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SON ALTESSE 



SERENISSI M E, 
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Onseigneur, 

. A fàm le Cours entier de Maéé- 
viatique à JMr* O^mm fût-il for- 

* i ri 




EPISTRE. 

ti de la preffe a Taris, fie je rejoins de 
le rimprimer pour le rendre commun 

• * * 

dans ces Trotinces. Mais comme ce 

y, 

grand Ouvrage demande beaucoup de 
tems , à caufe du grand nombre de 

» * 

Tlanches qu'il faut faire graver avec 
foin , je crus devoir le donner par 
parties , &• commencer par le Trai~ 
té des Fortifications , comme celui 
qui ejl le plus de faifon , à caufe 
de la guerre dans laquelle tant de 
Tut fonces font engagées aujourdbui. 

z5\iaù, Monseigneur, 



* X 
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EPISTRE. 

quelque habile que [oit Monfieur Osg* 
nom, & quelque réputation qu'il fe foit 
acquife dans la République des Lettres, 
fofe dire que [on Cours de Mathémati- 
que fera plus appuyé du feul nom 

de Vôtre Altesse 
Séréniffime, que de toute la réputation 

- 

- $ 

de/on ^Auteur. On fait que des fa 

i 

plus tendre' jeunejfe , Vôtre, 
Altesse s'ejl occupée A 
t Etude des Ouvrages des plus favarn 

■ 

Mathématiciens , fom la ârcHion du 
fameux IQrcber ; &- que dès que tâge-. 

: * 2 lu i 
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EPIS T R E. 

lui a permis de s'expofer aux fatigues 
de la guerre, elle a pratiqué avec juccés , 
&- a^ec gloire , &• a même perfection- 
né enplufieurs manières , ce quelle 
ayoit y>u dans tous ces Lfores ,&-qui, 
quelques parfaits qu'ils foient , fontbien 
feu de cbofe* s* ils ne font joints k U 
pratique. V ôtreAltesse, 
deçjage dedix-feptans, commandoit 
un Régiment fous le Trime de fondé, 
Ù* dans un âge fi tendre, Elle 
fie feâifiinguapaâ moins par [es belles 
allions , quelle ctoit difiinguée par té- 

dot 
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EPISTRK 

clat de fa naijfance. Elle eut fart enfui- 
te à la gloire que s* acquit ce Trince dans 
les TaysSas. Les guerres de Hon- 
grie donnèrent une nouvelle occafion à 
. V ôtre Alteffe de fefignaler. Que ne fit- 
elle point â la 'Bataille de Saint Çothar 
en qualité de MajorÇeneral , où elle 
effuya huit heures de fuite la furie des 
Ennemis, fendant que d'autres (géné- 
raux les regardaient de loin ?Et la fa- 
meufe V iiïoire remfortéè à Trêves fur 
le Maréchal de Crequi,fut été en par- 
tie a la valeur & à la bonne & heu* 



reu- 



Diait 



EPISTR E. 

reufe conduite de VÔTRE Altesse. 
Je m parle pas de ce qu'Elle fit dans 
deux 'Batailles contre le Maréchal de 
Turenne, de [es exploits dans les derniè- 
res guerres entre les deux Couronnes du 
3\(ord', de fa libéralité envers les Offi- 
ciers &• Soldats bleffezjii dune infini- 
té £ autres allions ,quijufti fient fi bien 
le choix qu'un Çrand Monarque & 
une Tuiffante République tiennent de 
faire de la perfoimede Votre Al- 
tesse Sérenijfime pour la mettre a 
la tête de leurs Armées, fe ne m'étendrai 
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E PISTÉE. 

point non plut far fes qualité^ perfon- 
miles t qui le rendent l'amour des Trou- 
pes, de fa libéralité genereufe , de fes 
manières honnêtes &• engageantes , &• 
decedefintercjfement fi entier , &- que 
ft peu de Çens pojjédenu fe ne dirai 
rien enfin du bon ordre que Vôtre 
Altesse Sérénijfime a déjà mis &• 
parmi les Officiers & parmi les Trou- 
pes-y de cette vigilance admirable,qui lui 
faitpenferk tout, &- avoir l'œil en une 

> . » • 

infinité et endroits en même tems. fe 
lai fit à à meilleures Tlumes le foin de 



• - 4 
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pu- 
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E P I S T R E. 

publier les "pertes &• les exploits de 
Vôtre Altesse Scréniffime $ je 

* 

craindrois d'en obfcurcir l'éclat par la 
foiblejjè à mon Jlile. fe me conten- 
terai de la fuplier d'agréer que je lui 
préjente cet Ouvrage t comme Une 
fvible marque de mon profond refpeB, 
&• du z$e Ù* de t attachement avec 
lequel je fuis, & 1 veux être toute ma vie, 

MONSEIGNEUR, 

De VOTRE ALTESSE 
Séréniifime » 

Le très- humble, & trés-obeïflant 
Serviteur, 

AORIAN JMOBTIBNS. 

LE 
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L E 

LIBRAIRE 

# 

A U 

lecteur; 

Ous les Traitez de 
Mathématique, que 
Mr. Ozanam a pu- 
bliez, ont été fi bien 
receus du Public , 
que je n ay pas hézi- 
té à luy donner celuy-cy. Il efl: vray 
que depuis quelque temps on a mis au 
jour un grand nombre de Traitez de 
Fortification : mais comme les autres 
Ecrits du même Auteur fur les diver- 
fes Parties des Mathématiques , n'en 

* 3 ont 
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* Le Libraire au LeBeur. 
ont pas été moins recherchez , pour 
avoir été tirez de ceux qui les ont 
précédez , on eft perfùadé que celuy- 
cy fera débité tout de même. Car ou- 
tre le mérite de cet Auteur , qui eft a(l 
fez connu , on fçait , & les gens du Mé- 
tier en font convaincus , que quelque 
rebatuë qu'ait été cette Matière depuis 
ces dernières Guerres , il n'eft pas fi aifé 

Sue Ton penfè , de bien traiter la Forti- 
cation > fur tout à l'égard des Places 
Irreguliercs. Il s offre tant de cas diffe- 
rens dans la fituatron & la qualité du 
Terrain,il eft fi difficile de les examiner 
tous, & d'y employer les règles parti- 
culières qu'ils exigent- On ne lçau- 
roit douter que Ton ne puiffè faire tous 
les jours de nouveaux progrés dans cét 
Art; & que Mr. Ozanam ayant joint 
les lumières à celles des autres Auteurs, 
ne puiflfe aufli contribuer beaucoup à fa 
perfe&ion. Mais s'iiyadesdifficultez 
dans la Partie des Fortifications qui en- 
feigne à défendre les Places , il n'y en a 

pas 
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Le Libraire au LeBeuf. 
pas de moindres dans celle qui aprend 
à les attaquer. Auflï les Maîtres 
aflèurent qu'on n a fait qu effleurer 
cette dernière Partie , qui neft pas 
cependant moins importante que l'au- 
tre. Ccft ce que Mr. Ozanam a bien 
reconnu ; & c'eft auflï ce qui fa obligé 
à s'y étendre un peu plus qu'on n'a fait 
jufques icy. On y trouvera des inftruc- 
tions très utiles, & qu'une infinité de 
gens feront fort ailes d'avoir j quand . 
ce ne feroit que pour apprendre à rai- 
fbnner jufte fur ces matières j ou du 
moins pour concevoir plus clairement 
ce qu'ils en liront ou entendront dire. 
Si cét Ouvrage a le (uccez que j'en ef- 
pereavecjuftice, je ne tarderaypasà 
donner au Public le Cours entier de 
Mathématique du même Auteur. 
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TRAITÉ 

DE 

FORTIFICATION. 

•■ . 

A Fortification que Ton appelle 
aulïï Architefture Militaire r 
eft un Art, qui par le moyen 
de l' Arithmétique & de la. 
Géométrie, atteigne la ma-, 
nicre de Fortifier , c'eft à dire 
d'enfermer une Place ou Ville 
de Bàtimens , qui la mettent 
à couvert & en fèureté contre les inyafions de l'En- 
nemi ; ce qui fe fait en inclinant aux angles Po- 
lygone qui renferme la Place à fortifier , une certai- 
ne ligne continuelle , qu'on appelle Premier trait \ 
& Ligne MagiftraU) & encore Ligne du Cordon , 
for laquelle on fait les fondemens de cette clôture de, 
murailles, qui environne la Fortere(fe 9 ou Place for- 
tifiée , & qui eft compofée de Courtines & de Bat 
tions tellement conftruits & difpofcz , qu'on puiffe 
aiféraent s'y défendre, fi l'on eft attaqué i que l'En- 
nemi en puùTe être vû & repouflé de quelque ma- 
nière qu'il en approche , pour l'empêcher de s'en ren- 
dre le Maure ; & qu'un petit nombre d'hommes 
puifle refifter avantaeeufement aux efforts d'un plus 
yand qui voudroit les forcer. 

A Ct 

• * 




Traite* de Fortification. 
Ce Polygone pouvant être regirlit* & irregulicr * 
fait que la Fortification peut aulE être régulière Se 
irreguliere : l'une & l'autre dépend des Maximes 
foivahtes, que Ton ne içaûrôit bien entendre fàns 
avoir auparavant expliqué quelques termes qui font 
particuliers à la Fortification. C'eft pourquoy nous 
commencerons par les Définitions, 

Explication des Termes ichnographiques d'une 
- ; - F lace fortifiée. 



Plan- 
che i. 



LA Figure 6*. reprefente un Demi-exagone for- 
tifié, ou te Polygone ABCD s'appelle Polygone 
J *' wterùur , Se le Polygone GKVX fe nomme Polygo- 
ne extérieur. Chacun des côtez du Polygone inté- 
rieur, comme AB, s'appelle Coté intérieur , & cha- 
que côté du Polygone extérieur, comme GK, le 
nomme Cité extérieur. Qoand les Polygones inté- 
rieur Se extérieur font réguliers, comme ici, ils ont 
un même centre^ comme S , qui eft le même que le 
centre du Cercle circonfait : Se alors nous appelle- 
rons 'Petit Ryon, le Rayon du Cercle circonferit au- 
tour du Polygone intérieur, comme SA , & Grand 
Hayon , le Rayon du Cercle circonferit autour du Po- 
lygone extérieur, comme SG. On appelle Fortifier 
en dehors , quand on fortifie for le papier en com- 
mençant pat Je côté intérieur, & Fortifier en de- 
dans'* lorsqu'on fortifie for le papier en commen- 
çant par le côté extérieur. 

Lfi Figure AEFG reprefènte le Plan d'un Demi- 
bafiion y qui eft compolé de la Demi- gorge AE, de 
fa Capitale AG , du Flanc EF , & de la Face FG , 
qu'on appelle auffi Pan du Baftton. Ce Flanc EF, 
ou HI , le nomme Flanc droit 5 quand il eft perpen- 
diculaire à la Courtine slH 5 Se FUnc Mique , quanti 
• ' il 
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Traite* de Fortifî-c ation. 4 

il fait avec la Courtine EF un angle obtus: ce qui fe PJ*o- 
pratique à prefent panni tous les Ingénieurs, pour * p* * 
des raifcns que vous verrez dans la Max. j. * 

La Figure HIKLMPON eft un Baftien «tticr, 
qu'on appelle aufli Boulevard 5 qui eft compofé de 
parties kmblables aux précédentes, & de plus d'une 
Gorge , ou Ligne de gorge ^ qui eft ici reprefentéc 
par la ligne HN tirée de l'extrémité H du Flanc HI # 
à Pextremité N de l'autre Flanc NL, quife trouve ici 
coupé par l'Epaule ou V Orillon LM, qu'on ap- 
pelle Orillon rond, parce qu'il eft rond, autrement 
on l'appelle Orillon quarréj comme QR. Il couvre 
une partie du Flanc, que pour cette fin on retire <a 
dedans, & c'eft à caule de cela qu'on l'appelle Flanc 
retiré^ & Flanc couvert 9 & aufli Casemate , & 
Place batfe, comme OP: & la ligne NO, ouMP, 
fc nomme Retirade du Flanc , ou Enfoncement de U 



La ligne EF a été appelléc Flanc , parce qu'elle 
fèrt à défendre la Face IK du Baftion oppofé. , «ac t 
Flanquer en termes de Fortification ûgnifie défeft* 
dre. On l'appelle Flanc fichant , parce que le Mont 
quetaire qui feroit en fon extrémité E peut tirer Se 
ficher contre la Face IK, ce qui fait que laligneEK 
tirée de l'extrémité E du Flanc à la Pointe K du Bat 
tion oppofé , fk nomme Ligne de de'fenfc fichante B 
ou Amplement Ligne fichante , & aufli Grande Là* 
gne de dejenfe : la Ligne razante , ou Ligne deM^ 
fenferaxAnte r &auffi Petite Ligne de de f en fe y étant 
la droite KT , que l'on a en prolongeant la Face IK 
juiqu'en T, où le Moufquetaire étant ne peut point 
tirer contre la Face IK, mais feulement la razer : 8c 
alors la partie ET de la Courtine s'appelle Second 
Flanc y 6c aufli Feu dans ta Courtine , parce que de 
tous le* points de ce fécond Flanc ET , on peut t> 

Ai rcr 
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V Traite' de Fortification. 

chci rCf ^ ^ CU COntrc ' a ^ acc ^ ^ n V a P as to Ûj ol,rs 
é fie Un f econ dF' anc > comme il arrive à la Courtine YZ, 
' & alors il n'y a point aulîi de Ligne fichante, mais 
Seulement une Ligne razante ; comme Y V , & ZX , ôc 
dans ce cas le Flanc prend le nom de Flanc rayant , 
parce que de fon extrémité Y, ouZ, on peut lèule- 
nient razer la Face du Baftion oppofé. Par là vous 
voyez que les Flancs font comme les bras d'une Pla- 
ce fortifiée, auffi c'eft cette partie que l'Ennemi tâ- 
che à ruiner au plûtôt, pour palier plus facilement 
le Foflé. 

Nous avons dit dans nôtre Géométrie, que l'an- 
gle ASB fe nomme Angle du centre , & que l'angle 
ABC* s'appelle Angle du Polygone , que Ton peut ap- 
peller Angle du Polygone intérieur , pour le diftin- 
guer de l'angle GKV, qui peut être appelle Angle 
du Polygone extérieur nous dirons ici que l'angle 
FEH, que fait le Flanc EF avec la Courtine EH, s'ap- 
pelle Angle du Flanc, & que l'angle EFG, que fait 
ïc même Flanc EF avec la Face FG, le nomme^»- 
gle de r Epaule , ou fimplement Epaule ^ d'où vient 
ce mot d Epauler , qui fignifie couvrir le flanc ou 
l'épaule de celui qui fbûtient , en forte qu'il ne foie 
découvert de côté. Ainfi on void que ceux qui dé- 
fendent dans le Flanc EF font couverts & épaulez 
par la Face FG , laquelle dans ce cas eft appelléc 
Epaulement: La pointe de l'Angle du Polygone in- 
térieur fe nomme Centre du Baftion. 

Le même Flanc EF étant prolongé , fait au centre 
S, avec le Rayon AS, l'angle ASE, que nous appel- 
lerons Angle forme - flanc. L'angle IKL* qui lèfait 
à la pointe du Baftion par les deux Faces Kl , KL , du 
mêmeBaftion, s'appelle Angle du Baftion * & auffi 
Angle flanqué* parce qu'il eft flanqué Ôc défendu 
des deux Flancs oppofez, La ligne droite tirée d'un 

angle 
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angle flanqué à l'autre, & qui en marque la diftance, Plan- 
coramc GK, fè nomme Ligne de Bafc, que nous chei. 
avons auparavant appelles côté extérieur: & la partie * ,F, 5* 
EB compofée de la Courtine EH & de laDemi-gor- 
ge HB , s'appelle Courtine prolongée. 

Nous avons auffi dit dans nôrre Géométrie qu'ua 
Angle rentrant eft celui qui rentre en dedans, de 
nous dirons ici qu'en termes de Fortification un fèm- 
blable angle s'appelle Angle de Tenaille 9 ou Ample- 
ment Tenaille, dont celui qui eft fait par la rencon- 
tre de deux lignes razantes, & qui eft obtus, eft 
appelle Angle flanquant y comme a, dont les deux 
lignes a V , aX font auffi appellées Tenailles : & il eft 
appelle Angle fianqiunt extérieur , pourlediftinguer 
de l 1 Angle fianquant intérieur, qui eft fait par la 
rencontre de la ligne razante & du Flanc, quand ce 
Flanc eft razant , c'eft à dire quand il n'y a point de 
fécond Flanc , comme VYb : ou bien quand il a un 
fécond Flanc, par la rencontre de la Ligne razante & 
du fécond Fianc, comme KTE. 

La même Ligne razante fait avec la Courtine un 
angle aigu , qu'on appelle Angle diminué , comme 
KTH, qui eft égal à l'angle GKI, que fait la Face Kl 
avec la Ligne de bafè GK, parce qu'elle eft parallèle 
au côté intérieur AB, pour le moins en un Polygone 
régulier : & la Capitale AG fait avec la Demi-gorge 
AE l'angle GAE, qu'on appelle Angle de Gorge ^ qiu 
eft toûjours égal au refte à 180. degrez de la moitié 
de l'Angle du Polygone , qu'on appelle Angle dâ 
bafe^ comme SAB , qui eft égal a l'angle SGK, à 
caufe des deux parallèles AB, GK, puur le moins 
quand le Polygone eft regulier. Les autres termes 
s'expliqueront en leur lieu. 

A 3 Maxi- 
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0 Traite' de Fortification. 
Maximes générales de la Fortification. 

L 

// ne doit avoir dans V Enceinte de la Place aucun 
endroit qui ne [oit Vu Cr flanqué des Aftiegez* 

NOus commençons par cette Maxime fondamen- 
tale, parcequ'elle eft hfinuniverfellequ'onfe 
propofe dans la Fortification pour combattre 1 Enne- 
mi avec avantage, étant certain que s'il y avoir quel- 
que partie dans l'Enceinte de la Place, qui ne fût pas 
bien flanquée , l'Ennemi s'y pourroir mettre à cou- 
vert, & emporter la Place avec d autant plus de faci- 
lité, que moins il en pourroit être repoufle. 

I L 

V)n doit proportionner la longueur de la grande Ligne 
de défenfe plutôt à la portée du Moufquet 
qu'a celle du Canon. 

Qlloiqite dans la défenfe des Places on fe ferve 
du Moufquet & du Carton, néanmoins larai- 
fon & l'expérience veulent qu'on proportionne la 
grande Ligne de défenfe à la portée du Moufquet plu- 
tôt qu'à celle du Canon, parce que le Canon deman- 
de beaucoup d'appareil pour être chargé & pointé , 
ce qui l'empêche de pouvoir être tiré fbuvenr , il con- 
fume une quantité prodigieufe de munitions , fes coups 
font fort incertains , & comme il eft fort expofé à 
la Batterie des Ennemis, un feul coup de l'Ennemi le 
peut rendre inutile, il peut s'éventer , ou crever, ou 
bien fe démonter , & alors il fe perd un temps fort 
précieux, pour le moins dans un Aflaut, à le rem- 
placer, 
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placer, ou a en remettre un autre à fa place, ce qui 
n'arrivera pas à cent Mou(quctaires , qui peuvent 
avoir auffi-tôt tiré cent coups de Moufquet , & mê- 
me deux cens qu'un Canon un feul ; outre que la dé* 
fenfe par le Moufquet eft à peu de frais , plus certaine 
& plus facile, Scqu'ainfîoii garde Pufigc de ces deux 
Armes, & au autrement on fe priveroit de la mciU 
leure , qui eft le Moufquet. 

III. 

La grande Ligne de defenf* doit être d'environ 

120 toifes. 

LA Maxime précédente nous ayant fait connoîtr© 
qu'on doit proportionner la longueur de la gran* 
de Ligne de défenfeà la portée du Moufquet , il nous 
refte a déterminer la longueur de cette Ligne , qui eft 
comme la régie de toutes les autres , afin que toutes 
ces lignes foient d'une grandeur raifbnnable, & con- 
venable à la défenfe du corps de la Place : ce qui ne fe 
peut mieux faire qu'en déterminant la portée du Moût 
quel, qui eft tout au plus de 150 toifes. Ainli afin 
que du Flanc on puiflè défendre la Face du Baftion op- 
pofé , & repoufler l'Ennemi qui voudroit s'attacher 
à fà pointe , il ne faut pas que la Ligne de défenlè (bit 
plus longue que de 150 toifes , & il eft bon de la 
faire autant grande qu'il fera poffible, afin d'avoir le 
moins de Baftions que l'on pourra dans une même 
Enceinte, pour diminuer U dépenfe Néanmoins 
pour avoir une refiftance plus vigoureiue, nousfup- 
pofèrons la Ligne de défenfe de 120 toifes, nous ar- 
mant à ce nombre 110, parce qu'il eft plus commo- 
de dans la pratique, étant libre d'en choifir un autre 
qui nexcedepas J5O5 ni qui ne foitpasaudeflousde 
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100, parce que dans ce cas les Battions feroient trop 
proches & trop petits, ce qui augmentèrent trop le 
nombre des Battions dans un contour égal, &dimi- 
■ueroit la force. 

IV. 

%4 Ligne de défenfe doit aboutir k Vangle du 
Flanc razAnt, quand il ny a point de 
fécond Flanc. 

C'Eft afin que de tout le Flanc on punie défendre 
la Face du Baftion oppofe , car fi cette Ligne 
de défenfe, quand il n'y a point de fécond Flanc, 
c'eft à dire la Face du Baftion prolongée, coupoit le 
Flanc razant, une partie de ce Flanc, fçavoir celle 
qui fcroit entre l'angle du Flanc & la Ligne razante , 
fcroit inutile pour la défenfe de la Face du Battîon 
oppofe, & ainfi la longueur de ce Flanc augmente- 
toit mal à propos la dépenfe , & Ton ne peut pas 
commettre une plus grande faute, que de ne pas 
employer toute la longueur du Flanc à la défenfe de 
la Face du Baftion oppofé, qui étant la plus expofêe 
à l'Ennemi , a plus befoin d'être défendue , & ne le 
peut être que par le Flanc, une ligne ne pouvant 
pas fc flâna uer elle-même. 

V. 

Les Flancs les plus grands font les meilleurs , aufli- 
bien que les plu* grandes Demi-gorges, O*los 
pim grands féconds Flancs. 

IL ett évident par ce qui a été dit dans la Maxime 
précédente, que plus les Flancs font grands, plus 
ils font propres a la défenfe, parce qu'ils en reçoi- 
vent plus de Défcndans, & que quand on les veut 

cou- 

« 
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couvrir, ils peuvent avoir desOrillons plus forts, & 
des Cazemates capables de plus de pièces de Ca- 
non, fans qu'il fbit befoin dy (aire plus de deux 
Batceries, une haute, & l'autre balle. Il eft évident 
auflï que les Demi-gorges les plus grandes font les 
meilleures , parce qu'elles racourciflent la Ligne de 
défenfè, qu'on y peut mettre plus de Batteries, & 
que conjointement avec les Flancs elles rendent le 
Baftion plus ample & plus propre pour y faire des 
Retranchemcns , que Ton peut avoir tous prêts , 
lorfijue l'Ennemi a fait jouer la Mine. Enfin il eft 
évident que plus il y a de Feu dans la Courtine, 
plus la défcnfe en eft meilleure , pour le moins 
quand on peut avoir un fécond Flanc fans préjudi- 
cicr aux autres parues, parce que c'eft toûjours au- 
tant de Feu de gagné, dont l'obliquité même dimi- 
nue* à mefùre que le Polygone a plus de cotez : & 
parce que la grandeur de ce fécond Flanc va tou- 
jours en augmentant généralement parlant , plus il 
y a de Battions, c'eft à dire plus l'angle du Polygone 
eft ouvert , lorfqu'on ne veut pas que l'anele flanqué 
lôit obtus, il eft aifé de conclure, que plus les Po- 
lygones font grands, plus ils en font meilleurs, par- 
ce que mêmes par nôtre méthode de fortifier , que 
nous expliquerons dans la Max. 8. ils peuvent avoir 
des Flancs plus grands , & des Demi-gorges aufli 
plus grandes. 

Ainfi je m'étonne de ce que pluficurs Auteurs né- 
gligent un fécond Flanc, qui me femble tres-avanta- 
geux pour les raifons que nous avons déjà avancées, 
outre que quand il ny a point de fécond Flanc, il 
eft impo0ible d'empêcher, que dans les grands Po- 
lygones, o\i¥ Angle de la Figure, c'eft à dire l'An- 
gle du Polygone , qu'on appelle aufli Angle de la 
circonférence , eft fort ouvert , l'angle flanqué ne 
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devienne obtus, ce qui me femble un défaut confi- 
derable, parce que l'Angle flanqué droit, ou un peu 
moindre qu'uu droit , reilèrre davantage la Tenail- 
le , racourcit la Ligne de défenfe razante , & mul- 
tiplie, beaucoup le Feu de la Courtine, augmente h 
Capitale du Baftion , ce qui le rend plus propre 
pour les Retranchemcns, & prefente moins les Fa-» 
ces des Baftions à l'Ennemi : outre que l'Angle flan- 
qué droit a toute la force qu'on lui peut donner, 
oppofant à fa Pointe toute la folidité de (on corps 
aux Batteries dtoites. 

Nous ajouterons à toutes ces raifons celle- cy qui 
me femble bien forte, fçavoir que quand on a un 
fécond flanc % on peut tirer du Flanc nchant plus fa- 
cilement & bien avant dans la Brèche qui auroitété 
faite au milieu de la Face du Baftion oppofé, & 
qu ainli on peut incommoder beaucoup les Aflïe- 
geans, quand ils voudront fe loget dans la Brèche, 
& Ton peut nuire davantage à l'Ennemi dans le paf- 
làge du Foffé, parce que d'un Flanc fichant on dé- 
- couvre plus de Folle que d'un Flanc razant. 
Vite* Pour juger de la capacité d'un Flanc razant , com- 
c ^ c ^ nie GE, pour fervir à la défenfe du Foiré, & de la 
**' Face du Baftion oppofé KH , il ne faut pas en juger 
par fa longueur, mais par celle de la ligne GR, qui 
eft tirée de l'Angle de l'Epaule G perpendiculaire- 
ment à la Ligne razante EK , étant certain qu'il ne 
tient pas plus de Moulquctaires pofez obliquement 
dans le Flanc razant EG , que la perpendiculaire GR 
en contient de front. 
f.Fig. Pareillement pour juger de la capacité d'un fé- 
cond Flanc, comme ET , pour fervirà la défenfe de 
la Face oppofée Kl, & pour s'oppbfer au partage 
du Folié , il ne faut pas avoir égard a fa longueur , 
qui eft trop oblique, mais à celle de la ligne Td > 
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qui fe tire de l'extrémité T de ce fécond Flanc per- 
pendiculairement à la Ligne razante KT , pour la 
même raifon qu'auparavant. 

V L 

V Angle flanqué doit être au moins de 70 degré tu 

LEs Hollandois le fouffrent au 60 . degré , parce que 
dans le Qiiarré ils ne peuvent pas le rendre plus 
çrand félon leur manière de fortifier, quieftd'ajoû- 
ter 15 degrez a l'Angle de Bafe, pour avoir l'angle du 
Baftion , comme nous dirons en (on lieu : mais com- 
me par nôtre Méthode, que nous expliquerons dans 
la Max. 8. nous pouvons faire l'Angle flanqué d'en- 
viron 70 degrez dans leQuarré, qui cft la première 
des Figures qui puille fèrvir, le Triangle étant d'une 
trop petite étendue , nous avons fixé l'ouverture de 
l'Angle flanqué à ce nombre de 70 degrez , afin qu'il 
puifle mieux refîftcr à l'effort des Batteries, fi l'En- 
nemi en vouloit emouner la pointe. D'où il eft aife 
de conclure que nul Angle d'un Polygone, moindre 
qu'un droit, ne peut être bien fortifié, & qu'ainfi 
un Triangle eft toûjours imparfait. 

V I L 

Le Flanc doit avoir une partie couverte. 



COmme le Flanc n'eft deftiné qu'à la défenfe du 
Corps de la Place , & la principale partie qui 
combat pour fbn falut, on ne doit rien négliger de 
ce qui peut contribuer à fa confèrvation , & pour 
l'empêcher d'être ruiné. Quoi que les Hollandois 
ne raflent point d'Orillons pour couvrir leurs Flancs, 

croyant 
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croyant peut être que les Flancs (impies décoti- 
vroient mieux la Campagne, & qu'ils étoient aflcz 
couverts par les Dehors 9 ou Pièces détachées , qu'ils 
mettent ordinairement devant les Courtines : néan- 
moins Pexpericncc a fait connoîrre dans plufieurs 
Sièges, que les défenfes d'un fimple Flanc étoient 
bien-tôt ruinées, & que le logement fur la Con- 
trefearpe n'a pas été plutôt fait, qu'il a fallu qu'une 
Place capitulât. 

L'avantage d'un Orillon principalement rond, 
eft qu'il nuit extrêmement à l'Ennemi dans le Paflà- 
ge du Folle, & auffi au Mineur en quelque endroit 
qu'il s'attache, & qu'il peut couvrir au moins deux 
pièces de Canon , qui quoi qu'elles ne puiflent pas 
être démontées par le Canon de l'Ennemi, ne lait 
fent pas de découvrir le Mineur , la Brèche , & une 
bonne partie du Folle. A la \ ûe de tant d'avantages , 
il cft difficile de ne pas préférer un Flanc couvert à 
un fimple Flanc, qui eft d'autant plus expofë à l'En- 
nemi qu'il eft plus grand, comme il arrive par nôtre 
Méthode, parce qu'alors l'Ennemi le peut attaquer 
fur un plus grand front. 

VIII. 

Le Flanc ne doit être perpendiculaire ni k U 
Courtine ) ni à la Ligne de défenfc y ni à la 
Face du Bajlion. 

ERrard a tiré le Flanc perpendiculaire à la Face du 
Baftion, afin qu'il fût mieux cou vert fans avoir 
befoin d'Onllons; mais à force de le couvrir, il le 
rendoit trop petit & inutile, la Gorge devenoit 
trop ferrée, les embrafures trop obliques, & le 
Folié trop peu défendu. Le Chevalier de Ville, 
& plufieurs autres l'ont fait perpendiculaire à la 

. ' Cour- 
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Courtine, pour en mieux défendre les Ponts & les 
Portes, qui fe font ordinairement vers le milieu de 
la Courtine; mais on a remarqué qu'aux Figures de 
plufieurs cotez , les angles des Merlons oppofez 
aux Batteries étoient encore trop aigus, & le Folié 
mal défendu. Enfin le Comte de Pagan a faic le 
Flanc perpendiculaire à la Ligne razante, c'eft à di- 
re à la Face prolongée du Baftion oppofé , pour la 
mieux défendre, mais ce Flanc étant tiré de la forte 
me femble trop oblique , trop petit & trop expolé 
au Canon ennemi, fur tour quand il n'eft point cou- 
verr. C'eft pourquoi pour mieux faire , nous pren- 
drons un milieu entre ces deux derniers partis , en 
tirant le Flanc du centre de la Place. 

Nôtre manière de fortifier eft donc première- 
ment de tirer les Flancs du Centre de la Place , qui 
fèmble ne pouvoir pas être appliquée aux Figures ir- 
rcgulieres qui n'ont point de centre ; mais nous en 
ferons une jufte application dans la Fortification des 
Places irregulieres : & nous ne nous ferions point 
attachez Ci fortement à cette manière, fi elle n avoir 
des avantages très- confiderables. 

Qiioy qu'il foit impoffible d'établir aucun princi- 
pe univcrfèl pour fortifier, qui ne devienne à la fin 
defeâucux, à caufe de la différence des angles dans 
ies Polygones difFerens > nous ne laiflerons pas néan- 
moins d'établir ici une régie pour fortifier un Po- 
lygone régulier, laquelle loit autant générale qu'il 
.eft poffible, en aflignant quelques proportions aux 
Flancs & aux Demi-gorges qui puuTent convenir à 
la nature de chaque Polygone. En donnant donc 
120 toifes au côte intérieur du Polygone, afin que 
la grande Ligne de défenfe foit à peu prés de cette 
grandeur , félon la Afax. 3 . nous donnerons au- 
tant de toiles à la Demi^gorge que le Polygone a 

forti- 
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fortifier aura de cotez, & 20 de plus; de forte que 
la Demi-gorge fera de 24 toifes dans le Quarré, de 
aj dans le Pentagone, de 16 dans l'Exagonc, & 
ainfi cnlîiite julqu'au Décagone, où la Demi-gorge 
û trouvant de 30 toifes demeure de cette grandeur 
dans les Polygones plus grands. Nous donnerons 
au Flanc un nombre de toifes égal au Quadruple du 
nombre des cotez du Polygone propofé , ceft à di- 
re 16 toifes dans le Quarré , 10 dans le Pentago- 
ne, 24 dans l'Exagone, & ainfi enfiiite jufqu'aa 
Décagone, où le Flanc le trouvant de 40 toifes de- 
meure de cette grandeur dans les Polygones plus 
grands , ou de plus de cotez. 

La raifon de cette augmentation des Demi-goc 
ges & des Flancs eft fondée fur la nature des Poly- 
gones, lefquels à mefure qu'ils ont plus de cotez 
ont les Angles plus ouverts , qui par confequent 
font capables de recevoir de plus grands Battions ; & 
pour empêcher qu'ils ne deviennent d'une grandeur 
énorme, nous avons fixé les Demi-gorges à 30 toi- 
fes dans le Décagone, & les Flancs à 40 , étant li- 
bre de les faire moindres à celui qui les trouvera 
trop grands. Nous donnerons^ au commencement 
delà 3. Part, une autre Méthode plus générale, où 
les Flancs ne font pas fi grands qu'icy , mais en re~ 
compenfe les Demi-gorges deviennent plus gran- 
des, allant toujours croiilant dans les Polygones 
plus grands ; fins que néanmoins on Ibit obligé de 
les fixer à une certaine grandeur, comme dans la 
Méthode précédente : car quand les Polygones 
commencent à devenir grands, les Derai-gorges 
croiflent fi peu félon cette Méthode, quelles ne 
peuvent pas lurpafler 3 6 toiles fur un côté intérieur 
de 120 toiles dans un Polygone de trente cotez. 

Vnt 
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I X. 

Vne Place fortifiée doit Are également forte par 
tout j cr elle doit commander fur tom les 
lieux d 'alentour. 

LA première partie de cette Maxime eft -évidente 
d'elle-même , parce que l'inégalité de la force 
£ut connoître à l'Ennemi le côté le plus foible de la 
Place, & par confeqaent celui qu'il doit attaquer: 
& la féconde eft aullî évidente , parce qu'autrement 
l'Ennemi nous couvriroit fes delfeins, fes appro- 
ches en feraient favorifëes, & il pourtok facilement 
nous battre en ruine. 

x • 

Les Ouvrages les plue proches du centre de U 
Place doivent toujours être plut hauts que 
les plus éloignez*. 

CAr ainfi les Pièces les plus éloignées & les 
plus bafles qui font davantage expofëes à 
l'Ennemi, qui s'en peut faifir plus facilement, fe- 
ront découvertes aux plus proches Se plus hautes , 
d'où l'on pourra par confequent les défendre, en 
repouffer l'Ennemi , lorfqu il s'en lèra -rendu le 
Maître, & l'empêcher qu'il ne s'en couvre. 

X 1 

v 

Il faut faire accorder les Maximes précédentes 

autant qu'il fera pojfible. 

J'Ay dit autant qu'il fera poffible , parce qu'en 
voulant obferver une Maxime à la rigueur , on 
s'éloigne fouvent d'une autre plus confiderable : par 

exemple 
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exemple fi Ton veut agrandir le fécond Flanc, on 
diminué ou le Flanc, ou l'Angle flanqué , 3c Y on 
augmente inutilement la Face du Baftion : fi l'on 
veut que l'Angle du Baftion ioit bien ouvert , on 
lui dérobe la bonne défenfe qu'il peut prendre fur 
la Courtine, & l'on expofe davantage fi Face au 
Canon Ennemi: Si l'on veut une Gorge un peu 
grande , la Face du Baftion devient aufii grande , 
ce qui eft un défaut, parce que plus une Face eft 
longue , plus elle eft foible, l'Ennemi l'attaquant 
fur un plus grand front, & il furfit que les Faces 
fbient allez longues, pour en pouvoir défendre 
les Dehors quand il y en a. Enfin il y a par tout de 
l'avantage & du deûvantage , & l'on doit appli- 
quer fon raifbnnement à juger fi la conformité a- 
vec une Maxime eft plus avantageuiè que loppo- 
fition à quelqu'autre n'eft pernicieufè, en moyen- 
nant la chofe en telle forte, que la Fortification 
ne manque pâs confidcrablcment contre les Maxi- 
mes principales. 




PRE- 
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PREMIERE PARTIE. 

DE LA FORTIFICATION 
REGULIERE.' 

Ne Place fe rencontre rarement régu- 
lière d'elle-même , mais quand le ter- 
rain eft libre , on la peut aifémcnt 
changer en régulière quand elle eft 
irreguliere, ce qu'il eft bon de faire 
quand on le peut commodément > 
afin que la Place étant fortifiée foit par tout également 
défendue. On pourroit donner 150 toiles au côté de 
la Figure régulière, félon la Max. 3. afin que la ligne 
de àéfcnfc fût à peu prés de cette longueur , & qu'ainfî 
la Place eût le moins deBaftions qu'il feroit poffible , 
pour éviter la dépenfe; mais pour avoir une refiftance 
plus vigoureufe , & tirer à l'Ennemi de plus prés & 
avec plus de juftefle , nous donnerons feulement 1 10 
toifès au côté intérieur du Polygone. 

Pour trouver le nombre des cotez de la Figure ré- 
gulière, à laquelle on peut réduire lapropofée, que 
nous fuppolbns irreguliere , ou pour le moins telle 
que fi elle eft régulière , fès cotez font trop longs, 
ou trop petits j on divifera le contour de cette Figure 
à réduire par 120, fi Ton veut que la grande Ligne 
de défenfe foit d'environ 1 20 toifes , connue il la fau- 
droit divifer par 140 , fi l'on vouloir donner 140 roi* 

B • fes 
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i8 Traite* de Fortificat. I.Partie. 
fes à la grande Ligne de défaite, & le Quotient don- 
nera le nombre des cotez de ia Figure régulière, à 
laquelle on pourra réduire la propofèe. 
Plan- Cette réduction fera facile a pratiquer , quand la 
chc i. Place à fortifier ne fera pas extrêmement irreguliere, 
ï-fig- comme l'Exagone irregulicr ABCDEF, dont les co- 
tez font fuppofez d'autant de toifès que vous les voyez 
marquez dans la Figure: car bien que de (a nature elle 
n'ait point de centre, néanmoins on en pourra aifé- 
ment trouver le centre par approximation , fçavoir 
en trouvant le centre d'un Cercle qui pafle par les trois 
Angles les plus éloignez de la Figure, comme A, C, E, 
& ce centre G fera pris pour celui qu'on cherche , fins 
que l'erreur fôit beaucoup confiderable, car comme 
la Fortification n'eft qu un Art, ce feroit une chofe 
ridicule que d'y vouloir obferver avec rigueur les règles 
de la Géométrie. 

Ayant donc ainfi trouvé le centre G de la Figure ir- 
reguliere ABCDE , on en décrira un Cercle , dont 
le "Rayon convienne a la Figure régulière' ciu'on aura 
trouvée en divifant par i zo le contour de l'irregulie- 
re. Ce Rayon (è trouvera dans la Table fuivante, qui 
montre la quantité des Rayons des Polygones régu- 
liers depuis le Quarré jufqu au Dodécagone , le côte 
intérieur étant fuppolé de 120 toifes : & de plus la 
quantité des Lignes & des Angles principaux devons 
ces Polygones fortifiez par nôtre manière qui nous 
cft particulière, &qui ne convient pas mal aux Ma- 
ximes d une bonne Fortification. 



*TabIc 
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20 Traite' de Fortificat. I. Partie. 
îlan- Si donc on décric une circonférence de Cercle du 
che i. centre G, dont le Rayon foie conforme à celuy que 
'•^fr l'on trouvera dans la Table précédente fous le Poly- 
gone qu'on aura trouvé par la divifion, Pouverture 
de ilo toifes, divîfera cette circonférence en au- 
tant de parties égales que le Polygone trouvé aura de 
côtez: c'eft pourquoy fi Ton joint les points de di- 
^ vifion par des lignes droites , on aura un Polygone 
régulier, dont le contour fera égal à celuy du Po- 
lygone à fortifier, & dont le contenu fera a peu prés 
égal à celuy du même Polygone à forrifier. J'ay dit 
à peu prés, parce qiiïl ne s'enfuit pas que les Figu- 
res diflcmblables ifoperimetres , c'eftà dire de même 
contour, fbient égales. 

Dans cet exemple, en ajoutant enfemble tous les ! 
côtez de l'Exagone propofe irregulier ABÇDE , qii 
connoîtra que fbn contour eft de 840 toiles , lef- 
quelles étant divifées par 120. le Quotient 7 fait 
connoître que PExagone irregulier ABCDE fe peut 
réduire à un Eptagone régulier, dont chaque côté 
fera de 120 toifes , & dont le contour fera le mê- 
me que celuy de l'Exagone propofe ABCDE , fça- 
voir de 840 toifes. Et parce que le Rayon d'un 
Eptagone fe trouve dans la Table précédente d'en- . • 
viron 138 toifes, fi à l'intervalle de 138 toifes 011 
décrit du centre G une circonférence de Cercle, | 
l'ouverture de 120 toifes la divilèra en fèpt parties 
égales, & l'on aura un Eptagone régulier a la place 
de l'Exagone irregulier ABCDE. Il ne refte donc 
plus qu'à vous enfeigner la manière de fortifier cet 
Eptagone, & tous les autres Polygones. 



Forti- 
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Fortifier un Quarre. 

QUoy qu'une Place quarrée ne (bit pas bienpro- phn- 
prc à être fortifiée, ayant trop peu de capacité ehei. 
dans ion étendue, & des angles trop aigus pour rc- I, ^ , B* 
. cevoir des Battions qui foient de bonne refiftance, à 
caiife de l'obliquité & de la petitefle de leurs Flancs ; 
je ne la veux pourtant pas omettre, parce quelle 

• peut fervir pour une Citadelle , & pour commen- 
cer par la première des Figures , telle qu'eft le Quar- 
ré, comme le Pentagone eft la deuxième, PExagone 
la troifiéme, &c. Le Triangle étant trop imparfait 
pour erre mis -au nombre des Figures qui peuvent 
ctre bien fortifiées , & fe bien détendre. 

Soit donc le Quarré à fortifier ABCD, dont le p l an - 
centre eft P , qui le trouve à la rencontre des deux * y " 

* Diagonales A(J , BD , ëc dont chaque côté eft fup- ' 
pofé de 120 toifes, prenez fur chacun de ces co- 
tez les Demi-gorges AE , BF, &c. chacune de 24 
roifès 5 & par les points E, F, tirez du centre P , les 
Flancs EG, FH, dei6toifès, après quoy vous tire- 
rez des mêmes points E, F, par les points H, G, 
les lignes razantes EHK, FGI, qui donneront fur 
les Diamètres prolongez les Pointes des Baftions 
aux points I, K, & tout fera fait. Il ne refte donc 
plus qua expliquer les termes , quoy qu'ils ayent 
déjà été expliquez ailleurs. 

» 1 



B } APB 



Digitized by Google 



21 TRAITE* DE FoRTIFlCAT. h PARTIE. 



APR Anqle du centre. 
ABC Angle du Polygone. 
GIQ^ Angle flanqué. 
GOH Angle flanquant. 
] G E Angle de C Epaule. 
GEF Angle du Flanc. 
EFG Angle diminué. 
APE Angle Forme-flanc, 
ABCD Polygone. 
EGIQRBaflion. 

AB Coté intérieur. 
LM Côté extérieur. 
AP Rayon. 
EG Flanc. 
EF Courtine. 
EB Courtine prolongée, 
GI Face du Bail ion. 
FI L,tgne de défenfe. 
AI Ligne capitale. 

• 

Chaque "Plan doit avoir (on Echelle particulière, 
comme la première Figure a lafienne, pour y pren- 
dre les mefures neccilaires , & nous n'en n'avons 
poinc ajouté aux autres Figures, parce qu il eftaifé de 
la çonftruire , (cavoir en divifànt à part une ligne éga- 
le au côté intérieur AB en 120 parties égales qui re- 
prefenteront des toifts, ou bien en appliquant la lon- 
gueur de ce côté intérieur AB de 120 à 1 20 fur les 
pâmes égales du Compas de proportion 5 &c. 

Fortifier un Pentagone. 

T E Pentagone eft déjà propre à confirait? un 
Fort qui foit de bonne rélîftancc, parce que 

tes 
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De la Fortification régulière. 23 
(es Flancs font plus grands & moins inclinez que p| an . 
dans le Quarré, la difpofition de la Figure permet- che 1. 
tant que pour la fortifier on puiile obierver la plus 3- r, g* 
grande partie des Maximes qui appartiennent à une 
bonne Fortification. 

Pour le fortifier prenez fur les .cotez intérieurs 
AB, BC, CD,&c. quenousfoppofonstoûjoursdc 
120 toifes, les Demi-gorges AE, BF, &c. chacune 
de 25 toifes, & tirez comme auparavant, du cen- 
tre P, par les points E, F, les Flancs EG , FH, clia- • 
cun de 20 toifes, pour tirer aufli comme aupara- 
vant, des mêmes points E, F, par les points H, 
G, les lignes razantesEK, FI, qui donneront fur 
les Rayons prolongez PB, PA, les pointes des Bal- 
tions aux points K, I, &c. 

Fortifier un Exdgone., 

LTExagone eft encore plus propre que le Penta- 4. pig. 
gone, à conftruire un Fort qui loit de bonne 
refiftance, parce que l'Angle flanqué y devient plus 
ouvert, le Flanc plus grand, & moins oblique. 

Pour le fortifier , prenez fur les cotez intérieurs 
AB, BC, CD, &c qui font toujours fuppofez de 
120 toifes, les Demi-gorges AE, BF, &c. chacune 
de 16 toifes, & ayant tire comme auparavant, du 
céntre P, par les extremitez E, F, de la Courtine , 
les Flancs EG, FH, chacun de 24 toifes, achevez 
le refte comme dans les deux Polygones précé- 
dera. 

'] 

Fortifier un Eptagone. 

L'Eptagone eft encore meilleur que TExagone , j.Fig. 
tant parce que le Flanc devient plus grand & 
moins incliné, que parce que l'Angle- flanqué de- 

B 4 vient 
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24 Traite* de Fortificat. I. Partie. 
Plan- vient auffi plus grand, & la Demi-gorge aulfi plus 
chc t. grande. 

5 • ^g* pour le fonifier , faites les Demi-gorges AE , BF , 
chacune de 27 toiles, & les Flancs EG, FH, cha- 
cun de 28, qui fe doivent toûjours tirer du cen- 
tre P de la Place, après quoy on trouvera les poin- 
tes I, K, des Battions par les lignes razantes FGI» 
EHK, comme dans les Polygones precedens. 

Plan- Dans l'Oftogone donnez 28 toiles à chaque De- 
mi-gorge, & 32 à chaque Flanc. En PEnneagonc 

8.Fjg. donnez 25? toifes à la Demi-gorge, & 36 au Flanc j 
& au Décagone, & à tous les autres Polygones qui 
le fuivent , faites la Demi-gorge de 30 toifès, & 
le Flanc de 40 , la Pointe du Baftion fe trouvera par 
tout en tirant une ligne de défenfè razante, pour 
le moins lorfque l'Angle du Baftion ne fera pas ob- 
tus; car quand il deviendra obtus, on le fera droit 
par le moyen d'un Demi-cercle qu'on décrira fur les 
deux Flancs , pour avoir unfecond Flanc fur la Cour- 
tine, comme nous dirons plus particulièrement 
dans la Fortification du Chevalier de Ville. 

Comoîtrc les Angles Cr les Lignes d'un Polygone 
fortifié par la Méthode précédente. 

LEs parties 'd'un Polygone fortifié par quelque 
Méthode que ce (bit, fe peuvent aifémenteon- 
noitre par l'Echelle particulière du Plan , ou par le 
Compas de Proportion, qui peut fervir d'Echellç 
à toute forte de Plans, ou mieux par la Trigono- 
métrie, (ans qu'il (bit belbin d'avoir un Plan exac- 
tement fortifié, pourvû que l'on fçachc la Métho- 
de dont on veut fe fervir pour le fortifier , comme 
vous allez voir dans les deux exemples (ùivans , qui 
leiviront à proportion pour tous les autres Polygo- 
nes qu'on peut fortifier par nôtre Méthode. 

Pratique 
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Pratique fur un O&ogone. 

LE côté intérieur AB étant fiippofé de 120 toi- ^[ an " 
fes, les Demi- gorges AE , BF, fè trouveront c p.*' 
chacune de 28 toifcs, & lés Flancs EG, FH, cha- 7 * g * 
cun de 3 2 , & le refte le trouvera par fupputation 
en cette forte. 

Si du côté intérieur AB, 120, on ôte IaDemi- 
gorgeAE, 28, le refte donnera 92 toifês pour la 
Courtine prolongée EB, de laquelle fi Ton ôte en* , 
core la Demi-çorgc BF, 28, le refte donnera £4 
toifès pour la Courtine EF. 

Si ion divife le Cercle entier, on 3 60 degrez, 
par le nombre des cotez de la Figure, comme icy 
par 8 , le Quotient donnera 45 degrez pour l'An- 
gle du centre APB , lequel étant ôté de 1 80 de- 
grez , on aura au refte 1 3 5 degrez pour l'angle du 
Polygone ABC , dont la moitié donnera 6j degrez 
& 30 minutes pour l'Angle de Bafe ABP. 

Par le moyen de ces Lignes & de ces Angles ainfî 
connus, les autres Lignes, & les autres Angles fe 
pourront aifément connokre par la Trigonométrie, 
comme" vous allez voir. 

Premièrement pour trouver le Rayon AP , on 
fera dans le Triangle ifofcéle APB , dans lequel on 
connoît outre les Angles la Bafe AB de 120 toifcs, 
cette Analogie, 

• • 
Comme le Sinus de V Angle du centre APB 

7071 1 

A fon coté oppofe' AB 120 
Ain fi le Sinus de l'Angle de Bafe ABP 5? 2 3 8 8 
A fon col é oppofe A P 1 5. 

qui fe trouvera de 1 5 6 toifes & d'environ 5 pieds. 

B; Si 



/ 
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26 Traite* de Fortificat. I. Partie. 
Plan- Si vous voulez une Analogie qui commence par 
chc t. l e Sinus Total , ce qui eft plus commode dans la 

pratique, faites ainfi, 



■ 

Comme le Sinus Total I ooooo 

A la Sécante de l'Angle de bafe A BP 

1613 13 

Ainfi la moitié du cote' intérieur AB 60 
Au Rayon AP, BP 1 5 6 *S* 

Par le moyen de ce Rayon AP ainfi connu de 1 5 G 
toifes 6c j pieds, on pourra connoitre l'angle du 
Flanc GEF, ou fon égal AEP, dans le Triangle 
obliquangle APE, dans lequel on connoît les deux 
cotez AE , de 28 toifes, AP de 156 toifes & 5 
pieds , & l'angle compris E AP de 67 degrez & 3 o 
minutes, en cette forte. 

Ajoutez enfemble les deux cotez AE, AP, pour 
avoir leur fomme de 184 toifes 5 pieds, & ôtez le 
plus petit AE du plus grand AP , pour avoir leur 
différence de 118 toifes 5 pieds. Otez de 180 de- 
grez l'angle connu EAP, 67. 30'. & il reftera 1 11 
degrez 50 minutes pour la fomme des angles incon- 
nus AEP, APE, dont h moitié eft 56.15'. Apres 
cela faites cette Analogie , 

Comme la fomme des cotez. AE^ AP 184. y. 
u A la différence des mêmes cotez. AE, A P 

128.5, 

Ainfi la Tangente de la moitié de lajomme des 
angles AEP , APE 149661 
A la Tangente de la moitié de leur différence 

104517 

à laquelle il répond dans les Tables environ 45. 
1 3 . ponr la moitié de la différence des mêmes an- 
gles 
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gles, AEP, APE, laquelle étant ajoûtéeàlamoitié Plan- 
deleur fomme 56. 1 on aura 101. 28'. pour le plus cl "L** 
erand andeAEP, ou pour l'Angle du Flanc GEF 7 g ' 
qu on cherche. 

Parle moyen de l'Angle du Flanc GEF ainfi con- 
nu de ioi degrez & 28 minutes, on pourra connoî- 
tre de la même façon l'Angle diminue EFGdans le 
Triangle obliquangle GEF, où l'on connoît les deux 
côtcz EGde 3 2 toiles, EF de 64 toifès, & l'angle 
compris GEF de 1 02. 28 . en cette forte. 

Ajoutez enfemble les deux cotez EF, EG, pour 
avoir leur fômme de 96 toifes, & ôtez le plus petit 
EF, 32 , du plus grand EF, 64 , pour avoir leur 
différence de 32 toifes. Otez de i8odegrez l'angle 
connu GEF, 102.28. il reftera 77 degrez & 32 
minutes pour la fbmme des deux angles inconnus 
EFG, EGF, en fuite de quoi vous ferez cette An*, 
logie, 

Comme la fomme des cotez. EG ^ EF 96 
A la différence des mimes coJfcz.EG, EF 32 
Ainfi U Tangente de la moitié de la fomme des 
angles EFG , EGF 8o}otf 
A la Tangente de la moitié de leur différen- 
ce . 26768 

a laquelle il répond dans les Tables environ 14. 
59 . pour la moitié de la différence des mêmes an- 
gles EFG, EGF, laquelle étant ôtée de la moitié 
de leur fbmme 3 8. 46'. le refte donnera 2 3 degrez & 
47 minutes pour l'Angle dimiuué EFG , qu'on 
cherche. 

Si à cet Angle diminué ainfi trouvé de 23. 47'. 
on ajoûte l'Angle du Flanc GEF, qui a été trouvé 
de 102. 28. on aura 126. 15', pour l'Angle de 

l'E- 
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28 Traite' de Fortificat. I. Partie. 
rian- l'Epaule EGI, ou FHK: & fi l'on ôte le double 
c ^ c z ' 47. 34' du même angle diminué de i 80 degrez, le 
7 * refte donnera 132. 16'. pour l'Angle flanquant ex- 
térieur GOH , duquel ôtant l'Angle du centre APB , 
qui eft de 45 degrez , le refte donnera 87. 16' . 
pourl'Angle flanqué GIQ, qu'on trouvera aulïî en 
otant de l'Angle du Polygone, qui eft de 135 de- 
grez, le double 47. 3 4'. de l'Angle diminué EFG , 

S 11 a été trouvé de 2$. 47'. qui étant ôté de l'An- 
o edu Flanc GEF, que nous avons trouvé de 102, 
28 ; . le refte donnera 78 degrez & 41 minutes pour 
l'Angle flanquant intérieur GEO. 

On pourra connoître dans le Triangle obliquan- 

Î;le AFI, dans lequel on connoît outre les angles, 
e côté ou la Courtine prolongée AF de 92 toifes, 
la Ligne de défenfe Fl > & la Capitale AI , par ces 
deux Analogies, 

Comme le Sinus de la moitié A IF de V Angle 
flanqué QIG 69109. 
A la Courtine prolongée A F. 
A in fi le Sinus de V Angle de G or gel AF 92388 
A [on coflé oppofé, ou k la Ligne de défenfe 
FI 122. j. 

qui lè trouvera de 122 toifes, & d'environ 5 
pieds. 

Comme le Sinus de la moitié A IF de l'Angle 
flanqué QIG 69109 
A fon cofié oppofé , ou k la Courtine prolon- 
gée AF 91 
Ain fi le Sinus de V Angle diminué IF A 40 3 2 S 
A la Capitale AI 53.4. 

qui (c trouvera de 55 toifes, & d'environ 4 pieds, 

à la- 
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De la Fortification régulière. 29 
à laquelle ajoûcant le petit Rayon AP , qui a etc pj an . 
trotivé de 156 toifes & 5 pieds , 011 aura 210 toi- chc 1. 
fes & 3 pieds pour le grand Rayon PI , ou PK, 7« r *S« 
par le moyen duquel on pourra trouver le côte exté- 
rieur IK, en faifant dans le Triangle ifbfcélelPK, 
cette Analogie , 

Comme le Sinus de V 'Angle de bafe PIK 92388 
Au grand Rayon PK 2 1 o. 3 . 

Ainfi le Sinus de l'Angle du centre IPK 707 1 1 
Au cofii extérieur IK 161 

qui (e trouvera d'environ 161 toifès. 

Ou bien en faifànt dans les deux Triangles fem- 
blablesAPB, IPK, cette autre Analogie, 

Comme le petit Rayon AP Ijtf. y. 

Au cofié intérieur AB 1 20 

Ainfi le grand Rayon IP 2 1 o. 3 . 

Au cofié extérieur IK 1 6 1 . 

Mais la plus commode de toutes les Analogies 
eft la fùivante , qui commence par le Sinus To- 
tal, • 

Comme le Sinus Total 1 00000 

Au double du grand Rayon IP 4Z1 

Ainfi le Sinus de la moitié de F Angle du cen- 
tre IPK 38268 
Au cofié extérieur IK 161 

Pour trouver la Face GI, qui n'eft point le côté 
d'un Triangle, - on trouvera auparavant la ligne FG 
dans le Triangle obliquangle EFG , par cette Ana- 
logie, 



Com~ 
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Plan. 

chc f *- Comme le Sinus de l'Angle diminue' ZFG 40} 28 

7 * l °* A foncoftéoppofe EG 

Ain fi le Sinus de l'Angle du Flanc GEF 976+z 
A [oncoflé oppofé FG 77-1. 

qui fè trouvera d'environ 77 toifès & 2 pieds, le- 
quel étant ôtc de la Ligne de défenfe FI , qui a été 
trouvée de 122 toifes & 3 pieds, le refte donnera 
45 toifes & 3 pieds pour la Face GI, qu'on cher- 



che. 



Trafique fur un Enneagone. 



8. Fig 



T E côré intérieur AB étant toujours /îippofë de 
120 toiles, la Demi-gorge AE, ou BFfe trou- 
vera de 29 toifes, & le Flanc EG, ou FH de 36. 
Le refte & connoîtra par fuppuration en cette 
forte. 

Si du côté intérieur AB, 120, onôte la Demi- 
gorge BF, 29, le refte donnera 91 toifes pour la 
Courtine prolongée AF, de laquelle ôrant l'autre 
Demi-gorge AE, 29, on aura 61 toifes pour la 
Courtine ËF. 

Si Ton divife le Cercle entier par le nombre des 
cotez delà Figure, ceft-à-dire 360 par 9, le Quo- 
tient donnera 40 degrez pour l'Angle du centre 
APB, lequel étant ôte de 180 degrez, le refte don- 
nera 140 degrez pour l'Angle du Polygone ABC, 
dont la moitié donnera 70 degrez pour l'Angle de ba- 
feABP. 

Par le moyen de ces lignes & de ces angles ainfï 
connus, les autres lignes &les autres angles k con- 
noîtront aifément par la Trigonométrie , en cette 
forte. 

Premie- 
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De la Fortification régulière. p 
Premièrement pour connoître le Rayon AP, ou Plan- 
BP, on fera dans le Triangle ifofcéle APB, cette àic t, 
Analogie, * F, S' 

Comme le Sinm de V Angle du centre APB 

Au coflé intérieur oppofé AB 120 
Ain fi le Sinus de l* Angle de bafe ABP 93969 
A Çon coflé oppofe , ou au Rayon AP 17 \. 2. 

qui fe trouvera de 175 toifes, & d'environ 2 
pieds. 

Si vous voulez une Analogie qui commence par 
le Sinus Total, faites ainfi, 

Comme le Sinus Total I 00000 

A la Sécante de l'Angle de bafe ABP 

292380 

Ainfi la moitié du coflé intérieur AB 60 
Au Rayon AP , ou BP 175.*. 

Par le moyen de ce Rayon AP ainfi connu de 
175 toifes & 2 pieds, on pourra connoitre l'Angle 
du Flanc GEF, ou fon égal AEP, dans le Triangle 
obliquangle APE, en cette forte. 

Aïoûtez enfemble les cotez AE, AP, pouravoic 
leur Comme de 204 toifes & 2 pieds, &ôtezlcplus 
petit AE du plus grand AP, pour avoir leur diffé- 
rence de 1 46 toiles & 2 pieds. Otez de 1 80 de- 
grez T Angle connu PAE, pour avoir au refte 
x 10 la femme des Angles inconnus AEP, APE, 
dont la moitié eft de 55 degrez: & faites cette 
Analogie, 
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32 Traite' de Fortificat. I. Partie. 
Plan- ; 

chc 1. Comme la fomme des cojtez.AE y A? 204. 2. 
S-frg» la différence des mêmes coJlezAE, AP 

146.2. 

Ainji la Tangente de la moitié de la fomme des 
angles AEP , 142815 
A la Tangente de la moitié de leur différen- 
ce 102 269 

à laquelle il répond clans les Tables environ 4 y. 
35/. pour la moitié de cette différence, laquelle 
étant ajoûtée à la moitié 55 de la fomme 1 10 des 
mêmes angles AEP, APE, on aura 100. 3 9. pour 
le plus grand angle AEP, ou pour l'Angle du Flanc 
GÈF qu'on cherche. 

« Par le moyen de l'Angle du Flanc ainfi connu de 
100 degrez & 39 minutes , on pourra connoître 
de la même façon la quantité de l'Angle diminué 
EFG, dans le Triangle GEF, comme vous allez 
voir* 

Ajoûtez cnfemble les deux cotez EF , 6*2 , EG , 
36, pour avoir leur fomme 98 , & ôtez le plus pe- 
tit EG, 36, du plus grand EF, 62, pour avoir 
leur différence 2.6. Otez de 180 degrez l'angle 
• connu GEF, 100. 39'. & la moitié du refte don- 
nera 39, 40'. pour la moitié de la fomme des 
Angles inconnus EFG , EGF. A prés cela faites cette 
Analogie, 

Comme la fomme des cofiez EF EG 98 
A la différence des mêmes coftenEF, EG 26 
Ainfi la Tangente de la moitié de la fomme des 
angles EFG, EGF 82923 
A la Tangente de la moitié de leur différen- 
ce , 21999 

à la- 
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De la Fortification régulière, 

à laquelle il répond dans les Tables environ 12. 24 . Pk»* 
leiquels étant otez de la moitié 39. 40', de la fom- ^t** 
me 79. 20'. des angles EFG, EGF, le refte don- * 
nera 27. 16 . pour l'Angle diminué EFG qu'on cher- 
che. 

Si à cet Angle diminué ainfi trouve de 27. 16 
on ajoute l'Angle du Flanc GEF, 100. 39'. on au- 
ra 1 27. 5 5^. pour F Ancle de l'Epaule EGI , ou FHK 2 
& fi l'on ôte le doitbïe 54. 32 .du même Angle di- 
minué EFG, 27. 16. de 180 degrez, le refte don- 
nera 125. 28'. pour F Angle flanquant extérieur* 
GOH , ou EOF , duquel" ôtant F Angle du centre 
A PB, qui eft de 40 degrez , le refte donnera 8j , 
28 , pour F Angle flanque Ql G, qu'on trouvera aufli 
enôtant de l'Angle du Polygone, qui eft de 140 de- 
grez, le double 54. 32' de l'Angle diminué GEF, 
qui a été trouvé de 27. 1 6 . & qui étant ôté de F An- . 
glc du FlancGEF, que nous avons trouvé de 100. 
39 . le refte donnera 73. 23 . pour l'Angle flanqua»* 
intérieur GEO. 

On pourra connoître dans le Triangle obliquan- 
te AFf , dans lequel onconnoît outre les angles, 
le coté ou la Courtine prolongée AF de 91 toiles, 
la Ligne de défenfe FI, & la Capitale AI , par ces 
deux Analogies, 

Comme le Sinus de f Angle A IF 6796% 
A fort co^té oppofe'AF 9 1 

Ainfi le Sinus de t Angle de Gorge IAF 93969 
A la Ligne de défenf ? FI 1x6 

qui fe trouvera d'environ x 2 6 toifes. 



Corn. 
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in- 

ci. Comme le Sinus de V Angle A 1F 6796$ 

Fi g- A fon cojlé oppofé A F 91 
Ainfi le Sinus de l'Angle diminue A FI 45815 

A fon cojlé oppofe oh 4 U Capitale AI 61.2. 

< 

qui fè trouvera de 61 toifes, & d'environ 2 pieds, 
à laquelle ajoutant le petit Rayon AP , qui a été 
trouvé de 175 toifes & 2 pieds , on aura 236 toi* 
fes & ± pieds pour le grand Rayon PI , ou PK, par 
le moyen duquel on pourra trouver le côté extérieur 
IK, en faifànt dans le Triangle ifofcéle IPK, cet- 
te Analogie. 

Comme le Sinus de r Angle de bdfe PIK 9 3 965X 
Ah grtnd Rayon PK 2 j<>. 4. 

Ainfi leSinusde V Angle du centre IPK 64279 
Au cojlé extérieur IK 1^1. 5. 

qui fe trouvera de 161 toifes , & d'environ 5 
pieds. 

Ou bien en faiûnt dans les deux Triangles ûot 
cèles femblables APB , IPK, cette Analogie, 

Comme le petit Rayon AP 1 7 f . 2 . 

Ah cojlé intérieur A B 120 

Ainfi le grand Rayon IP 2 3 6. 4 . 

Au côte' extérieur IK 16 1. 5. 

Mais la plus commode de toutes les Analogies cil- 
la fiûvante, qui commence par le Sinus Total, 

Comme le Sinus Total 1 00000 

Au double du grand Rayon PI 47 3. 2, 

file Sinus de la moitié de l'Angle du centre 
IPK 34202 
A u cofte 'extérieur IK 1 6 1 . 5 . 

Pour 
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De la Fortification régulière, 
Pour trouver la Face Gl , qui n'eft point le cô- Plan- 
te d'un Triangle , on cherchera auparavant la ligne chc p té 
FG dans le Triangle obliquangle EFG, par cette S S ' 
Analogie , 

Comme le Sinus de V Angle diminué EFG 

A [on cofié oppofe EG 36 
Ainfi le Sinus de l'Angle du Flanc GEF 578177 
A [on cofié oppofe FG g 7. 1 . 

qui fe trouvera de 77 toiles & d'environ 1 pied, & 
qui étant ôté de la Ligne de défenfc FI, que nous 
avons trouvée de 116 toiles , le refte donnera 48 
toifes &5 pieds pour la FaceGI, qu'on cherche. 

C'eft de cette manière que nous avons fùpputé la 
Table précédente , où vous voyez que l'Angle du 
Flanc diminue toujours à mefure que le Polygone a 
plus de cotez, de fbrte qu'il fera droit dans un Po- 
lygone d'une infinité de cotez , c'eft à dire dans la 
Ligne droite. 

Fortifier une Place par le moyen des Tables 

fupputèes. ' - 

IL arrive quelquefois qu'on veut reprefenter feu- pian- 
lement une Partie d'un Polygone fortifié , com- clic $ . 
me ABC, donr les deux côiez AB, BC, foient *' fi S' 
par exemple les cotez du Décagone , duquel on ne 
peut pas avoir commodément le centre, dans ce cas 
il fera bondefe fervir de la Table précédente, pour 
fortifier par fbn moyen, & au moyen d'une Echelle 
particulière de toifes les deux cotez AB, BC, que 
nous iuppofons de 120 toifes, en cette forte. 

Ayant pris les Demi-gorges AD, BE, BF,CG, 
chacune de 30 toifes, telles qu'on les trouve dans 1 

C 1 la 
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3<5 Traite* de Fortificàt. I. Partie. 
Plan- la Table précédente pour le Décagone , décrivez 
clic 3- des trois points A, B , C , des arcs de Cercle , à 
5,1,5,1 Pouverture de 69 toifes & 4 pieds , qui eft la lon- 
gueur de la Capitale du Décagone & des extre- 
mitez D , E > F , G y des Courtines DE , FG , décri- 
vez d'autres arcs de Cercle à l'ouverture de 129 
toifes , qui eft la quantité de la Ligne de défenic 
du Décagone , pour avoir par l'interfeâion de ces 
a:cs les pointes des Battions aux points H, K, L, 
par où & par les mêmes extremitez D> E, F, G, 
vous tirerez les Lignes razantes EH , DK , GK , FL, 
pour y prendre les Faces HM, KS, KT, LV, & 
joindre les Flancs DM , ES , FT, GV, & tout 
fera fait. 

Les Tables (upputées font auffi extrêmement ne- 
ceflàires pour tracer fur la terre un Polygone , dont 
on a fait le deflein fur le papier : car comme l'on ne peut 
pas décrire fur le Terrain un Cercle comme fur le pa- 
pier, parce qu'on trace ordinairement un Polygone 
autour d'une Place occupée , on doit fe fervir de la Ta- 
ble précédente, en cette forte. 
pîan . Pour tracer fur la Terre par exemple un Eptago- 
chc 1. ne , ayant choifi un point où vous voulez un Bal- 
5 • Fig. tion 5 comme B , j vous y planterez le premier piquer, 
pour y faire avec le Graphomettre ou autrement 
l'angle du Polygone ABC , qui dans PEptagone eft 
de 128 degrez & demy , comme l'on void dans la 
Table précédente, par les deux lignes AB, BC, qui 
doivent être chacune de 120 toiles; & ayant planté 
deux piquets aux extremitez A, C, vous ferez en C, 
un autre Angle du Polygone BCD auffi de 12S 
degrez & demy , par la ligne CD auffi de 120 toi- 
fes , & au point A , un troifiéme Angle du Poly- 
gone BAO auffi de 128 degrez & demy , par la li- 
gue AO : qui doit être pareillement de 120 toifes. 

Enfin 
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De la Fortification régulière. 37 
Enfin ayant planté deux piquets aux extremitez N, p ' aa " 
D , vous y ferez deux autres angles du Polygone 'y*' 
ONR, CDR , chacun de 118 degrez & demi, 5 * h ' 
par les deux lignes NR, DR, qui fc trouveront cha- 
cune de 120 toifès, & l'Epragone fe trouvera tracé 
autour de la Place à fortifier , & il ne reftera plus 
que les Battions à tracer. 

Pour tracer un Baftion par exemple far Pangle B , 
ayant marqué les Demi-gorges BF , BS , chacune de 
27 toifes , telles qu'elles doivent être dans i'Epta- 
gonc, faites aux points F, S, avec les Courtines 
EF, ST, les Angles EFH , TSV, chacund'au- 
tant de degrez qu'en doit avoir l'Angle du Flanc de 
PEptagone, {çavoir de 105 degrez , par les lignes 
ou Flancs FH, SV* que vous ferez chacun de 2 8 
toiles , comme la Table précédente montre pour TEp- 
tagone, en marquant les deux points H, V f par 
deux piquets : & fi Ton fait la même chofe aux au- 
tres angles du Polygone > tous les Flancs fe trouve- 
ront tracez , & il ne reliera plus qu'à tracer les Faces , 
ce qui fe peut faire en plufieurs manières , comme vous 
allez voir. 

Faites aux deux points H , V , les deux angles 
FHK , S VK , chacun d'environ 1 2 5 degrez & un 
tiers, tel que l'on trouve dans la Table précédente 
l'Angle de l'Epaule d'un Eptagone , par les deux li- 
gnes ou Faces HK , VK , qui détermineront la poin- 
te du Baftion au point K , où par confequent vous 
planterez un piquet. Ou bien vous attacherez un 
eprdeau au point E, & vous le tirerez vers K> en 
le failânt palier par deffus le point H, & pareille- 
ment un cordeau au point T , pour l'étendre vers K , 
en lefaikntpaflerdelamêmefacon par defliis le point 
V : & ces deux cordeaux ainfi tendus fe croiferont 
au point K t où lera la pointe du Baftion. Ou bien 

C j en- 
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j8 Traite' de Fortificat. I. Partie. 
Phn- encore vous attacherez aux points H, V, deuxeor- 
™i£ deaux d une même longueur , fçavoir de 42 toifès 
*' Jg# & 1 pieds , telle qu'eft la Face du Baftion de PEp- 
tagone dans la Table précédente ; & ces deux cor- 
deaux étant tendus , & leurs extremitez étant join- 
tes cnfèmble donneront la pointe du Baftion au point 
K , qui vous lervira d'exemple pour marquer de la 
même façon les pointes des autres Battions. 

Si vous n'avez point de Table fupputée , il faut que 
le Plan que Ton veut tracer fur la terre, foit exacte- 
ment décrit fur le papier, afin qu'on puifle connonre 
la quantité de fes angles avec un Tranfporteur , & 
la longueur de fes lignes en les tranfportant fur l'E- 
chelle particulière du Plan. Les Lignes droites 
fe marquent fût la terre avec le cordeau , que Ton 
bande en l'attachant à deux piquets , & leur longueur 
fe mefure deflus avec la Toile , après quoy on fcil- 
lonne ou bêche la terre le long du cordeau pour 
laifTcr un veftige de la ligne droite qu'on veut tracer 
fur le Terrain , quand on veut lever les cordeaux & les 
piquets. 

On fe fert ordinairement de deux fortes de Pi- 
quets , fcavoir de petits qui font longs d'un pied , 
ou de deux tout au plus , qui fervent pour ten- 
dre les cordeaux fur un Terrain uni : & de grands , 
, gui ont quatre ou cinq pieds de longueur , dont on 
(e fert pour aligner fur un terrain inégal, ou rempli 
de Brouflailles, & de petits Buillbns. Les cordeaux 
font pareillement de deux fortes , les gros pour 
aligner , & les autres plus déliez pour faire les an- 
gles; 



For* 
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De la Fortification réguliers, j? 

Fortifier un Fbljgone avec des Casemates 
Cr des Orillons. 

■ 

p ■ « 

LEs deux cotez AB,BC, appartiennent à un De* Plan- 
! cagone fortifié par nôtre Méthode, quifuppo* clic *« 
fe la Demi-gorge AD de 30 toifes, & le Flanc DM 9#Flg 
de 40 toifes, le côté intérieur AB étant toujours de 
1 20 toifes y & il eft propofé d'ajoûter des Orillons 
& des Flancs couverts à cette partie de Décagone, 

Prenez fur le Flanc DM la troifiéme partie MN ? 
pour l'épaifleur de POrillon , 6c tirez de- l'Angle 
flanqué oppofë K , par le point N » lt ligne N 
égale à la moitié MI, ou NI, deMN, pourlen T 
foncement de la Cazemate. Prenez encore fur la 
grande Ligne de défenfe DK prolongée , , la partie 
DR égale à NQ, pour écrire des deux points R* 
Q, avec l'ouverture RQ, deux arcs de Cercle, qui 
fe coupent icy au point O , qui iera le centre di» 
Flanc couvert RQ^ que nous faiG^ns rond plûtfc 
que plat , à la manière de Monfieur deVaubanj ôc 
de plufieurs autres , afin qu'il foit plus grand , que 
fes Merlons foient plus larges , &; par confequenr 
plus forts , & qu'il dure plus long-temps , c'elt a 
dire qu'il refifte plus long-temps a l'effort du Ca- 
non ennemi , ce qui doit ainfi arriver à caufe de la 
concavité, dans laquelle le bouler de Canon fe trou- 
vant comme embrallé , & trouvant par confequent 
un grand nombte de parties qui réfutent à fon ef- 
fort, doit faire moins d'effet que fur un Flanc plat^ 
qui ne touchant le boulet qu'en un point pour ainfi 
dire , ne pourroit pas avoir une fi grande refiftance, 
puifque moins de parties reûfteroient à l'effort de 
ce boulet. 

Pour décrire l'Orillon que nous ferons auffi rond, 

C 4 afin 



4<* Traite* de Fortificat. T. Partie. 
Plan- afin qu'il couvre mieux, & réfute mieux , tirez du 
cnc 5- point I milieu de la ligne MN, la droite 1P j per- 
f a pendiailaire a la même ligne MN, & tirez de Pex- 
tremitc M de la Face MH, à la même Face MH, h 
perpendiculaire MP, qui rencontre icy la première 
IP, au point P, que nous prendrons pour le centre 
de rOrillon rond, afin qu'il palle par les deux 
points M , N , & qu'il touche la Face MHen (on ex- 
trémité M, autrement il pourroit faire en ce point 
une bofle qui choqueroit la vûe, comme je l'ay re- 
marqué en quelques lieux. 

Le Flanc couvert RQJè trouvant icy d'environ 
27 toi/es, fera capable de 9 pièces de Canon, gar- 
dant cette mefure de 3 toifès pour une pièce de 
Canon: Se on le peut renire encore plus capable , fi 
nu lieu de s attacher au tiers du Flanc DM, pourlc- 
paiflèur MN de l'Orillon, comme à une propor- 
tion de confèquence, on fait cette épaiffeur MN 
feulement de 7 ou 8 toifes , ce qui tuftit pour ré- 
citer a toute forte d'efforts,? 

L'ufàge des Cozemares ou Flancs bas, eft prin- 
cipalement pour la defenfe du Fofle , & pour empê- 
cher avec le Canon la Traverfè que l'Ennemi pour- 
roit fiire dans le Folfc, pour attacher le Mineur à 
la Face du Baftion oppolé, & ruiner tous les tra- 
vaux & toutes les Machines de l'Ennemi dans le 
Folié , lorfqu il s'en eft rendu le Maître. 

Les Orillons aident beaucoup à ces Cazematcs, 
ou Places balles , ôc ils y font comme necellaires 
pour les couvrir & les preferver du Canon ennemi : 
car l'effet de l'Orillon eft de couvrir l'Artillerie des 
Flancs, en telle lorte qu'on en puifle tirer àlapoin- 
te du Baftion oppofe lans être vû de la Qontrefcar- 
pe , & c'eft à caule de cela que nous avons rire la li- 
gne DR de l'Angle du Baftion oppofé K. Il y en a 
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néanmoins qui font répondre la Ligne ou Revers Plan- 
QN, que nous avons appellé Enfoncement de la chc ?- % 
Casemate , non pas à la pointe K du Baftionoppo- 9 ' & 
fé y mais à trois ou quatre toifes de cette pointe , 
afin que le Flanc retiré (bit mieux couvert, ce qui 
ne diminue' pas de beaucoup la vûë du Foflé au Ca- 
non caché vers Q, qui autrement pourroit être dé- 
couvert de la Contre fctrpe , c'eft à dire du bord du 
Fodé en dehors vers la fcampagne, lorlque l'Angle 
flanqué feroit bien aigu , comme il peut arriver 
dans une Place irrcguliere. 

' Il eft évident qije fi l'Ennemi vouloir attaquer la 
Courtine DE, & y faire Brèche, on pourroit bat- 
tre cette Brèche à dos, & en repoufler l'Ennemi qui 
s'y fèroit logé, du Revers QN , qui étant de fix ou 
de fept toifes peut contenir deux pièces de Canon , 
qui feront entièrement couvertes. C'eft dans l'O- 
rillon qu'on pratique de petites Portes , qu'on ap- 
pelle Fauf es Portes , & Poternes, pour lès forties, 
& pour le fèrvice du FofTé & des Dehors , c'eft à 
dire des Ouvrages qui font lèparez du Corps de la 
Place. 

Quand nous avons dit que le Flanc couvert RQ^ 
[c nomme flanc bas , ou PUce baffe , ce n'eft que par 
rapport à un autre Flanc couvert qui eft encore plus 
retiré en dedans que le Flanc bas, &qui étant élevé 
au delfas de ce Flanc bas , fe nomme Place haute, 
dans laquelle il y a une autre Batterie de Canons , 
dont nous donnerons le delfein , lorfque nous au- 
rons enfeigné la manière de tracer le Plan du Rem- 
part êc du Parapet. 

Nous avons auflï dit que cette Place baffe, ou xo.Fig. 
Flanc bas RQ, fe nomme Caxjtimme, parce qu'on y 
pratique des Voûtes, comme B, pour y mettre deÊ 
/bus le Canon t avec les Munitions, quand on n'en 

C s n'a 
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Plan* n'a plus befoin. La lettre A reprefènte la Place ba£ 
clic 3 • fe , ou Cazeraate , qui a fïir le bord les Mer Ions C , 
iaFi S- à coté des Camnieres D , par lefqueUes on tire le 
Canon qui eft couvert par le Merlon C > qu'on ap- 
pelle auifi Tremcau : les Canonieres (ont auffi appel- 
les Embrafures & Bayes , & quand elles font peti- 
tes , & feulement propres pour le Moulquet , on les 
appelle Meurtrières. * ao* 

Cette hauteur déterre où l'on met le Canon pour 
tirer for l'Ennemi , fe nomme Batterie , & Plate- 
forme y mais on appelle plus proprement Plate- for- 
me 9 ou Plate-forme de Batteries , des Solives gro£ 
fes& larges, ou des Ais gros & larges, qui font un 
efpece de Plancher fait en. Trapèze , où eft le Ca- 
non en Batterie. Ces Ais ou Planches s'appellent 
Tablottinsy qui loûtiennent les roues des affûts, & 
empêchent que le Canon par fà pefànteur, ne s en- 
fonce dans les terres: & afin que le Canon ne recule 
pas II facilement , on fait pancher tant foit peu la 
Plateforme vers les Merlons , qui font la partie du 
Parapet terminée par deux Embrafùres d'une batte- 
rie. 

Les Merlons C, font comme vous voyez, cou- 
pez obliquement, auffi- bien que les enibrafures D, 
afin que le Canon puifle tirer aulfi obliquement, 
c'eft a dire de coté. On donne ordinairement aux 
Merlons neuf pieds de largeur en dedans , & fix en 
dehors, & en tout douze pieds, afin que ceux qui 
fervent le Canon, puiflènt être à couvert quand ils 
Je veulent remettre en batterie après fon Recul, qui 
n'eft ordinairement que de dix ou douze pieds. Il 
eft évident que les Merlons étant ce qui refte du 
Parapet , quand on y a fait des Ouvertures ou Em- 
brafùres, pour y pafTer la bouche du Canon, leur hau- 
teur &kur épaufeur font les mêmes que celle du Pa- 

t ^ rapet. 
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râper. Quand aux Embrafures, leûr hauteur au deC 
fus de la Plate-forme eft de trois pieds vers le Ca- 
non, & d'un pied & demi feulement vers la Cam- 
pagne, afin que par cette pente ou Glacis, le Ca- 
non puittb plonger 9 c'eft-à-dire tirer de haut en bas. 
Leur ouverture eft par le dedans d'environ trois 
pieds, de fix ou fept pieds par le dehors , & de 
deux pieds à leur plus étroit. La première Embra- 
fure commence fur la Ligne de defenlè prolongée, 
de la dernière à renfoncement de la Cazemate vers 
l'Orillon. 

On ne fait pas feulement des Batteries pour la dé- 
fenfe d'une Place, mais auffi pour l'attaque, ce qui 
fait qu'il y a plufieurs fortes de Batteries, dont quel- 
ques-unes feront ici expliquées par occafion. 

Lors donc que la Plate-forme d'une Batterie eft 
plus baflè que le Rez-de-Chau/fée , ou que le Ni- 
*veau de la Campagne, c'eft à dire que le Sol, ou 
la Surface de la terre, cette Batterie fe nomme Bat- 
terie enterrée y ou Batterie ruinante : & l'on appelle 
Batterie de Revers, ou Batterie Meurtrière , celle 
«lui bat par derrière : Batterie en Echarpe , celle qui 
bat de coté : & Batterie d'Enfilade celle qui eft En- 
filée par une ligne droite , c'eft à dire celle dont les 
coups razent cette ligne droite; car en termes de For- 
tification , on appelle Enfiler & Nettoyer, voir & 
pouvoir battre toute 1 étendue d'une ligne droite : & 
Enfilade la difpofition. d'un Terrain tellement fitué 
qu'il void & découvre en ligne droite un Pojle , 
c eft à dire un Terrain où les Soldats fe poftent & fe re- 
tranchent pour fe battre. s 

La lettre E reprefente cette petite Porte , ou faufle 
Porte , que nous avons appellée Poterne , & la 
double ligne FGH reprefente le Cordon de la Mu- 
taille , qui ne fert que d'ornement , au defTus du- 
quel 



44 Traite* de Fortificat. I. Partie. 
quel eft le Parapet IK , dont il fera parlé plus par- 
ticulièrement dans la deferiptiou du Profil de la Mu. 
raille. ' 

De V Enceinte (tune Place. 

ON appelle Place en gênera! , ou Place de Gucr* 
re un lieu , ou une Ville fortifiée régulière- 
ment ou irrégulièrement, & quand elle eft entourée 
de Murailles , on Pappelle Place revêtue : & Place 
régulière quand elle a les parties femblables de fon En- 
ceinte, égales entre elles, & également fortifiées ; ôc 
enfin Place irreguliere> quand ellç n'a pas les condi- 
tions de la régulière. 

Nous entendons ici pour Y Enceinte d'une Place 
non-feulement les Courtines, les Flancs, & les Fa- 







■L 





nent, comme les Foflèz, les Demi-lunes, le$ Cor- 
nes, & les Couronnement 

Nous diftinguerons pour uue plus grande faci* 
Jité trois, fortes d'Enceintes, fçavoir la Première , 
ou Jtmple Enceinte , qui contient un Rempart, un 
Folle, &une Elplanadc; la féconde Enceinte , qui 
contient de plus une Muraille , qu'on appelle Chc- 
mife, quand elle n'eft pas beaucoup épaiile, avec un 
chemin des Rondes couvert d'un petit Parapet, pour 
faire le Guet de nuit : & la Troiftémc Enceinte , 
qu'on nomme Faujfe-brajc , ôc^ufnBaJfe Enceinte f 
parce que ç'eft une efpecc de Parapet qui réguç 
tout autour fur le Rez-de Chauffée entre le Rem* 
part & le Foflé, pour défendre & empêcher le paf- 
fage du Foffé, Au lieu de cet Ouvrage, qui apparv 
tient aux Hollandois, Mcmlïeur de Vauban le con- 
tente d'une Tenaille à Flanc* , qu'il met devanç la 

Couj- 
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Courtine dans le Fofle , comme vous verrez lorÊ 
que nous expliquerons & manière de fortifier , 
Fart 3. 

On appelle FortereJfe 9 ou Place forte , & auflï 
Ville , une Place fortifiée qui contient un nombre 
confiderablc de Maifons : & Fort une moindre 
Place fortifiée , qn on nomme Fort Royal 9 quand 
elle a 120 toiles pour la Ligne de défenfe, qui rè- 
gle la grandeur des autres lignes du premier traie, 
felon nôtre Méthode , où il eft aifé par le Compas 
de Proportion , ou bien d'une Echelle particulière, 
ou mieux par la Trigonométrie , de connoître la 
grandeur de toutes ces lignes , en fuppo&nt le côté 
intérieur de 1 10 toifes , parce que la Ligne de dé- 
fenle approche de luy être égale , comme vous avez 
vil Mais comme le Rempart, le Fofle, & l'Efpla- 
nade n'ont aucune proportion avec la Ligne de dé- 
fenfe , il faut que les Règles lùivantes guident 
un homme qui entreprend un Ouvrage de cette na- 
ture. 

Rempart. 

LE Rempart eft une mafle de terre qu'on élevé 
tout autour de la Ville, pour en couvrir les Mai- 
fbns à ceux qui font danf la Campagne , & pour éle- 
ver ceux qui défendent la Place autant qu'il en eft 
belbin , pour leur faire voir la Campagne dehors , 
découvrir l'Ennemi , & luy tirer aufli loin que peu- 
vent porter leurs armes. 

La hauteur du Rempart eft ordinairement de trois 
toifes , plus ou moins ièlon la qualité du Terrain 
en dehors , qui peut commander la Place : & û 
largeur eft par le bas d'environ 15 toifes, en y 
comprenant les Taluds, qui en diminuent la lar- 
geur 
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geurpar le haut, aulïï plus ou moins, félon la quan- 
tité de ces Taluds , qu'on ne fçauroit bien détermi- 
ner, parce qu'elle dépend de la qualité de la terre 
qui lè tient mieux Tune que l'autre ; car quand la 
Terre eft bonne , on doit donner au Talud extérieur, 
c eft à dire au Talud qui eft vers la Campagne le 
moins de pente qu'on pourra, afin que le Rempart 
luit plus large par le haut, & que l'Ennemi y puific 
monter plus difficilement. Pour ce qui eft du Ta- 
lud intérieur , c'eft à dire du Talud qui eft vers la 
ville , on le peut faire fi grand que l'on voudra , afin 
que les Dcfendansy puilîent monter plus facilement, 
& y conduire les Chars Se les Canons deftinés à la 
défenfe de la Place. 
nm La ligne AD reprefente la largeur du Rempart , 
3. & EF la hauteur. La largeur de lbn Talud intérieur 
Fig. eftED, & celle de fon Talud extérieur eft AB. Icy 
la terre du Rempart remplit tout le Baftion, & alors 
on l'appelle Baftion plein: & lorlque le Rempart 
luit parallèlement le premier trait, comme le Para- 
pet, il y a du vuide dans ce Baftion, & c'eft à caufe 
de cela que dans ce cas on l'appelle Baftion vuide , 
ou Bajhon creux , & dans ce vuide l'on peut con- 
ftruire des Magaxim , c'eft-à-dire des réduits pour 
y mettre & conièrvcr les Munitions de guerre & de 
bouche : & à la place de ce vuide , quand le Bat 
tion eft plein , on peut mettre des lerrafies , c eft-à- 
dire des Amas de terre plus ou moins élevez félon 
le befoin , qu'on appelle Cavaliers , qui font quel- 
quefois revêtus , & qui ont toujours , comme les 
autres Ouvrages , un Parapet qui couvre le Canon 
qu'on y met en Batterie, pour défendre la Face du 
Baftion oppofé , & le Baftion même , fi l'Ennemi 
s y loge. On les place ordinairement liir le milieu de 
la Courtine proche le Parapet, pour voir la Campa- 
gne 
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gne quand on eft dans la Place, pour découvrir l'En- Plan* 
nemi dans lès Travaux , & pour doubler le Feu qui chc >' 
défend les endroits qui peuvent être attaquez. Ou 
bien on les place dans les parties de la Fortification , 
qui pourraient être commandées & enfilées de l'En- 
nemi, pour les couvrir. 

Leur figure eft différente , félon leurs différons n.Fig. 
ufàges: efîe eft ordinairement en Quarré-long, ou 
bien ronde , comme A, & quelquefois en Ovale 
qu'on élevé quelquefois dans le fofle d'une Place 
Marécageufc , pour couvrir une porte , ou bien 
pour y loger un Corps de garde contre les furpri- 
fcs , & alors un femblable Cavalier eft appellé Fer 
k Cheval^ & Pâte' quand fa figure eft fort irrégulie- 
rc. 

Au lieu de Cavaliers on fait quelquefois aux An- 
gles des Battions de petites élévations de terre en for- 
me de Traverfes , qu'on appelle Plate-formes, parce 
qu'on y place du Canon qui tire par dellus le Parapet, 
& auffi Barbettes , ce qui fait que tirer le long du Gla- 
cis du Parapet s'appelle Tirer k Barbette, ou Tirer 
ut barbe, parce que le feu du Canon en razant le Gla- 
cis du Parapet , & en brûlant fpn herbe , luy fait 
pourainfi dire la barbe. 

Enfin l'on conftruit fur le bord du Rempart vers 
le Fofle , à tous les Angles làillans de la Place des 
G Hérites , ou Echauguettes , qui font de petites Tours 
rondes de pierre, quand le Rempart eft revêtu , ou 
de bois quand le Rempart n'eft que de terre en forme 
de lanterne , pour loger dans chacune une Sentinel- 
le, c'eft- à -dire un Soldat , qui écoute, void, & 
veille fur le Fofle contre les furprifes de l'Ennemi , 
& auffi pour mettre à couvert k Sentinelle pendant 
le mauvais temps. 

Comme ces Guérites font des faillies, étajit fur 

le 
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Plan- I e kord du Rempart vers le Fofle , on coupe le Pa- 
chc î. rapet du Rempart pour faire des Chemins qui con- 
ii. Kg. duifènt du Terre-plein du Rempart à chaque Guérite. 
On les fait hautes de fept ou huit pieds, & larges de 
trois ou quatre, ficelles font ouvertes de tous cotez, 
afin que les Sentinelles puiflent découvrir par tour. 
Un Cavalier qui eft en quelque lieu en fcntinellc 
pour s'aflûrer contre les furprifes, s'appelle Vedette, 
& être en fentinelle s'appelle être en faftion. 

Parapet. 

SUr le bord du Rempart vers la Campagne , on 
doit faire pour couvrir les Défendans , une le- 
vée de terre epaifle d'environ 20 pieds , & haute 
de fix, avec un petit degré large de trois pieds , & 
haut de deux , ou de deux & demi. Cette levée 
de terre s appelle Parapet , & le degré Banquette , 
qui doit être du côté de la Place , afin que les Dé- 
fendans y puiflent monter pour mieux voir la Cam- 
pagne, & tirer où il eft befbin. Il faut que le Pa- 
rapet aille par le deflus en penchant , qu'on appelle 
Glacis , qui donne facilité aux Moufquetaires qui 
font fur la Banquette , de tirer de haut en bas dans 
le Fofle 9 ou pour le moins fur la Contrefcarpe f 
c'eft à dire fur le bord du Foflé du côté de la Cam- 
pagne. Ce Parapet cft appellé Parapet Royal , 
pour le diftinguer des Parapets des autres Ouvra* 
ges. 

On laifle un petit chemin fur le bord du Rem- 
patt en dehors , large de trois ou de quatre pieds f 
appellé LizJere, Retraite, Berme y Orteil , Relais , 
&Pas de Souris, afin que fi la terre du Parapet 
vient à tomber , elle y foit retenue , & ne rem- 
plifle pas le Foflé. Ce qui refte fur le Rempart du 
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côté de la Place fe nomme Terre-plain , c'cft le 
lieu où le tiennent , vont& viennent les Défendans: 
il doit erre fuffifamment large pour y palier & tour- 
ner des Chars & des Canons. 

La ligne OF reprefente le Terre-plain du Rem- Plan- 
part , ôc la ligne BC , la baie du Parapet , dont la chc h 
hauteur LM au deflus du Rempart doit être au x * 
moins de fix pieds , puifque le Parapet n'eft fait 
que pour couvrir les Soldats qui font à la défenfe 
de la Place contre l'effet du Canon \ & c'eft à caufè 
de cela qu'il ne doit pas êcre moins épais que de 
trois toifes, afin qu'il loit à l'épreuve du Canon, & 
qu'on luy ajoute une Banquette qui puirte élever 
le Soldat iùfhfamment pour pouvoir tirer par deflus: 
& afin que l'on puitfè monter plus facilement fur cette 
Banquette, qui eft haute de deux ou trois pieds, il 
faut qu'elle ait au moins deux ou trois marches : <Sc 
aulli afin que le Canon puifle tirer , il faut que le Para- 
pet ait des Embrafurcs , dont les Merlons foient de 
bonne terre, pour pouvoir refifter au Canon de l'En- 
nemi. 

Comme les Embrafures diminuent en quelque 
façon la force du Parapet , & que le Canon tirauc 
par une Embraftire ne peut voir qu'un certain elpa- 
ce , félon qu'elle eft plus grande ou plus petite , 
& qu ainii il peut y avoir quelque endroit qui ne 
fera vu que fort peu de la Place , ôc que même les 
Embrafures feront fort obliques dans le fécond 
Flanc pour s'en pouvoir fervir ; le Chevalier de 
Ville pour avoir le Parapet par tout d'une égale 
force, & pour fe pouvoir palier de Banquette , vou- 
drait qu'on n'élevât le Parapet que de quatre pieds, 
afin que le Canon pût être tiré en barbe , & tirer 
de tous cotez : & comme dans ce cas les Soldats ne 
feroient pas aflèz couverts en temps de Siège, il 

D rc- 
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Plan- rehaufle le Parapet avec des Gabions , ou paniers pleins 
chc } • de terre , hauts de cinq ou fix pieds , & larges de 
quatre , tant par le haut que par le bas , entre les- 
quels les Moufquetaires peuvent tirer facilement : ôc 
lorfqu'on y voudra mettre du Canon pour le tirer , 
on ôiera feulement un de ces Gabions , que Ton 
remettra quand le Canon aura tiré - y mais de peur 
que le Canon & ceux qui le fervent ne reftent 
découverts après le coup > il fait décendre le Rempart 
en Glacis vers la Place , pour faciliter le recul du 
Canon. 

Au lieu de Gabions , qu'on appelle aufli Marie- 
(juins , & Corbeilles , quand ils iont plus petits , ÔC 

}>lus larges par le haut que par le bas , on peut fe 
èrvir de Bariques , qui font une efpcce de ton- 
neau que le Soldat porte pour faire fbn logement , 
& qu'on remplit de terre, ou bien de Sacs k terre , 
qui font des Sacs de groflè toile , pleins de terre , 
épais d'environ un pied & demi, & hauts d'autant, 
dont on le fert dans le befbin & à la hâte pour fc 
mettre a couvert , & fè battre contre l'Ennemi 5 les 
entre-deux fervant d'embrafure pour faire Feu, c'eft 
à dire tirer fur l'ennemi. 

Mais comme un Parapet fi bas ne met pas le Sol- 
dat à couvert du Canon , à moins qu'il n'en fbit 
beaucoup éloigné , & que pendant qu'on ôteroit 
les Gabions, l'-Ennemi qui feroit au guet , pourroit 
braquer fon Canon , & incommoder celuy des Dé- 
fendons 5 il me femble qu'il vaut mieux avoir un 
Parapet haut de fix pieds , avec fa Banquette , & 
des embrafures aux endroits où elles feront necet 
(aires : ou bien fi Ton ne veut point d'Embrafures , 
on élèvera une efpece de Terraffe avec de la terre 
gazonnée , & des ais par dellus pour fbûtenir le 
Canon, que Ton pourra pointer par tout, où on le 
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trouvera à propos, fans appréhender qu'il (oie de- Plarf- 
montéparceluy de l'Ennemi, puifquil le cache par chc j.: 
fon recul , pourvû que la hauteur du Rempart Ibit I1- 
raifonnable , & mêmes l'Ennemi ne voyant point 
d'Embrafùres , ne fçait où pointer Ion Canon , par 
l'incerritude où ileft, que ceux de la Place ne met- 
teur le Canon autre part qu'a celle d'où il a été tiré : ce 
qui fe peut très- facilement, & par ce moyen l'on fa- 
tigue les Ennemis, en les obligeant à changer de 
temps en temps le tir de leurs Canons : car à mefure 
que les Défendans prefentent la bouche du Canon , 
ils le tirent, & le Canon reculant en même temps 
ôte à l'Ennemi le moyen de luy nuire, & neluylait 
Ce que l'envie d'abattre à la longue tout le Parapet, 
pour mettre le Canon de la Place a découvert, ce qui 
fèroit d'un long travail. 

Fojfé. 

LE Fojfé eft une profondeur que l'on fait autour 
d'une Place, qu'on veut défendre, pour évi- 
ter les fiirprifes. La terre du Rempart doit avoir été 
prife du côté de la Campagne tout proche , afin qu'en 
même temps on ait fait le Rempart & le Forte: 
d'où il fuit que leur grandeur ' dépend lune de 
l'autre, car puifque le Rempart fe fait d'une certai- 
ne grandeur, il fautcreulèr le Folle jufqu'à ce qu'on 
ait tiré de la terre autant qu'il en eft beîbin pour le 
Rempart, le Parapet, & TEfplanade, pour ne pas 
faire des frais inutiles. 

On laille entre le Rempart & le Fofle un chemin 
AG large de trois ou de quatre pieds , appelle Re- 
lais , ou Pas de Souris 5 coaime nous avons déjà 
dit, pour retenir la terre du Parapet, en cas qu'il 
(bit ruiné , ou que la terre s'éboule d'elle-même. 

D i Le 
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Plan- *-e bord du Fofle qui cft du côté de la Place , com- 
che;. meGIHK, fe nomme Efcarpe, &celuy qui eft vers 
ii.Fig. la Campagne, comme PQ^ s'appelle Contre fearpe , 
que Ton termine ordinairement en rond vis à vis la 

{>ointe du Baftion , pour avoir plus de place dans 
e chemin couvert , & le refte eft parallèle à la 
grande Ligne de défenfe. Vous prendrez garde 
que toutes les hauteurs & profondeurs (ont talu- 
dées. - 

On ne peut rien déterminer touchant la largeur 
& la profondeur du Folié, parce qu'elles dépen- 
dent de plufieurs circonftances , & principalement 
de la qualité du Terrain: car dans les lieux maré- 
cageux, & aux autres où l'on trouve bien-tôt de 
l'eau , on le doit faire plus large & moins profond , 
pour donner plus de peine à l'Ennemi qui le vou- 
drait paffer, en l'obligeant à la Saignée du Fojfe\ 
c'eft à dire à faire écouler les eaux qui le rempliflenr. 
Nous pouvons dire néanmoins que la largeur du 
Fo<Té doit furpaffer la longueur des plus grands ar- 
bres, parce qu'autrement on pourroic faire des Ponts 
pour palier le Fofle, quand même il feroit plein 
d'eau. 

Dans les lieux où il y a du roc, & aux autres qui 
font élevez , il eft bon de faire le Foflé auffi pro- 
fond que l'on pourra , & moins large, pour éviter 

{Jus facilement les fùrprifcs , & pour empêcher 
J Efcalade> c'eft à dire que l'Ennemi ne monte for 
le Rempart avec des Echelles, outre qu'on peut em- 
ployer utilement pour les Bàtimens la pierre que Ton 
peut tirer d'un (emblable lieu encreuiànt beaucoup le 
FofTé. 

Enfin dans les lieux où la terre eft bonne, la 
largeur du Foflc eft médiocre, & fà profondeur 
auiii. Nous donnerons dans les Plans & dans les 
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Profils fùivans, 10 toifès à la largeur du Fofle vis- Plan- 
à-vis l'Angle flanque , & 15 pieds à fà profondeur. chc |f . 
Le bord du Fofle vers la Campagne fe termine vis-à I2 " ,gt 
vis Je milieu de la Courtine, où il eft plus large que 
vers la pointe du Baftion, par un Angle renrrant, 
qu'on appelle communément Angle de la Contrcf- 
carpe , afin que chaque partie toit VCUC & flanquée 
du Flanc oppofe. 

Dans un Fofle plein d'eau, on laifle environ vers 
le milieu une élévation de terre ou de fàble, ou 
bien on y plante des pieux élevez à peu prés d'un 
pied au deflus de la Surface de l'eau , pour empê- 
cher qu'on ne le pafle avec des Bateaux : & dans un 
Fotfe'fec, c'tft-a-dire dans nn Folié où il n'y a poinc 
d'eau, on pratique au milieu un autre Folié plus pe- 
tit, qu'on appelle Canette ^ & Cuvette , & que Ton 
creufe juiqua ce qu'on trouve de l'eau, pour évitée 
les furprifes , & empccher'les Mines , & auflï afin 
que les eaux s'écoulent, & laiflènt le refte plus fec, 
& il eft bon quil ait cinq ou fix pieds d'eau, fi faire 
fe peut, pour empêcher l'Ennemi de le palier à pied 
guay, autrement l'Ennemi pourroit s'y mettre à cou- 
vert. Quand un Fofle eft revêtu , on y fait à tous 
fès angles des Efcaliers, pour lefèrvice de la Contre* 
fearpe. 

Muraille: 

Quoique la terre grafle foit excellente pour bâ- 
tir un Rempart , & ne fe puifle ébouler que 
difficilement: néanmoins on fait en France & en 
Italie une bonne muraille qui a fbn fondement plus 
bas que le fond du Fofle , & qui eft fi haute qu'on 
en puifle découvrir la Campagne , fàns que toute- 
fois elle empêche la vûë du Rempart, pour empe- 
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cher que les pluyes ne décruifent rien , & pour ap- 
puyer la terre quand elle n'eft pas bonne , afin de 
* n'êcre pas obligé de donner au Rempart un fi grand 
talud, & qu'il dure plus long-temps. 
, Quand un Remparc a une Muraille , on l'appelle 
Rempart revêtu , & la Muraille fe nomme Revête- 
ment , dont la hauteur par deflus le fond du FolTé 
peut être de 4 toiles. Son fondement doit être de 
pierre, & fon Corps eft ordinairement auffide pier- 
re, mais il vautmieuxlefairede Briques fi l'on peut, 
parce quelles font moins d'éclats. On luy ajoute un 
Cordon en defius qui ne fert que d'ornement, avec 
on petit Parapet, ou Garde-foux haut de fix pieds, 
& large de deux , dont nous parlerons plus particu- 
lièrement dans le fécond Profil. 

On doit donnera la Muraille un Talud confidera- 
ble , comme la cinquième ou la fixiéme partie de 
là hauteur : & pour l'aider à foûtenir la pouflee du 
Rempart, il eft bon de l'appuyer en dedans avec des 
Eperons ? ou Contreforts , ce font des Muraillesqui 
traverfent en partie le Rempart , & qui prennent 
Racine au Revêtement. On voûte ordinairement 
les Eperons, après avoir rempli de terre leur inter^ 
valle, qui eft d'environ 18 pieds, pour en affer- 
mir la foliditc. 

Chemin des Rendes, 

LE Chemin des Rondes eft un efpace qu'on lailïç 
fur la Muraille entre fon Parapet & le Rempart 
dune Place de Guerre, pour pouvoir de là écouter 
8c voir ce api fe pallc dans le Foflc. Cet efpace ne 
fe fait pas plus large que de neuf pieds , telle qu'eft 
la largeur ordinaire de la Muraille , par le haut , 8c 
Ton y entre par des. Poternes, ou petites portes 
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mifes proche les Portes de la Place , qui (è font or* Wan- 
dînairement lùr le milieu des Courtines , parce que c ^ c k 
c'dt le lieu de plus commode & le plus dégagé. * 

?Nous avons déjà dit que le Parapet du Chemin 
des Rondes , qui fe fait fur le Cordon de la Mu- 
raille, n'a que deux pieds de largeur , étant plutôt fait 

r)ur empêcher que ceux qui font les Rondes , c'eft 
dire le Guet de nuit , ne tombent dans le Folié , que 
pour fèrvir de force \ & comme on le fait haut 
de fix pieds , (ans aucune Banquette , il doit avoir 
des Meurtrières de quatre en quatre pieds. Ce 
Chemin des Rondes qui Ce fait de Briques , fe 
concevra par le fécond Profil que nous expliquerons 
bien-tôt, 

Faujfc-braye. 

LEs Hollandois qui ne font leurs Ouvrages que 
de terre , au lieu de Muraille font fur le Rez 
de Chauflée une efpece de Parapet , qu'on appelle 
Fautfe-braje, dont la hauteur eft de fix pieds, &la 
largeur de trois toifes , avec une Banquette de la 
grandeur des autres, laiflant entre le Rempart & 
le Parapet un chemin large de trois toifes, pour re- 
cevoir les ruines que le Canon des Affiegeans peut 
faire tomber dans ce chemin, ou Terre-plain de la 
Fauflc-braye. 

Le principal ufage de le Faufle-braye eft de dé- 
fendre le Foffé , mais je ne voudrois pas la conti- 
nuer le long des Faces des Baftions , parce quelle 
peut être enfilée en cet endroit par les Travaux de 
l'Ennemi: & quoique l'on puilîe élever des Para*, 
pets plus hauts vers la pointe du Baftion, pour 
l'empêcher d'être enfilée, néanmoins cela ne la rend 
pas meilleure , à caufe que ce Parapet étant une 
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fois démoli , ce qu'on a bien-toc fait , la Fanffc- 
braye fe trouve toûjours enfilée , outre que les dé- 
bris du Rempart obligent ceux qui y font * de l'a- 
bandonner , ce qui laide le moyen à l'Ennemi de 
s'en faifir aifément. D'où il eft aile de conclure que 
dans les Places revêtues les Faullè-braycs font en- 
tièrement inutiles , parce que les débris des Mu- 
railles que le Canon des Amegeans fait tomber dans 
le Terrc-plain de cet Ouvrage , tuent tous ceux qui 
s'y rencontrent. 

Chemin couvert , &~ EfpUnade. 

• 

ON laiiïe fur la Contrefcarpe un chemin large 
de quatre ou de cinq toifès 5 qu'on appelle 
Chemin couvert , &C Coridor , qui eft comme un 
autre Terre-plain > parce qu'il eft couvert d'un Pa- 
rapet haut de fix pieds, avec une Banquette fera- 
blable aux autres. Ce Parapet a un grand Glacis, 
qui fe va perdre intenfiblement vers la Campagne 
jufquà 15 ou 20 toifes, ce qui luy a donné le nom 
A' EfpUnade y ou fimplement de Glaci*. 

Le Chemin couvert avec fon Parapet, & fon Et 

Îlanade ftiivent parallèlement la Contre/carpe de la 
'lace, & des dehors quand il y en a, pour défen- 
dre la Campagne , &c pour empêcher que l'Ennemi 
n'approche, Se ne fe {âifillè du FolTé : & pour nue 
plus grande aOiirance on ajoute fur le Glacis à quel- 
que diftance du Parapet , des PaliÇfades , qui lbnc 
des pieux quarrez & épointez, que Ton plante or- 
dinairement à plomb environ trois pieds dans terre, 
& quon élevé de quatre à cinq pieds au deflus de 
terre , en les mettant fi proches les uns des autres , 
qu'il ne refte de l'intervale entre eux que pour la 
bouche du Moufquet, ou tout au plus pour lç 
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paflàge d'une Pique. Ces Pieux font rangez en Losan- 
ge, ïaifànt un angle vers la Campagne, & un autre du ' 
coté delà Place. 

Pour empêcher encore que l'Ennemi ne (è rende fa- 
cilement maître de la Contrefcarpe, ou du Chemin 
couvert, on conftruit tout le long du pied du Glacis 
un Foflé plein d'eau , qu'on appelle Avant-Fofii , 
ou Fojfé de la Contre fearpe. 11 y en a qui veulent que 
le Chemin couvert foit creufe au deifous du niveau 
de la Campagne d'environ deux pieds , afin que 
la Cavalerie y punie être a couvert , & que les Pla- 
ces bâfles le puiflènt mieux commander & défen- 
dre. ■ 

Pour interrompre les Travaux des Ennemis , on 
conftruit au delà du Glacis ou Efplanade des Redou- 
tes à la portée du Moufquet des Dehors de la Pla- 
ce , afin qu'elles en puiflent être défendues. Ces 
Redoutes (ont de petits Ouvrages quarrez, ayant un 
Parapet & un Foi|ë , & fervent de Corps de garde 
retranchez. 

Décrire le Profil d'un Fort ayant une Enceinte de 

la première forte. 

ON appelle Profil , ou Porfil d'un Ouvrage " y Plan- 
ou Ortographie , la Se&ion de cet Ouvrage cou- c ^ c \ • 
pépar un Plan perpendiculaire au Plan de l'Horizon. I * ,Ï1 S* 
Cela eft aifé à comprendre par la Figure ADFOR ± 
quieft le Profil d'un Rempart &de (on Parapet, le- 
quel Profil montre les hauteurs & les largeurs de 
toutes les parties de cet Ouvrage. 

Pour décrire le Profil du Rempart, du Foflé, & pian- 
de l'Efplanade , tirez premièrement le Niveau de 
la Campagne AB , & y prenez les lignes 1 5 * Fl 6 f 

D ; JlÇ> 
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Plan- 

chc 4- jiC, Bafe du Rempart, 15 toifcs. 
13,F * CE, Largeur du Foffê , 20 toifcs. 

EF , Chemin couvert , ^toifes. 

FB, Largeur de tEfplanade, 20 fo*/*/. 

CD , Jfc/*û , 4 />#V<fc. 

Tirez des points A, C, D, E , F , autant de 
perpendiculaires à la ligne AB, & y prenez les li- 
gnes - 

JlH^ CI, Hauteur du Rempart, 3 toifes. 
DP, EQ, Profondeur du Fojfé, 15 pieds. 
FG, Hauteur de PEfplanade, 6 pieds. 

Tirezlc Glacis GB , & joignez les droites HI , PQ^ 
pour y prendre les lignes 

# 

HO , Talud intérieur du Rempdrt, 3 toifes. 
IK, Talud extérieur du Rempart, 3 toifes % 
KL , Bafe du Parapet , 3 totfes. 
PR, Talud intérieur du Foffé, 1 5 pieds, 
7W<^ extérieur du Fojfe, 1 5 

... • - , Elevés du point L , fur HI , la perpendiculaire 
lM y de 6 pieds pour la hauteur du Parapet, com- 
me celle de l'Efplanade FG , & la Banquette qu'on 
3joûte à chacun , doit avoir au moins 2 pieds de 
hauteur, & 3 pieds de largeur. Le Glacis MN du 
Parapet fe tire par le point E de la Contrefcarpe, 6c 
fe termine k la rencontre de la droite ME , & de I4 
ligne CK prolongée, 
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•Décrire le Profil cCune Fortereffe ayant une Enceinte 

de la féconde forte. - 

AYant fait comme auparavant le Profil du Rem- Plan- 
part, duFodé, &del'Efplanade, prenez les ctc 4: 
lignes , x * F, fr 

Hf 9 Bafe de la Muraille , 9 pieds, 
10 j Bafe du Parapet , 2 pieds. 
OL y Talud de la Muraille y 4 p/W/. 
CE , Hauteur de la Aîur aille , 5? ^/Wr. 
D£, Chemin des Rondes , 9 jprâfr. 

Hauteur du Parapet , 6 pieds. 
PR, Berme^ 2 pieds. 

On ajoûte au deflous de la Muraille, vis-à-vis du 
chemin des Rondes, un Cordon G, quieft une ban- 
de de pierres taillées en rond , & faffant Saillie. 
Comme ce Cordon ne fert que d'ornement, il me 
femble fort inutile , &C mêmes préjudiciable , parce 
qu'il fèrt de Mire à l'Ennemi , pour mieux pointer 
le Canon. Il eft évident que d'autant plus les Mu-r 
railles font baffes , elles donnent d'autant moins de 
prife au Canon Ennemi , & remplirent moins le 
Foflé par leurs ruines, mais auffi elles font plus faci- 
les a être efcahdées. 

Si vous voulez une Cunette au milieu du Fojffe, 
ce qui fe fait rarement , donnez 15 pieds à fà lar- 
geur QS, ou TV, & autant à la profondeur QT, 
SV, & environ 5 pieds à chacun des deux Talud$ 
TX, VY. Quand on paliflade un fèmblable Fofi'é, 
ç'eft toujours du côcç de la. Place. 
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Décrire le Profil (tune Place forte , ayant une En- 
ceinte de la troifie'me forte. 

Plan- À Yant fait comme auparavant , le Profil du Rera- 
chc4. j[\ part, duFofle, &de TElplanade, prenez les 
1 5- fig- lignes 

CD y Place delà Faufte-brajc, ^toifes. 
DE y Largeur de la Fauffe braje^ 3 toifes. 
DG y Hauteur de la Fau/fe-traye, 6 pieds. 
EFj Relais y 3 fieds. 

Quoique la Faufle-braye ne (bit approuvée que 
de tres-peu de gens , ôc mêmes en de différen- 
tes manières , & prefque entièrement rejettée par 
ceux qui ont le plus de pratique, pour le moins à la 
manière des Hollandois, néanmoins j'ay crû que 
j'en devois icy donner le Profil , & enliùte le Plan , 
pour vous mieux faire comprendre ce que c'eft, en 
attendant que nous expliquions la Méthode de 
Monfieur de Vauban , pour en tirer plus d'utili- 
té. 

i — 

Reprefenter un Profil en Perfpeftive. 

LA Perfpeftive en gênerai eft l'art de reprefenter 
dans le Tableau les objets vifibles, comme ils 
paroiflent dans le Tableau , que pour cette fin Ton 
foppofe tranfparent. Par là on connoît que l'ob- 
jet pour être vifible , doit être médiocrement éloi- 
gne de l'œil, qui doit auflictrc médiocrement éloi- 
gné du Tableau , que Ton conçoit toûjours entre l'œil 
l'objet. 

On ne fe fert pas ordinairement de cette Per- 
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fpedive dans la Fortification , parce qu'elle eft trop PIan * 
difficile , & qu elle chanee la proportion des par- cl * c * : ; 
ties qu on veut reprclenter , les plus éloignées de ° 
l'œil & du Tableau paroiflant plus petites que les 
plus proches ; mais on fe fert d'une Perfpedtive plus 
(impie & plus facile , qu'on appelle PerfpeElive Ca- 
valière ^ & Perfpeftive Militaire , qui (uppofe l'œil 
infiniment éloigné du Tableau, & qui dans cette 
fuppofition ne change point la figure du Plan Geo- 
metral : ôc quoy qu'elle (oit naturellement impoffi- 
ble , la force de la vûc ne bouvant pas fe porter à 
une diftance infinie, elle ne laide pas néanmoins de 
faire un bon effet , en failànt connoître diftinfte- 
ment ce que l'on veut rcprefènter -, c'eft pourquoy 
nous nous en ferv irons tant pour les Plans que pour- 
les Profils , & premièrement pour les Profils en 
cette forte. 

Ayant fait le trait du Profil fuivant les Règles prece- Plan- 
dentés, tirez d'un même côté, tel qu'il vous plaira, ~ $' fl 
par tous les angles du Profil , des lignes droites paralle- \ g * 
les entre elles, & d'une grandeur égale & telle aufli 
qu'il vous plaira, & joignez les extremitez de toutes 
ces lignes par des lignes droites qui feront un fécond 
Profil, & tout fera fait, pourvu que les parties oppo- 
fées au jour qu'on peut choifir à volonté , foient om- 
brées comme il faut. 

Décrire le Plan d'un Fort ayant une Enceinte de 

la première forte. 

ON appelle Plan , ou Ichnographic , la coupe 
horizontale d'un Ouvrage de Guerre y c'eft à 
dire la Sedtion de cet Ouvrage coupé par un Plan 
parallèle à l'Horizon , ou l'on void la longueur des 
lignes , & la quantité des angles , 1 epaifleur du 

Rem- 
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Rempart & du Parapet , & la largeur du FoflTé , &c. 
Plan- Pour décrire le Plan du Rempart, duFofle, &de 
chc6. l'Efplanade , décrivez le Polygone dont vous avez 
i^.Fig. betoin, avec le premier trait, que nous marquerons 
par tout par une ligne plusgrofle que les autres, .pour 
le pouvoir connoitre plus facilement. Ou bien fi le 
feuillet n'eft pas allez grand, décrivez le Triangle de 
vôtre Polygone , comme ABC , avec une Courtine 
& deux Dtmi-baftions. Tirez au dedans duPoligo- 
ne la ligne DE parallelle au premier trait , & éloignée 
du même premier trait de trois toifes , pour la bafe 
du Parapet, qui doit fuivre partout le premier trait 
à ladiftance de trois toifes. Tirez encore en dedans 
la ligne FG, parallèle à la Courtine, & éloignée de 
la même Courtine de quinze toifes , pour la bafe du 
Rempart, telle qu'on la trouve dans les Profils pré- 
cédais. 

Apres cela décrivez en dehors , de la pointe du 
Baftioiu comme centre, Tare de Cercle HI, àPin- 
tervale de vingt toifes pour la largeur du Fofle , & 
tirez la Contrefcarpe 1K, qui raze l'arc HI, & qui 
tende à l'extrémité de TOrillon du Flanc oppolé, 
<|liand il y en a un , ce qui fè fait ordinairement, 
afin que le Folié (bit défendu de tout le Flanc retiré. 
Tirez la ligne LMN parallèle à la Contrefcarpe IK , & 
éloignée de la même Contrefcarpe de cinq toifes , 

[ïour la largeur du Chemin couvert. Enfin tirez la 
igne OPQjxirallele à la ligne précédente LMN, & 
éloignée de cette ligne de vingt toiles pour la largeur 
de 1'Efplanade. 

Le point K eft l'Angle de la Contrefcarpe , où 
nous avons ajouté la Place d'Armes MNM , pour 
mieux flanquer la Campagne. Nous avons donné 
dix toiles à chacune de les deux Demi-gorees , & 
il toifes à chacun de les deux cotez ou faces MN. 

Le 
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Le Condor ou Chemin couvert LM, cft dit être 
enfilé de l'Angle de l'Epaule oppofé R, parce que de 
cet Angle on void tout le long du Chemin couvert. 
La double ligne que nous avons ajoûtéc fur le Tcr- 
1 re-plein du Rempart , & dans le Chemin couvert , 
reprefènte la Banquette , & celle que nous avons 
ajoûtée au delà du premier trait dans le Foffé , re- 
prefènte le Relais. Enfin les lignes tranfverfales que 
nous avons tirées au Paparet du Rempart , & à lïf* 
pianade , reprefentent les Glacis. 

Décrire le Plan d'un Fort ayant une Enceinte dè 

la féconde forte. 

AYant fait , comme auparavant , le premier 
trait des Baftions , & des Courtines , tirez de* 
lignes parallèles lùivant les largeurs marquées dans 
le fécond Profil , lefquelles on prendra fur l'Echelle 
particulière du Plan , s'il en a une , ou bien fur le 
Compas de proportion , l'ayant ouvert en telle forte 
que la diftance des points marquez 120 de part & 
d'autre fur les deux lignes des parties égales , foie 
égale au côté intérieur , parce que ce côté eft tdtU 
jours foppofe de 1 2 o toifès. 

Pour le Rempart & fon Parapet, ils fe marquent 
au dedans du premier trait , & la Muraille au delà, 
&c le fuit toujours parallèlement. Le Rempart eft 
quelquefois de même , & alors les fiaftions font 
creux , & aifez à Contreminer , c'eft à dire à y pra- 
tiquer des Contremines , ou Cafcanes\ qui font des 
enfbncemens fous terre , en forme de puits , d'où 
il fort un Rameau , ou Bra nche , c'eft à dire un che- 
min que l'on conduit fous terre pour éventer la Mu 
ne de l'Ennemi, qui eft une ouverture qu'il fait dans 
le lieu qu'il veut faire fauter par l'effet de la pou- 
dre. 
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dre. Le premier conduit qui fè fait (bus terre, & 
auquel on ne donne de hauteur & de largeur qu'au- 
tant qu'il en faut à un homme qui y travaille à ge- 
noux , s'appelle Galerie 5 ou Canal , au bout du- 
quel on fait la Chambre de la Mine , qu'on appelle 
aulfi Fourneau , qui eft une efpece de petite Cham- 
bre, où l'on met les barils de poudre deftinez à faire 
iàuter ce que Ton fe propofe. Cette Chambre fè 
fait en forme de cube , ayant environ fîx pieds 
pour fa hauteur & pour fà largeur. Ou bien on la 
fait en croix , pour donner par en haut un paflage 
au feu , quand on craint que les Affiegez n'éventent 
la Mine, ce qui peut arriver lorfque l'Ennemi la fait 
dans un Baftion vuide. Quand le terrain de la 
Chambre eft fec , au lieu de barils , on y met fim- 

Element desfàcs de poudre; & quand il elt humide, 
t Mine le fait comme un trou , ou l'on met les ba« 
rils de Poudre , qu'on appelle Caiffons , où Ton 
met le feu en même temps par plufieurs Saucitfes , ou 
traînées de poudre coufues en rouleau dans de la 
toile goudronnée , qui règne depuis le Fourneau 
jufqu'à l'endroit où fe tient l'Ingénieur , pour faire 
jouer la Mine. Enfin lorfque dans le terrain il fe ren- 
contre du Roc , ou quelqu'autre chofe qui empêche 
de faire la Mine au lieu propofé , on fait de petits 
Fourneaux, &une Araignée , qui font plufieurs Ra- 
meaux terminez par de petites Mines, qu'on appelle 
Fougades , ou Fougajfes, que l'on fait jou'er tous à 
la fois, en y mettant le feu par des Sauciiles plus ou 
moins lentes , félon que chaque Mine ou Four- 
neau eft plus ou moins éloigne de la Saudife prin- 
cipale, qui commence à l'ouverture de l'Araignée. 
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î)e'trire le P Un d'un Port, ayant une Enceinte de 

la troiftémt forte é 

D Ecrivez comme auparavant le Polygone avetf 
le premier traie des Baftions & des Courtines* 
Faites le Rempart & le Parapet comme à l'ordinai- 
re, en forte que le Parapet foit toûjours parallèle 
au Trait fondamental y c'elt à dire au premier traie* 
Décrivez au delà du premier trait la Fauflc-braye pa- 
rallèle en tout lieu au premier trait par deux lignes 
éloignées entre elles & du premier trait de trois 
toifes pour le Chemin ou Terre-plain , & la place 
de la Faufle-braye* 

Nous avons déjà dit qu'une Faulfe-braye faite 
de la forte n'eft pas beaucoup approuvée, & que 
Monfieur de Vauban la fait d'une autre manière,, 
que nous expliquerons en fon lieu. Nous n'avona 

Eas ajoûté les Taluds dans la Fig. 19. pour éviter 
1 confiifion. On les reprefènte ièulemcnt dans les 
grands Plans, 

Décrire le Plan et un Port avec des Planes hauts + 

€sr des Flancs bât. 

ON ie fat des Flancs bai, ou Places baffes 
dans une Forterclïe, pour empêcher la tra- 
verfe du Folié* en ruinant avec le Canon tous les 
Travaux, & toutes les Machines des Ennemis, 8c 
principalement la Galerie que l'Ennemi a coutume 
de faire dans le Foflé, après avoir percé la Con- 
trefearpe, ce qui s'appelle faire la Sape, pour at- 
tacher le Mineur à la Face du Baftion , & pour ve- 
nir enfuite à PAflaut, lorfquc k Mine a fait une 
Brèche confiderable, 
- E Pu* 
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66 Traite* de Fortificat. I. Partie. 
Plan- Puifque donc les Flancs bas (ont deftinez pour 
<he *. découvrir & flanquer le Foffé, & fur tout la Face 
t0 ' ri 8- oppofée duBaftion, ils doivent être couverts par 
un Orillon, dont la conftru&ion a été enfèignéc 
dans la Fig. 9. Planche 3. où Ton void que led 
Flancs couverts, ou Flancs bas répondent à la Face 
©ppofëe du Baftion , écant fupemu qu'ils décou- 
vrent davantage , parce qu autrement ils feroicnC 
moins couverts, ce qui eft d'une tres-grande confc* 
quence; 

Comme l'on met dans ces Flancs bas des Pièces 
de Canon pour la défenfè du Folié > ils doivent 
avoir fur le bord extérieur un Parapet haut de fix 
pieds, & large de dix-huit, ou de vingt, avec des 
Embrafures , dont les Merlons Ibient de bonne ter- 
re, & une Plate- forme large d'environ quatre ou 
cinq toifespour la place des Canons. Ce Parapet fert 
pour tenir à couvert les Canons, &les Orillons fer- 
vent pourconferver les Flancs bas, c'eft à dire pour 
empêcher qu'ils ne foient rompus par le Canon en- 
nemi. 

Les Flancs hauts, ou Places hautes font tout-à-fàit 
neceilàires dans une Place fortifiée, parce qu'ils fer- 
vent au défaut des Flancs bas, quand ils ne font pas 
en état, & qu'ils font rompus, 6c aufli parce qu'ils 
contraignent l'Ennemi à faire leurs Tranchées , leurs 
Batteries, & toutes leurs autres ouvertures plus hau- 
tes. Ils ont un Parapet femblable Se au niveau de ce- 
luy de la Place , la partie ,du Rempart , qui refte 
dans la Demi-gorge , fervant de Batterie pour les Ca- 
nons que l'on met derrière ce Parapet de trois en trois 
toifes , quand il a des Embrafures , comme djns les 
Flancs bas. 

Le bon fens & cette figure vous fait connoîtrç 
que k place du Flanc liant doit être plus retirée 
. vers 
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Vers la Demi-gorge que celle du Flanc bas, dont la Pkn- 
Barterie pourra être au niveau du Rcz-de-chauflée , ^ c *: 
c'eft à dire de 15 pieds au deflîiS du fond du Foiïé a 10, 
que nous avons fait profond d'autant , quoy qu'on 
la puiilè faire un peu plus balïe > afin que le Canon 
ennemi y ait moins de prife. D'oà il eft aifë de con- 
clure , que quand la Demi-gofge eft bien grande, 
comme il arrive dans les grands Polygones par nô- 
tre Méthode , on peut avoir trois Flancs couverts, 
un Flanc bas, un Flanc moyen, & un Flanc haut, à 
la manière du Comte de Pagan , comme nous di- 
rons plus particulièrement, lorfque nous explique- 
rons fà Méthode- Mais comme nos Flancs font 
grands, il me femble que deux Flancs couverts doi- 
vent fufiire , & que trois feroient plûtôt nuifibles 
qu'utiles, parce que s'ils étoient une fois riiincz par 
le Canon ennemi 9 ils (èrviroient comme de degrez 
pour Monter à l Afîxnt , c'eft à dire monter à la 
Brèche , ou à l'ouverture qu'on a faite avec le Ca- 
non dans le Corps de la Place , & lorfqu'on dé- 
couvre cette Brèche , en telle forte qu'on puifle fam 
feu , <feft à dire tirer inceflàmment pour la défen- 
dre , comme il arriveroit fi elle avoir été faite à un 
Flanc , parce que de l'autre Flanc on la pourroit dé- 
fendre , cela s'appelle Voir en Brèche* 

On doit faire à chaque Flanc couvert une petite 
porte, ou Poterne , par laquelle on pourra fortir ail 
fond du Foffé lans être vû de l'Ennemi, Cette porte 
fert non-feulement pour aller en garde aux Dehors , 
& Faire des [orties , c'eft à dire lortir de la Ville en 
ordre pour attaquer hautement , ôc s'oppofèr atl 
deflèin des Affiegeans , mais auffi pour aller aux 
Coures, qu'on fait au devant du Flanc bas dans le 
Foffé en cas d'attaque , fans lefquclles portes on ne 
fçauroit aller dans le Foflé , ni par confequent dé- 
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Plan- fendre ces Cofres 9 qui ne font autre chofe qu'un pe- 
chc . tit Fofle qu'on fait dans le grand , quand il eft fec , 
yis-à^vis des Flancs-bas, ayant 15 ou 10 pieds de 
largeur , & 6 à 8 de profondeur , & couvert de 
planches & de terre élevées environ de deux pieds au 
deflus du Plan du Fofle, enformedePaparet, pour 
mettre dans cet entre-deux plufieurs Canonieres , 
pour autant de petites Pièce* d'Artillerie , qu'on 
met dans ces Cofres pour la défenfc de la Face 
oppofée du Baftion , &pour s'oppofer au paflagd 
.du Folié. 

On ne fait de femblables Cofres que quand le 
Folié eft fec , & qu'il n'y a point de Fâulïè-braye , 
\ parce qu'elle les couvriroit , & les rendroit inuti- 
les. Mais au lieu de Cofres , on fait quelquefois 
dans le milieu du Fofle , au devant du milieu des 
Tenailles des Cdpâmeres , qui font des logemens 
profonds de quatre ou cinq pieds, ayant un Papa- 
pet de part & d'autre , paliflàdé & haut d'environ 
trois pieds , comme un double Chemin couvert , 
pour couvrir les Moufquetaires qui s'y logent , & 
qui font leurs décharges par des Meurtrières , & 
par où ils paflènt pour gagner les Dehors. Les Ca- 
ponieres fe font aufïï bien fouvent fur le Glacis de 
l'Efplanade , pour repouiTer l'Ennemi qui voudroit 
fe rendre maître du Chemin couvert. Elles font 
tres-utiles pour nettoyer le Folié , & en empêcher 
le partage. 

Ces petites Portes , ou Poternes fe font au bas A 
de l'Orillon , comme nous avons deja dit ailleurs , 
& au dellous de la Place haute Ton fait une Voure 
pour conduire le Canon dans laCazemate, ou Flanc 
bas, par l'ouverture B, qui fe fait au deflus de l'O- 
rillon , par laquelle on décend , pour aller au bas 
du même Orilion. On va de la porte A dans les 

Cofres, 
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Cofres , qui font vis-à-vis du Flanc bas , par une Plan- 
petite Allée couverte , c'eft à dire par un petit Folle chc f 
couvert , qui (è pratique dans le grand proche de 10 
TOrillon. La longueur de ce Cofre occupe toute la 
largeur du grand Fofle , ce qui le rend différent de 
la Caponiere , qui n'en occupe qu'une partie. I/AU . 
fiegeant s'épaule , c'eft à dire le couvre contre les 
Cofres , en jettant de la terre du coté que vient le 
Feu des Moufquetaires qui y font logez. 

Proche des Flancs hauts on ajoute fur le Rempart 
à l'angle du Flanc des Cavaliers pour tirer de loin. f 
pour incommoder l'Ennemi dans fes Tranchées , pour 
rompre fes Batteries , & démonter fou Canon. On 
met aulli des Cavaliers fur les Courtines pour la 
même fin , principalement quand il y a proche de la 
Place quelques eminences a la portée du Canon , 
qui la commandent , & qtfon n a pas le temps de, 
razer ; autrement il vaut mieux les razer , ou bien 
les laifler quand elles font hors la portée du Ca- 
non, quieft environ de mille toifesdebut en blanc, 
parce quelles ne peuvent nuire qu'aux clochers & 
aux cheminées. 

Lorique les eminences battent de revers , c'eft x 
dire à dos & par derrière , dans les Baftions , qui. 
eft le pire des commandemens , fur tout quand il, 
bat des endroits qui en doivent défendre d'autres t 
on conftruit le long des Capitales des. Traverfes , 
ou Parapets hauts d'environ nx pieds vers leurs Ban- 
quettes , & de cinq vers l'autre côté ; & lprfque 
les éminences enfilent des Faces , & découvrent des. 
Hancs , on fait des traverfçs dans le Folle. Mais on 
peut fcuivent empêcher un Baftioij d ecre comman- 
de, en élevant £1 pointe ; & aufli empêcher qu'une 
émiuence ne batte de revers dans le Baftion x en 
élevant la Facétie Flanc du côté de cette éminence^ 

E ) , Enfin 
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Enfin lorlque les éminences font proches de la Pla- 
ce, on les enferme ; dans quelque Dehors 9 comme 
dans un Ouvrage à Corne , ou dans un Ouvrage 
Couronné , dont nous enfeignerons la conftru&ion 
dans la féconde Partie: ou bien quand elles font bien 
proches de la Place , comme à la portée du Moiuquet t 
on y conftruit une Citadelle, comme il feraauûi en-» 
feigne dans la fcconde Par de. 

Décrire un Fort avec la Place £ Armes , Criés 



Plan- /\N appelle Place d'Armes d'une Fille de Guerre 
chc 7- V^/ un grand efpace vuide & libre, d'une figure 
1 femblable au Polygone fortifiç, qu'on laide ordinai- 
rement au milieu de la Ville , afin qu'elle découvre 
également de tous cotez , & où aboutirent les rues 
principales, qui doivent répondre non-feulement au 
milieu des Courtines vers les Portes , pour la com- 
modité publique, mais encore aux gorges des Bat 
tions , afin <Jue du centre A de la Place , le Gou- 
verneur ou le Major puiflè voir tout ce qui fe pailè 
dans toutes les Attaques , & par ce moyen envoVcr 
un prompt fècours où il fera jugé neceflaire, fans 
être obligé d'aller fur les Remparts pour s'en infoiv 
nier, & quainfi en voyant tous lesBaftions, le mi- 
lieu des Courtines, & les Portes, on puiflè tenir 
toute la Ville en fujetion. On y alïemble les Soldats 
pour recevoir les Ordres , & pour leur faire faire 
l'Exercice. 

La grandeur de la Place d* Armes doit être pro- 
portionnée à celle du Polygone tonifié, ce qui me 
îèmblc ne fe pouvoir mieux faire qu'en donnant à 
(on Rayon AB, ou AC, quand elle eft régulière, 
|a longueur d'une Demi-gorge qui croît toujours à 




mefure 




Digitized by Google 



Db la Fortification regttliere. 1 k 7* 
que le Polygone a plus de Battions , fev Plan* 
Ion nôtre Méthode, pour le moins jufqu'au Deca- cllc 7; 
gone. XI ' Fl fe 

Pour les rues, on en fait toû jours une le long du 
Rempart, un peu plus large que les autres, comme 
de huit toiles , afin qu'on ait de la place pour fc re- 
trancher en cas de beloin, &pour aflembler 3c met* 
tre les Soldats en bataille, quand il fiirvient une AU 
larme inopinée, Se les tenir prêts à la défenfe. Cet 
entre-deux fert auffi pour empêcher que des Maifbns 
de la Ville on n'ait communication lur les Remparts , ' * 
pour mieux aflurcr les Rondes, ks Gardes, Saou- 
le la Place. 

Les autres rues fe font moins larges, comme de 
iïx toifès tout au plus dans les grandes Places feule- 
ment, car leur largeur eft bien moindre aux petites 
Places, comme de trois ou de quatre toifes. Elles fe 
communiquent les unes aux autres , & les principa- 
les le tirent le long des Rayons du Polygone, 8çdcs 
lignes tirées du centre de la Place par le milieu des 
Courtines, pour pouvoir répondre aux Centres des 



tions, & aux Portes. 
On met ordinairement les Portes de la Ville à l'ex- 
trémité des Rue s qui répondent au milieu des Cour- 
tines , qui eft le lieu le plus fort , étant défendu paj 
^ les deux Flancs, ce qui le doit ainfi faire, parce que 
les Pones font; la partie de la Place la plus fojette à 
être furprifç. Leur largeur eft de dix ou douze pieds, 
& leur hauteur de quinze ou tèize* 

On fait le moins que l'on peut de Portes dans 
une Place de Guerre, parce que moins il y en a , 
moins on a befoin de Corps de Garde, qui font 
neceflaircs pour empêcher les lîirprifes. On y f 
par des Voûtes pratiquées fous le Rempart > au 
milieu dcfquelles il y a des Orgue: , qui loue plu- 

E 4 feusa 
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Plan- fiéurs grofles ôc longues poutres ferrées en pointes 
che8. par le bas, comme A , feparées les unes des autres 
"S- 2 ?* dun demy pied, & fufpenduës chacune par urç 
cordeau C, à un Moulinet B, qui eft en haut , qu'on 
lâche quand on les veut faire tomber à plomb tou- 
tes à la fois fur le paflage au cas de quelque entre- 
prit , pour barrer ce patlage ainfi qu'une Porte , 
quoique rompues par le Pétard , ou par leCanon , 

rtrçe que s'il les brife par en bas , elles retombent 
l'infiant, leur longueur reparant la brifure. 
ïfen- Les Orgues (ont meilleures que les Herfes , ou 
; ' Sarafines , ou Cataraftes , qui font une elpece de 
°" porte compofée de plufieurs pièces de bois ferrées 
en pointe , comme AB , & difpofées en forme de 
treillis, qu'on lâche par le moyen d'un Moulinet, où 
elle eft attachée & fulpenduc par une corde eprame 
!es Orgues , quand la Porte de la Ville a été petar- 
dée ou rompue j parce que le Pétard peut rompre 
lès Herfes fans aucun remède prompt & facile , & 
* qu'on les peut empêcher de tomber en mettant une 
pièce de bois toute droite dans leurs Coulifle$ qui 
font entaillées dans les deux cotez de la Porte : ou 
t&.Tig. bien en mettant au deflous des ChevaUts , qui font 
une efpecç de Table à quatre pieds , comme AB , 
ou CD : ou bicu encore un Chariot renverfé qui 
les peut arrêter. 

La Voûte , dont nous avons parlé, en a deux au- 
tres à les cotez , qu'on appelle Corps de Garde , 
parce qu'oji y met des Soldats pour faire la Garde > 
&pour empêcher les furprifes. On fait ordinaire- 
ment plufieurs Portes à une même entrée , avec 
plufieurs Corps de Garde pour, empêcher le Pétard 
£t les furprifes , mais on les doit faire en détour- 
nant , parce que fi elles étoient placées en ligne 
droite , le Pétard ou le Canon en pqurroit empoç- 
îer plufieurs à la fois." On 
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Be la Fortification régulière. #3 
On couvre chaque Porte par une Demi-lune ou Plan* 
Rayelin , où Ton va par dcilus le grand Pont de chc • 
bois L, qui fe fait dans le Folle de la Place, &qui x î 
eft immobile, étant foûtenu par des piliers B, de 
bois , & quelquefois de pierre , & c'eft à caufe de 
cela qu'on l'appelle Pont dormant , lequel eftfeparé 
d'un autre Pont de bois qui fe fait proche la porte 
de la Place , & qu'on appelle Pont-levis , parce 
qu'il fe haulîe & lè baiflè quand on veut. 

Ces Ponts-levis font tres-necelïaires à une Place , 
& on les fait ordinairement de deux fortes, dont 
| les plus communs font les Ponts k Floches , qui le 
lèvent & fe baillent tous entiers, comme ABCD, 
qui a ion mouvement du coté CD de la Porte, de 
qui eft fufpendu par l'autre extrémité AB par les 
deux chaînes de fer AE, BF, foûtcnuësparlesF/*'- 
chesEGy FH, qui font de petites Poutres, dont le 
mouvement les fait hauflèr & baifler. 

Cette forte de Pont n ? eft pas trop bonne, parce 
que comme dit de Ville, lorfqu'un fèmblable Pont eft 
levé, il eft découvert, & fi les Flèches viennent à fe 
rompre , t on ne le peut haufler ni baifler, ^cs meil- 
leurs font les Ponts k Ba feule , ou les Ponts k Trébur 
çhet , parce qu'ils fe lèvent ou fe hauflent par le moyen 
d'une Bafcule , ouTrébuchet, & d'un Contrepoids 
qui eft en dedans. On doit faire les Ponts fi bas qu'ils 
ne foient découverts de la Campagne , & fi larges que 
deux Charetres y puiflent paffer l'une à côté de l'au- 
tre. 

On fait quelquefois un Pont-levis plus Ample- 
ment; feavoir avec des Trapes , c'eftàdire aVec 
des Planches qui s otent & Ce remettent tous les 
jours. On ajoute ordinairement au grand Pont 
deux Ponts-levis , l'un vers le milieu, & l'autre 
joignant la Porte , & à chaque Pont-levis on pofe une 
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Flan- Sentinelle: & alors il eft bon que le grand Pont aille 
che 8. un peu en détournant, comme les Portes de laPla- 
*î- ri * ce. 

On fait des Ponts-levis à chaque Ouvrage que lç 
grand chemin traverfe , & quand il n'y a point de 
Ravelin devant la Porte de la Place , on met un 
Corps de Garde au milieu du Pont dormant, autre- 
ment cm le pofe dans le Ravelin : & s'il n'y a point 
de Ravelin, il y faut au moins un Chemin couvert M, 
& au devant du grand Pont , ou du Pont dormant 
une bonne Paliflàdc I 9 avec des Tourniquets O , & 
une Barrière K , qui s'ouvrejSc fe ferme pour 1e pak 
Ctge des Charettes. 

Enfin on place le long du Rempart au dedans de 
la Ville des Cazjerncs> ou petites Maifons, où logent 
les Soldats de la Gamifon, pour décharger &foulager 
les Bourgeois. On met ordinairement deux lits dans 
chaque Cazerne, pour y coucher fix Soldats , trois, 
à trois. On en fait fervir une moitié pour monter 
la Garde, ôc l'autre demeure pour la feurçtc du Quart 
tier. Quand pkdïeurs Soldats bgent cnfemble , cela, 
s'appellç Chambrer, Les Cavaliers logent ordinaire- 
ment trois à trois, ou quatre k quatre, & les Fan- 
taffms , c eft à dire les Soldats qui combattent à pied , 
fix à fix. On fait auffi les Magazins dans les rués les 
plus proches du Rempart, afin que les Munitions 
fbient tranfportées plus facilement. Les Magazins des, 
Poudres doivent être en divers lieux les plus écarte^ 
& les mieux fermez qu'il fè pourra. 

■ 

s 

Tracer U Plan d'une Fortification fur la Terre. 

LA manière de tracer une Fortification fur le pa- 
pier eft bien différente de celle dont on dbit 
le fervtr pour la tracer fur le Terrain , car icy on 

nç 
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De la Fortification régulière. jf 
ne peut plus fe fervir d'Echelle ni de Compas pour 
la mefurt des Lignes , ni de Tranlportcur pour la 
mefure des Angles : mais au lieu d'un Tranfporteur 
il faut avoir un Graphometre pour faire fur la terre 
des Angles d'autant? de degrez que Ton voudra, 
comme nous avons enfeigné dans nôtre Introduc- 
tUn aux Mathématiques j & au lieu du Compas ÔC 
d'une Echelle, on doit avoir des Piquets , pour y 
attacher les cordeaux, & une chaîne allez longue 
diviiee en toifes & en pieds, pour mefiirer les Li- 
gnes. 

Nous avons déjà enfeigné la manière de tracer 
fut le Terrain le premier trait des Courtines & des 
Baftions , lorfque nous avons donné le moyen de 
fortifier par le moyen des Tables fupputées: &ilno 
refte plus ici qu'à vous enfeigner le moyen de tracée 
autour de cette Place le Plan du Rempart , du Re- 
Jais, duFoiïéj du Chemin couvert, & de l'Efplana- 
de, et qu'il faut avoir fait avant que de remuer la 
terre. 

Ayant tiré environ par le milieu de la Face du Plan- 
Baftipn , la ligne AB , qui foie à peu prés perpendi- c ^ c 7; 
çulaire à cette Face , prenez-y en dedans depuis I * l# * 
jufqu'à B, quinze toifes pour la ba(e du Rempart, 
& en dehors , depuis I jufqu'à D 4 pieds pour le 
Relais, depuis I juiquà £ vingt toifes pour la largeur 
duFoflé, depuis E jufqu'à F, cinq toiles pour le Co- 
ridor, & depuis F jufqu'à A vingt toifes pour l'Ef 
planade. 

Nous n'avons pas marqué La largeur IC du Para- 
pet , parce que cette largeur fe doit prendre fur le 
Terre-piain du Rempart , qui neft pas encore éle- 
vé. Cette préparation étant faite , vous ferez avec 
une bêche ou avec une charrue , en dedans par le 
point B, uu fillon parallèle an premier trait pour le 
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Plan- commencement du Rempart, fi vous voulez des 
thc ?• Battions creux , & en dehors par le point I, un au- 
x * 1§ * tre fillon parallèle auffi au premier trait pour le Re- 
lais, 

Il ne fera pas difficile de tracer le Fofle, fi Ton 
fait par le point E, la Contrefcarpç parallèle à la Fa- 
ce du Baftion , au cas que tout lç Flanc couvert puif- 
fe défendre le Foflé, autrement il la faudra tirer par 
le revers de l'Orillon , s'il y en a un. Pour 1 arron- 
difïèment du Folié on le fera par le moyen d'un cor- 
deau long de vingt toiles, ou de la largeur du Fo£ 
fé , & atcaché par Fui* de fçs bouts à la pointe du 
Baftiorç. 

Fnfin. on t(rera par le point F, une ligne ou fil- 
lon parallèle à la Contrelcarpç y pour le Chemin 
couvert. On en pourra faire autant par le point A 
pour TElplanade , mais il n'eft pas fi ntceflaire. , ni (ï 
facile , a caulc de l'inégalité du terrain y Ôc il fuffiç 
de faire que le Glacis de TEfplanade s'aille perdant 
infenfiblement vers la campagne à la diftance d'en- 
* yiron quinze ou vingt toifes du Chemin couvert. 

f lever le Rempart , avec fort Parapet ^ CrVEfpU^ 
nade , de la terre qu'on tire du Fojfe. 

A Yant tracé fur la terre le Plan du Rempart , du 
, Folié, & de l'Efplanade, comme il vient d'ê- 
tre enfeigné , nous, commencerons par les fonder 
mens du Rempart, que l'on creule de cinq à fix 
pieds , quand le terrain n eft pas allez ferme , & 
davantage, çomme de fept à huit pieds, quand le 
fol eft fabloncux , & dans ce cas on, le pave de Plan-' 
ches, autrement on y plante des Pilotis , qui font 
de gros pieux ordinairement de Chêne , pointus 
par une de leurs extremitçz, & ferrez par les deux 

bouts. 
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bouts. On les enfonce dans la terre jufqu'à refus de Plan- 
Mouton , après quoy on arrête leurs têtes par des à* 7; 
pierres qu'on engage par force entre-deux : ou bien 
quand il y a de l'eau ou des fables mouvons , on lie 
les Pilotis enfemble avec de longues pièces de bois , 
pofées en forme de chaffis ou treillis bien ferré , & 
chevillées de fer , pour arrêter toutes les teces des 
Pilotis , fur lefquelles on fait un Plancher , pour y 
élever les fondemens ; & fi lo terre eft mouvante , 
on enfonce les Pilotis un peu de biais , pour refif- 
ter à la poufTéc des terres. 

Afin que la partie extérieure du Rempart fe lie Plan- 
mieux , on la borde de Gazons , qui ibnt des Mo- Cûc 
tes' de terre faites à peu prés comme un coin à fen- M- Fl 2- 
dredubois, comme ABCD, fa longueur AD étant 
de quinze pouces, la largeur AB, de hx pouces & (on 
épaifleurBC vers le gros bout qui fè met en dehors, 
de cinq pouces. Pour PépaUleur de l'autre bout 
vers D , nous ne la déterminons pas , parce qu elle 
dépend de la quantité du Talud qu'on donne au 
Rempart ; & c'eft à l'ouvrier à couper les Gazons 
conformément à ce Talud. Il eft bon de lever les 
Gazons dans les Prez, parce que leur terre eft mieux 
liée par les Racines des herbes. 

Ayant pofé les premiers Gazons le long de la H- Phn- 
gne AB, pour le commencement des Fondemens du e ^ c |r 
Rempart, chaque Gazon fera attaché à la terre avec * 
une bonne cheville de bois. Deflus ce premier lit 
de Gazons on en met un fécond, 3c fat ce fécond un 
troifiéme, &ainfienfuitc jufqu'à la hauteur du Rem- 
part, en telle forte que le fécond lit de Gazons cou-r^ 
vre tous les joints du premier , &que pareillement' 
le troifiéme lit couvre tous les joints du fécond, & 
ainfi des autres, comme la Figure montre. 

Tous ces Gazons auront de bonnes Chevilles de 

bçis, 
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Pîan- bois , & pour les mieux lier , à chaque pied qu'on 
ch t f ' ^aufle ' c Rempart , on étend horizontalement des 
t6 ' ,s ' branches de Saule , épaifles d'environ un pouce , 
qui auront leur gros bout fiche dans les Gazons de 
devant , lequel en percera deux ^ ce qui entretien- 
dra tout le Rempart , & empêchera que rien ne 
s'éboule. 

Le vuide qui fe trouvera entre les rangs de Ga- 
zons , doit être rempli de la terre du Forte , foulée 
êc bien batu'é avec des Pilon ou Damoifelles , qui 
font des pièces de bois longues de cinq ou fix pieds ron- 
des & ferrées par les deux bouts \ que Ton tient quand 
on veut s'en ftrvir pour battre la terre, par deuxan- 
fes attachées environ au milieu. Les Paveurs s'en 
fervent ordinairement dans les Villes pour enfoncer les 
pavez. 

Afin que la terre fe joigne mieux en la battant avec le 
Pilon, on la mouille tant foit peu, delbrte qu'un pied 
fe réduit à fept ou huit pouces: & pour bienConfer- 
ver le Tahid , on k fèrvira du Niveau , ou Plomb 
CDEF , dont la pointe F convient à la pente du Talud, 
en ajuftant le côté CF contre un ais appliqué fur le com- 
mencement du Talud, en forte que le filet GH tom- 
be fur fa ligne , qui doit êcre parellcle au côté CD , 
ou EF. 

On fait pancher le Terre-plain du Rempart un 
peu vers la Ville , tant pour donner cours aux eaux 
de ce côté- là, que pour faciliter le Recul du Canon, 
qui de la forte fe met hors lavûëdes Ennemis, lor£ 
• qu'il recule après avoir tiré : & on luy donne envi- 
ron un pied de hauteur plus qu'Une doit avoir , à 
caufe de laffaiflage. 

r On y plante des Arbres , & principalement des 
Ormes qui font les meilleurs : leurs Racines fervent 
pour lier la terre : le gros bois fert pour ksu4 fut* 

des 
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! . De la Fortificatïok réguliers. 79 
des- Canons , c'eft à dire pour ces petits Chinois, Plan- 
(iir lelqucls on monte & conduit les Canons : & le ^ *• 

f menu bois lèrt pour le Fafcinage , c'eft à dire pour F * 
conftruire des Fafcines , qui font des Fagots de me- 
nus branchages* 

On plante fur la partie extérieure du Rempart, 
au pied de fon Parapet , c'eft à dire au niveau du 

, Terrc-plain, des Fraifes> qui font des pieux quarrez • 
de Chêne , pofez prefque horizontalement à Cix pou- 
ces de diftance les uns des autres, & forçant en de- 

| hors de dix ou douze pieds , pour empêcher les Efca- 
lades, &laDefcrtion des Soldats. 

I Quand le Rempart fera achevé, & quelaterre fera ly.flg. 
bien affermie , on y élèvera de la même façon le Para- 
pet AB haut de ûx pieds vers le devant A , & de qua- 
tre vers le derrière B , en le bordant de Gazons de part 
& d'autre, &mcme audeflus, mais il vaudra mieux 
y femer de la graine de foin , ou de quelqu'autre herbe 
qui ne crouTe pas bien haut. 

On laiiTc, comme nous avons déjà dit, entre Je 
Rempart & le Folié un chemin CD , que nous avons 
appelle Relais , 8c P m de Souris , pour affermir le 
Rempart, & retenir la terre du Parapet qui le pour- 
roit ébouler d'elle-même, ou par l'effort du Canon 
ennemi, & qui fans ce Chemin ou Relais, tombe- 
roit dans le Folié, Sclegâteroit. 

En failànt les Taluds du Folié, qui doivent être 
les derniers faits , parce qu'autrement ils pourraient 
être rompus pendant le travail , on fera fervir leur 
terre pour TElplanade, qui doit être haute de fix 
pieds , & large de 1 5 ou de 10 toifes , comme nous 
avons déjà dit ailleurs, & qui autant que Ton pour- 
ra, doit être de cailloux ou de pierres, couverte de 

On ne doit pas bâtir les Ouvrages de terre en 
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8o Traite* de Fortificat. I. Partie. 
Plan- Hyver, à caufc de la gelée, mais en Eté, loriquc 
àie 9. la terre eft féchc, dont la meilleure eft l'Argile gri- 
*7« r, g- f c y ou la terre marécageufe, parce quelle fè lie 
mieux, & ne demande pas un h grand Talud, ou- 
tre qu'elle produit plus d'herbe, dont les Racines 
fervent beaucoup à l'affermir, &àlafbûcenir. 

La terre lablonneule n'eft pas bonne , & la graveleu- 
fe encore moins, ne pouvant être bien foûtenuc que 
par une Muraille, dont les Fondemen s fe feront com- 
me ceux du Rempart, ou bien en creufint jufquala 
terre ferme , & en rempliflànt ce creux de mortier fait 
avec de la chaux toute chaude, & mêlé avec du gra- 
vier , & de petits cailloux , ce qui fait une prifè qui fè 
lie fî fortement y que la pierre n'eft pas plus dure, 

On compte la profondeur des Fondcmcns de- 
puis la terre ferme jufqu'au niveau du Fofle. Ils doi- 
vent contenir les Taluds de la Muraille, à laquelle 
on donne, outre fbn Talud, un pied & demi de fail- 
lie de côté & d'autre, quon appelle Retraite , pouc 
luy donner plus de folidité. Ce Talud eft ordinaire- 
ment égal a la neuvième partie de la hauteur de la 
Muraille, qui eft d'environ quatre toifes au dellus du 
fond du Folié. D'où il fuit que pour bâtir les Fon- 
démens de la Muraille, on doit fcavoir quelle hau- 
teur on luy veut donner. 

Quoique nous ayons fixé dans les Profils Pépaif- 
feur de la Muraille à neuf pieds , néanmoins cela ne 
doit pas être pris pour une règle générale , parce que 
cette épailfeur doit changer lelon la qualité de la 
terre quelle doit foûtenir, étant certain qu'une ter- 
re grailè & ferme ne demande pas une Muraille fi 
épaifle qu'une terre maigre , ou fablonneufe. On 
luy donne ordinairement quatre pieds & demi d'e- 
paiiïeur vers le Cordon , c eft à dire à la hauteur 
du Rempart , & Ton fe peut contenter de trois quand 
la Maçonnerie eft bonne. Mous 

-. 
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De la Fortificatiok régulière. 8i 
Nous avons déjà die ailleurs qu'on ajoûte à la 
Muraille des Eperons ou Contreforts , qui la ren- 
dent plus forte pour foûtenir la terre qui poufle 
toûjours en dehors : Se nous dirons ici qu'aux Mu- 
railles on ne fait point de Relais, ni de Frai les, 
parce qu elles font efearpées , & moins fujettes à 
l'Efcalade : mais on peut ajoûter à leur pied d$ 
grofles Paliflâdes , ou des pièces de bois rondes & 
droites , épaifles d'environ un pied , & longues de 
douze, qu'on enfoncera à moitié dans la terre, autant 
prés l'une de l'autre & de la Muraille qu'on pourra» - 
pour empêcher plus facilement la Muraille d'etre mi- 
née» 

. On doit avoir fait le Rempart avant la Muraille ; 
parce qu'autrement elle empêcheroit le tranfport 
des terres qui fè tirent du Foffé, &auffi pour donner 
le temps à la terre du Rempart pendant deux ou trois 
années , de fe rafleoir & prendre fon affiete, autre- 
ment comme elle poufle extraordinairement , prin- 
cipalement après les pluyes, la Muraille auroit delà 
peineàlafoûxenir, &feroit en danger d'être renver- 
iee. La matière de la Muraille peut être de pierre, 
mais la Brique eft meilleure , parce qu'étant plus dou- 
ce le boulet du Canon n'y (ait qu'un trou fans aucun 
éclat. 

Quand on creufe le Foflé on y laifle de certaines 
hauteurs faites de la même terre qu'on tranfoortc , 
à laquelle on ne touche point , qu'on appelle Té- 
moins , qui fervent pour fçavoir en toites cubes, 
ou en pieds cubiques , combien l'on a tiré de ter- 
re. On Ce 1ère de plufieurs fortes d'Inftrumens pour 
remuer les terres , & pour les tranlporter avec les 
pierres d'un lieu à un autre, dont les plus ordinaires 
& les plus commodes feront ici expliquez par or- 
dre. 

F Mai$ 
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Mais auparavant , nous dirons que quand le Foflé 
eft tellement creufé, qu'on n'en paît plus ôter la 
terre fans monter , on fait pour les Ouvriers un 
Pont large de fept ou huit pieds , afin que ceux qui 
mènent la terre en haut, & ceux qui s en retournent 
vuides , puiflent pafler cnfemble fans s'incommo- 
der. Ce Pont fe fait de plufieurs Planches fortes & 
ferrées enfemble, qui doivent s'appuyer lùr des 
Plan- Chevalets de diverfe hauteur, comme AB, CD, 
g afin que le Pont aille peu à peu en montant, & 
2 ' qu'ainfi on' puifle plus facilement conduire par def- 
fus les Brouettes chargées de terre. 

Explication de quelques In fl rumen s , dont on fe 
fert dans la Fortification four remuer les 

Terres. 

LEs Inftrumens dont on fè fèrt pour remuer les 
Terres , c'eft à dire creufer & ouvrir les Ter- 
res pour les transporter ailleurs, & en faire des 
Remparts & des Parapets, font premièrement le 
Pic, ainfi appelle parce qu'il fèrt à piquer & à ou- 
vrir la terre. Il a un fer pointu long d'environ un 
pied, & un manche de bois, long à peu prés de 
trois pieds. 

Le Hojau , femblable en grandeur à l'Inftrii- 
ment précèdent, mats différent, en ce qu'il a la 
pointe large de trois pouces, & qu'il eft tres-utile 
pour travailler dans les terres fortes , & pierreufes , 
au lieu que le Pic ne fait que fon trou. 

La Pile de bois, qui eft de la même longueur que 
les deux Inftrumens precedens , & qui iert pour 
prendre & charger la terre remuée dans les Brouet- 
tes & dans les Tombereaux, lorfqu'on la veuttranf» 
porter ailleurs. 

Cette 
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Cette Pêle eft ordinairement toute de bois , & 
quelquefois on la ferre par le bout , & même tout 
autour, pour être de plus longue durée , & pour 
avoir plus de prife dans les terres fortes ou d* Ar- 
gile. On s'en fert ordinairement pour faire des G*, 
zons. 

Le Houjfet^ on Bêche, quieftunecfpece de Pêle > 
dont tout le bas eft de fer, & ledeflus eftquarré, afin 
d'y appuyer le pied, & ainfien pouffant avec le pied, 
la faire entrer dans la terre qu'on veut remuer làns Pic , 
ni Hoyau. 

La Pince 9 qui eft toute de fer, & longue ordinai- 
rement de trois à quatre pieds, ainfi appellée , parce 
qu'elle fert à pincer les pierres par deflbus , pour les 
feparer & les élever de terre , & les charger fur les C ir 
vieres. 

Pour mieux pincer, la Pince eft ordinairement re- 
courbée & refendue par le bout, & alots on l'appelle 
Pied de Chèvre \ & pour mieux lever les pierres, on 
met fous la Pince qui fert de Levier , une petite pierre , 
ou un éclat de bois pour fèrvir de Point fixe , ou 
Centre de me Hivernent « que les Maçons appellent d- 

& Orgueil. 

Explication de quelques Inftrumens, dont onfe fert 
dans la Fortification pour tranfporter les terret 

d'un lieu k un autre. 

■ 

LES Inftrumens dont on fefert pour tranfporter les 
terres, font premièrement la Brouette, qui eft 
compofée de deux Bras, & d'une Roue, avec un Co- 
fre au milieu, où l'on met avec une Pêle , la terre du 
Fofle qu'on veut tranfporter ailleurs , pour la conftruo 
tion des Remparts , des Parapets , du chemin cou- 
vert, &c 

Fa Sa 
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Sa Figure vous motatre clairement , qu'en le- 
vant les deux bras de la brouette , & en la pouf- 
fent , un homme fcul la fait aller fur la Roue. Ces 
deux Bras oii Manches doivent être longs au del? 
du Cofre de la Brouette d'environ un pied &demi, 
& le Cofre doit être profond de fepe pouces, 
Jong de feize , & large de quinze pour tenir à 
peu prés un pied cubique de terre. 

Le Tombereau, qui eft une efpece de Charette a 
deux Roues, dont le fond eft fait en treillis, & les 
deux cotez font de grofles Planches enfermées par 
quatre pièces de bois en manière de Soliveau, qu'on 
appelle Gizjws , & dont on fe fert pour porter la 
*erre , & a,ufli les petites pierres qui le rencontrent 
dans les terres , car pour les grofles & peintes, 
comme celles dont on fait les Parcmens & les An- 
gles des Battions, on les porte avec des Chars, ou 
Chariots, qui font une efpece de Charette plus forte 
à quatre Roues. 

I* Hotte , qui eft une efpece de panier d'ozier 
profond , & plus large par en haut que par en bas, 
que Ton porte ordinairement derrière le dos avec 
des Bretelles , ou bandes de cuir qu'on fe pafle dans 
les bras pour foûtenir la Hotte , de laquelle on le 
ïèrt feulement pour porter la terre d'un lieu à un 
autre bien proche. Elle contient environ un demi 
pied cubique de terre. 

La Civière , 'qui eft un Infiniment de bois ordi- 
nairement de Hêtre , ayant quatre Bras longs cha- 
cun d'environ deux pieds, & un treillis au milieu, 
for lequel on met les pierres qui fè rencontrent 
dans les terres, pour les porter ailleurs par le moyen 
de deux perfonnés , dont chacun ioûtient deux 
Bras. 

Les Maçons fc fervent d'une autre efpece de Ci- 
vière 
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De la Fortificatiôh régulière. 2f 
vicre extraordinairement forte , qu'ils appellent Bar , 
pour porter de çroffes pierres au moyen de plufieurs 
perfonnes. Ils te fervent auffi d'une troifiéme efbece 
de Civière faite comme une Echellt qu'ils appellent 
Bouriquct , pour élever des Motions , ou petites, 
pierres propres a bâtir, & autres Matcreaux dans 
des Baquets , au moyen de quatre cordes qui fc 
joignent à un crochet de fer appelle Prayer du Bou~ 
riauet. 

Elever un Plan de Fortification en PcrÇfcElive. 

L'Art de reprefenter en Perfpective un objet; éle- 
vé fur Ion Plan Geometral, s'appelle Scénogra- 
phie , ibit que cette reprefèntation le fafle par la 
Perfpe&ive véritable , ou par la Per/peiftive Cava- 
lière ou Militaire, dont nous no.us fcrvirons ici* 
rce qu'elle convient mieux à la matière que noua 
traitons , & que comme nous avons déjà dit ail- 
leurs, elle ne change point le Plan Geometral, & 
fert autant pour faire comprendre ce qui eft élevp > 
& y diftinguer toutes les parties en particulier , que 
la véritable Pcrfpe&ive qui demande beaucoup de 
temps, & donne beaucoup de peine à ceux qui veu- 
lent y travailler , & qui change les proportions des 
Battions , qui paroiflènt trop irreguliers , quoique 
réguliers , & pour ainû dire , eftropiez & ians dé- 
fenfês. 

Ayant fait en blanc le Plan iconographique de ce 
que vous voulez élever enPerlpective, tirez de tous 
les angles de ce Plan , excepté de ceux des Taluds, 
des lignes blanches parallèles entre elles, Se perpen- 
diculaires à une mêmç ligne droite , qu'on peut tj- ^ 
rer à volonté , comme à la ligne VX. Après cela 
commencez à élever la partie la plus haute, fça- n.rig. 

F 3 voir 
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ti« voir le Parapet, parce que les parties plus hautes cachent 
j. à l'œil les plus bafles qui font derrière, dontledeflus 
F, g- par coniequent peut être tiré de noir (ans crainte de 
manquer. Prenant donc toutes les perpendiculaires 
qui partent des angles du Plan du Parapet d'une même 
longueur , félon la hauteur que vous voudrez donner 
au Parapet, qui doit être plus grande que fa hauteur 
naturelle, afin que le Plan élevé ait meilleure grâce; 
joignez les extremitez de toutes ces lignes par des li- 
• gnes noires > & le Parapet fera élevé , pourvu que 
des extremitez de dehors vous tiriez en bas aux Ta- 
luds correfpondans des lignes droites , comme 
AR, &c. 

Faites enfùite les perpendiculaires CO , EF , & 
toutes les autres qui partent des angles du Plan du 
Rempart , dune longueur égale à celle que vous 
voudrez donner à la hauteur du Rempart $ & joi- 
gnez les extremitez de ces perpendiculaires par les 
' lignes droites OF, OL, &cfçavoir feulement cel- 
les qui ne font pas cachées par le Parapet , dont la 
hauteur LM au deflus du Rempart , doit feulement 
être marquée en dedans , & le Rempart fera élevé , 
pourvû que pareillement vous tiriez fès Taluds , 
comme FD, &c. 

Enfin prenez en bas les perpendiculaires PS , HT, 
& toutes les autres qui partiront des Angles du Plan du 
Foflé, égales chacune à la profondeur que vous vou- 
drez donner au Foflë, & joignez pareillement les ex- 
tremitez de ces lignes par des lignes droites, pour le 
moins celles qui ne feront pas cachées à l'œil 5 & vous 
aurez le Folïé abaifTé fans aucun Talud, qu'il ne fera 
pas difficile d'ajoûter, & d'achever le refte (ans qu'il 
foie befoin d'en parler davantage* 
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SECONDE PARTIE. . 

DE LA CONSTRUCTION 

! DES DEHORS. 

ON entend par Dehors les Ouvrages élevez 
que Ton conftruit au delà du Foflc d'une Place 
fortifiée pour la couvrir , & pour empêcher que 
l'Ennemi ne tire avantage des concavitez& de émi- 
nencesquife rencontrent ordinairement aux environs 
des Contrefcarpes : car ces concavitez & hauteurs peu- 
vent fervir de Logemens & de Rideaux, c'eft-à-dire 
de couverture aux Affiegeans » &leur faciliter la con- 
duite de leurs Tranchées, & l'élévation de leurs Bat- 
[ teries contre la Ville. 

Ainfi vous voyez la neceflité qu'il y a d'avoir des 
Dehors, qui font les pièces les plus importantes dune 
Place de guerre , & comme les Armes de la Fortifica- 
tion: de forte que les Places qui n'ont point de De- 
hors, ne peuvent pas être dites bien fortifiées, parce 
que comme dit de Ville, quelque robufte que (oit le 
I Rempart de la Ville , s'il n'eft armé, c'eft-à-dire cou- 
I verc de bons Dehors , il ne peut pas refifter long-temps , 
étant battu continuellement par l'Ennemi qui en eft 
fort proche ; au lieu que les Dehors arrêtent l'Ennemi , 
retardent fes entrepnfes , étant bien pratiquez & bien 
gardez , en attendant du fecours , particulièrement fi 
les Foflez font remplis d'eau. . • - , 

F 4 Quoy 
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Quoy qu'il fcmblc que pour laeardc des Dehors on 
ait befoin d'une plus forte Garnuon, parce qù' autre- 
ment il femble que les Troupes des Afliegeans feroienc 
obligées de fe defunir, ce qui les rendroit moins ca- 
pables defe garent ir des furptifès: néanmoins fi Ton 
confidere que la Place étant affitgée , l'Ennemi eft 
contraint d'attaquer les Dehors qui peuvent être dé- 
fendus par autant de Soldats qu'il en fàudroit pour 
défendre la Place fi elle étoit attaquée fans avoir au- 
cuns Dehors , pendant que le Corps de la Place de- 
meure en aflurance , fans qu'il foie befoin que les 
Baftions qui ne font point attaquez , (oient gardez 
par des Soldats qui y leroient inutiles; on connoîtra 
aifement qu'il ne faut pas avoir pour cela un nom- 
bre de Soldats confiderablement plus grand , parce 
qu'on n'aura befoin de mettre dans les Baftions que 
quelaues Sentinelles , & feulement quelques Soldats 
dans les Corps de Garde , pour empêcher les lurpri- 
fes. 

Nous affc&crons de faire les Dehors auffi grands 
& autant capables qu'il nous fera polEble , parce 
que quand ils font petits , on ne peut pas les con- 
server long-temps ; car fi leurs Parapets font une 
fois rompus & ouverts , ces Dehors doivent être 
défendus par un boh nombre de Soldats , qu'ils ne 
peuvent pas contenir , étant trop petits > & l'on ne 
peut pas fi bien retrancher , & défendre les Brèches 
a couvert , outre que fi l'Ennemi y jette quelques Bom- 
bes» on n'a pas aflez de place pour s'écarter & le reti- 
rer. 

Nous décrirons feulement ici le Plan ou l'Ichno- 
graphic de ces Dehors , fans faire une menrion 
particulière de leur Profil ou Ortographie, parce 
. que leurs hauteurs fç diverfifient félon les aflïetes 
fies lieux où on les fait , somme auffi félon que le 

Corps 
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De la Construction des Dehors. 8? 
Corps de la Place cft plus ou moins élevé. Ainfipour- 
vû que l'on aie toûjours devant les yeux cette maxime 
qui porte, que les Ouvrages les plus éloignez de la 
Place doivent erre commandez & vûs par les plus 
proches , il n'y point d'autre règle que le jugement 
& l'expérience , qui nous puifle déterminer les 
hauteurs que l'on doit donner à tous les Ouvrages 
differens , dont nous allons enfeigner la conftxuc- 
tion. 

Décrire le Plan d'un Fort avec des Demi-Fimcs 

Cr des Ravclins. 

ON confond ordinairement le nom de Demi- pj an- 
Ime avec celuy de Rave Un : mais nous en- che 10. 
tendons ici pour Demi-Vune une efpcce de Baftiondé- *9-Rg- 
taché, commeMNONM, que l'on fait au delà du 
Foffé toutproche , vis-à-vis la pointe du Baftion pour 
la couvrir, ayant été ainfiappeilé, parce que (à Gorge 
fe termine en arc, comme un Croillant: &pour&*- 
velin un petit Dehors placé fur l'Angle de lajpontret 
carpe vis-à-vis une des Courtines de la Place, & com- 
poié au moins de deux Faces r &c de deux Demi-gorges, 
comme FEG , pour couvrir non feulement les Flancs, 
mais encore les Portes & les Ponts, &auffi pour dé- 
fendre les Demi-lunes, qui comme nous avons dit, 
£ font devant la pointe du Baftion , lorfque cet Angle 
eft trop aigu.. 

La conftru&ion des Ravelins eft différente , fé- 
lon la manière différente de Fortifier : mais il im- 
porte peu de quelle manière on les conftruifè, pour- 
vû que leurs Faces ne faftènt pas un angle trop aigu , 
& qu elles ne foient pas trop longues ni trop cour- 
tes, leur longueur pouvant être de 40 à 50 toiles , 
& leur Angle de 60 degtez tout au moins. Pour 

F 5 * fuivre 
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Plan- luivre cette maxime , nous décrirons le Ravelin en 

chc io. cette forte. 
Fl 8* Décrivez des dcuxextremirezA , B, de la Cour- 
tine AB , avec une ouverture du Compas égale à la 
Courtine prolongée AD , ou BC , deux arcs de 
Cercle, qui fe coupent ici au point E, par où vous 
tirerez aux deux extremitezC, D, du côté intérieur 
CD, les Faces EF, EG, qui le trouveront termi- 
nées par la Contrefcarpe aux points F, G, carjefùp- 
pofe que le Folle eft déjà tracé; & vous aurez le pre- 
mier trait du Ravelin, auquel vous ajoûterez en de- 
hors un Foffé large d'environ dix toifes, &en dedans 
un Rempart de la même largeur , & fon Parapet large 
de trois toucs, afin qu'il foit à 1 épreuve du Canon, le 
tout par des lignes parallèles entre elles, &aux deujc 
Faces. 

Nous avons tiré les Faces EF, EG, aux centres 
C, D, des Battions, afin qu'elles foient défendues 
des Faces des mêmes Battions. On ajoute quelque- 
fois des Flancs à un femblable Ravelin , comme 
HK, IL , que nous avons fait perpendiculaires à la 
Courtine de la Ville , après avoir fait les Faces 
EH, El, chacune de 40 toifès: ce qui fe pratique 
rarement , parce qu'on ne tire pas un grand avanta- 
ge de ces Flancs , qui augmentent la dépenfe du 
Foflé, & empêchent que le Flanc du Baftionnefoit 
fi bien couvert , outre qu'ils fervent de Parapets aux 
Ennemis contre la Place , quand ils fe font fàifis du 
Ravelin. 

Tous ces Ravelins fe font ordinairement de 
terre , & quelquefois on les revêt de murailles, fur 
tout lorfqu ils lbnt devant les Portes & les Ponts , 
afin qu'ils durent plus long-temps , comme il eft ne- 
cefiaire en ces endroits : & au cas qu'ils ne foient 
pas revlcus , ce qui oblige de leur donner un plus 

grand 
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grand Talud, ils doivent au moins êtrefraifezunpcu pian- 
au deflbus du Parapet , pour empêcher qu'on ne fè chc 10. 
coule fi facilement dans leRavelinparleTalud, qui X *- F, S» 
doit par neceflité être grand , puilque l'on (uppofe que 
l'Ouvrage n'eft que de terre. 

Pour Décrire une Demi-lune, prolongez au delà 
du Foiré de la Place , la partie du Parapet qui eft 
proche la Banquette de la Face du Baftion , en for- 
te que les deux lignes MN foient égales chacune 
à la moitié d'une Demi-gorge du Baftion , & tirez 
par les deux extrémités N de ces Flancs MN 9 les 
Faces NO parallèles à la Contrefcarpe : & vous au- 
rez le premier trait de la Demi-lune , à laquelle 
vous ajouterez en dehors un Folié large de dix toifes, 
& parallèle au premier trait , & en dedans un Rem- 
part de la même largeur , & un Parapet large de 
trois toifes , par deux lignes parallèles aux Faces 

NO. 

Comme cet Ouvrage ne fert que pour couvrir la 
pointe du Baftion, que l'on attaque rarement à moins 
que cet Angle ne foit trop aigu, ce qui peut arriver 
feulement dans une Place irreguliere, on ne le foit pas 
feuvent : & comme l'on attaque plutôt la Face du 
Baftion que fon Angle , qui eft défendu de deux Flancs, 
afin que rouie la Face foit couverte, il vaudra mieux 
prolonger les Faces de la Demi-lune jufqu*à la Con- 
trefcarpe du Ravelin , comme PQ, PRy & alors 
cet Ouvrage RPQchange de nom , & au lieu de Pap- 
peller Demi lune , on le nomme Centre- garde , ou 
Conferve , & auffi Envelope , quoique par ce mot 
d'Envelope y qu'on appelle auffi Sillon , quoique pour 
Sillon on entende ordinairement une Elévation de ter- 
res, qu'on fait au milieu du grand Folié, pour le for- 
tifier quand il eft trop large. 

On appelle auffi Contre-garde , un Ouvrage à 

Corne 
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Corne en Tenaille, dont le front eft ouvert de cha^ 
que côté, depuis l'Efcarpe jufqu'à laContrefcarpedu 
Fofle du Ravelin, de forte qu'un côté de la Tenaille 
n'a point de communication avec l'autre. Quoique 
5 cet Ouvrage , dont nous enfeignerons la conftruc- 
tion dans la t roi fie me Partie, brique nous explique- 
rons la Méthode de Monfieur deBombelle, loit ex* 
cellent pour couvrir un Ravelin, qui pour lors prend 
le nom de Demi- lune tenaillée^ ou Demi-lune acor- 
née y neanrmoins pour occuper plus de terrain, il 
vaut mieux quelquefois fe lervir d'un Ouvrage à Corne 
avec des Demi-baftions , dont nous allons enfeigner 
la conftru&ion. 

Décrire un Ouvrage k Cerne. 

LEs Ouvrages k Corne , qu'on appelle Amplement 
Cornes j fe font en différentes manières , félon 
la qualité du Terrain, & le lieu où on les veut met- . 
tre , qui eft ordinairementaprés le Ravelin , pour cou- • 
vrir ce Ravelin , & la Courtine de la Place. Les 
uns ont leurs grands cotez, qu'on appelle Ailes 9 pa- 
rallèles entre eux, & perpendiculaires à la Courtine 
de la Place, & ce font les meilleurs: les autres vont 
en s'étreciflant vers la Piace , & les autres tout au 
contraire, vont en s'élargiflànt du côté de la Place: 
les uns fe font avec une ûmple Tenaille , & ks au- 
tres avec une double Tenaille : mais le meilleur de 
tous les Ouvrages à Corne eft celuy qui lè fait avec 
deux Demi-baftioijs , par lequel nous allons commen- 
cer. 

lan- Tirez par les deux Angles A , B , de l'Epaule du 
>.Rg. P a "P ct t i« droites AC , BD, parallèles entre elles 
& h la ligne EF, qui divilè à Angles droits & en 
deux également la Courtine FG , & égales chacune à 
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De la Construction des Dehors. 93 
la grande ligne de defenfè, ou chacune de 110 Pian- 
toifes , ou un peu plus longue , fi Ton veut qu'il clic 
refte quelque eipace entre le Rempart de la Cor* * 
ne, & le Foflc du Ravelin, & ann que la Corne 

Iniifle être défendue du Corps de la Place , Se 
es Ailes AC, BD, de la Face de chaque Baftion. ; . 
Menez la droite CD, qui Ce trouvera divifée à an* 
gles droits & en deux également au? point F , par la 
droite EF. Prenez fin* ces deux parallèles AC, BD, 
les lignes CH, DI, égales chacune à la moitié CF, 
ou DF, de la ligne CD, & menez les droites CI, 
DH , qui font la Tenaille fimple CKD, dont on 
pourroit fe contenter fi Ton vouloir une Corne à 
Tenaille fimple, mais fi l'on veut une Tenaille ren* 
forcée^ ceft à dire utae Tenaille fortifiée .par une 
Courtine entre deux Demi-baftions , diviiez cha* 
* cune des deux Tenailles CK, DK, en deux égale- 
ment aux points L, M, & les deux lignes CL, DM, 
feront les Faces des Demi-Baftions: & pour en avoir 
les Flancs & la Courtine, tirez des deux points L, 
M, au point E, milieu de la Courtine de la Place-, 
les droites EL, EM, qui feront coupées aux points 
N , O , par les deux lignes DH , CI. Enfin joignez la 
droite NO, qui fêta la Courtine, & les deux Flancs 
feront LN , MO. Ainfi vous aurez le premier trait de 
la Corne , à laquelle vous ajoûterez en dedans un 
Rempart avec fou Parapet, & en dehors un Fofle, 
dont les mefutes feront femblables à celles du Ra- 
velin pour la largeur , car pour la hauteur on fçait 
bien qu'elle doit être moindre que celle du Ra- 
velin. 

Il fera bon d'ajoûter à l'Angle de la Contrefcari- 
pe de cette Corne un Ravelin qui couvre les Flancs 
& la Courtine: ce Ravelin le décrira comme celuy 
de la Place, (çswwr en prolongeant la Courtine NO 

de 
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94 Traite' de Fortificat. IL Partie. 
Plan- de côté & d'autre jufqu'au premier. çrait aux points 
chtii. p, (V & en décrivant des deux extremitez N , O, 
de la Courtine NO , avec une ouverture du Com- 
pas égale à NQ, ouOP, deux arcs de Cercle, qui 
îè coupent ici au point R , &c. 
3 1 . Kg. P° ur k* re ua Ouvrage à Corne avec une double Te- 
naille, ayant divifë comme auparavant , chacune des 
deux Tenailles CK , DK , en deux également aux 
ppintsL, M, joignez la droite LM, qui fera divi- 
îee par la ligne EF à angles droits, & en deux également 
au point O, duquel vous prendrez fur la même ligne* 
EF, la partie OP égale à CL, ou DM, pour join- 
dre les droites PL, PM, qui achèveront le premier 
trait de la double Tenaille, à laquelle vous ajoûterez 
un Folié , & un Rempart avec fou Parapet comme au- 
paravant. 

La fituâtion du Terrain ne permet pas toûjours de 
faire parallèles les Ailes d'un Ouvrage à Corne , &c 
dans ce cas , on luy peut donner une autre figure : & 
lorfqu'il s élargit vers la Campagne , on le nomme Ou- 
vrage* queue d*f rondelle, & quand les Ailes s'appro- 
chent l'une de l'autre vers la Campagne, on l'appelle 
Ouvrage* Contrequeuc dVronde , dont les Ailes le fe- 
ront, ii Ton peut, perpendiculaires aux Faces de cha- 
que Baftion , afin qu'elles en Ibienc mieux défendues. 
Quand un Ouvrage a queue d'Irondelle a deux Tenail- 
les, il prend le nom de Bonnet 4 Prêtre , dont nou$ 
allons enfeigner la conftruâion. 
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A 



Décrire un Bonnet k Prêtre. 

Plan 

Yant tiré comme auparavant, les deux li* chc x " 



gnes AC , BD , parallèles à la ligne EF , Se d'u- j i . Fig. 
ne longueur volontaire 9 pou rvû qu'elle ne pafie pas 
la ponée du Moufquet, prerièz fur cette ligne EF, 
la partie FG égale au tiers de CF, oudeDF, & fai- 
tes la Tenaille fimple CGD , dont chaque Face doit 
être divifée en deux également aux points I, L, 
pour y faire une double Tenaille comme aupara- 
vant., fçavoir en joignant la droite IL, & en fia* 
fant la ligne HO égale à Cl, ou DL, après quoy 
on tirera les droites OI , OL , & les deux Ailes CK , 
DM, au point E milieu de la Courtine de la Place, 
qu'on arrêtera à la Contrefcarpe du Ravelin , quand il 
y en aura un, comme ici, ou bien à la Contrefcarpe 
du grand Foflc , quand il n'y aura point de Demi- 
lune. 

Cet Ouvrage a été appellé Sonnet k Prêtre , parce 
qu'étant compofë de trois Angles làillans , qu'en 
termes de Fortification Ton appelle Angles vifs , 
& de deux Angles rentrans , que Ton nomme An* 
gles morts , & de plus étant plus large par la Tête 
que par la Gorge , il reflemble à un Bonnet de 
Prêtre. Il a été inventé principalement pour reri«* 
fermer des Sources de Fontaines , & des Comman* 
démens y c'eft à dire des Eminences , dont la perte 
ponrroit nuire aux Habitans, & leur fervir dobfta- 
cle pour la défenfe de la Place. 
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« 

Décrire une Couronne. 



Plan- T A Couronne , qu'on appelle auffi Ouvrage Cou- 
chc 1 1. JL/ ronne & Ouvrage à Couronne , eft une e(pe- 
5J- Fl g- ce d'Ouvrage à Corne, ix>mpofé de trois Battions, ou 
bien de deux Dcmi-baftions & dunBaftion entier au 
milieu: celui-ci fe fait ordinairement en Queue d*L 
ronde, & le premier a les deux cotez parallèles, çom- 
me vous allez voir. 

Pour donc décrire premièrement une Couronne 
avec trois Battions , tirez comme auparavant , les 
deux lignes AC , BD, parallèles entre elles & à la 
ligne EF , & un peu moindres que la portée du 
M ou (que t, afin que le Baftion du milieu, qui avance 
un peu dans la Campagne , puifle être défendu du 
Corps de la Place: & faites aux points C, D, avec 
leslignes AC, BD, les angles ACF, BDF, cha- 
cun de 120 degrez, ce qui fera facile, en décrivant, 
des deux points C , D, deux arcs de Cercle, pour y 
porter deux fois la même ouverture du Compas , &c. 
Portez la longueur de la ligne CF , ou DF , depuis F 
fur la ligne EF en O , qui fera le centre d'un Exagone , 
dont ÙF & DF en font deux cotez, &C, F, D, 
trois Angles , ou vous ferez autant de Battions en don- 
nant à leurs Demi-gorges CG, FG,DG, &àleurs 
Flancs GH , la quatrième partie du côté intérieur CF, 
ouDF. 

On donnera à cet Ouvrage un Foiïé, &un Rem- 
part avec (on Parapet, femblables à ceux des Ouvra- 
ges precedens , obfervant que le Parapet doit toû- 
jours être large au moins de trois toifes , afin qu'il 
puifle refifter au Canon ennemi : néanmoins nous 
ne luy avons donné que la moitié de cette largeur le 
long du Flanc GH , qui approche d'être parallèle à la 

Face 
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Face du Baftion de la Place , afin que de cette Face Wm-' 
il puiflè être ruiné avec le Canon, au cas que 1 En- 
nemi s'en foit rendu le Maître, pour l'empêcher JJ * * 
de s'en couvrir. ' 

Lorfque pour occuper quelque Commandement, 
ou quelque paflage, ou bien quelque Cavin> c'eft 
a dirç quelque lieu bas ôc creux, ou l'Ennemi pour- 
rait le Retrancher, ou fc mettre à couvert, ou pour 
quelqu'autre caulè ; on eft contraint de faire les 
Ailes d'une Couronne , ou d'un Ouvrage à Corne 
hors la portée du Mou{quet, -on fait des Retours 9 
ou Epaulemens environ au milieu de ces Ailes , en 
cette forte. 

Ayant retranché les lignes AK, BK, chacune de Plan- 
100 toifès plus ou moins félon la longueur AC, cllcI î' 
ouBD, tirez par les deux points K, les lignes KL S' 
perpendiculaires aux lignes AC , BD, & longues 
chacune dè 20 toùes, & tirez des points K, parles 
Epaules A , B , du Parapet de la Place, îes deux 
cotez LN , qui fe termineront à la Contrefcarpc du 
grand Foflé , aufquels vous tirerez par les mêmes 
points L , les Flancs perpendiculaires, ou Epaule- 
mens LM , qui ferviront pour défendre la Cou-, 
ronne qui fè fera aux extremitez C , D , comme il 
vient d être enfeigné. t * 

Nous avons tiré dans cet Ouvragç, & dans les 
Cornes précédentes , les cotez LN, aux Angles A, 
B , de l'Epaule du Parapet de chaque Baftion de la 
Place , afin qu'ils fuflent défendus des Faces des mê- 
mes Battions : & nous' avons fait les Flancs LM 
perpendiculaires aux mêmes cotez LN , afin que les 
angles L étant droits , ils fulTent plus forts & plus 
capables, & que ces Flancs LM, par leurs obliqui* 
tez défendaient mieux la Campagne. 

Pour décrire une Couronne en Queue d'Iron- 

G , délie, 
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Plan- dellc, tirez comme auparavant, les deux lignes AC, 

I «Yb£ BD ' P araUelés à kli S ne EF > légales à peu prés au 
côté intérieur de la Place, & faites comme aupara- 
vant, unBaftionàl'AngleF, & feulement deux De- 
mi-Baftions aux angles C , D > pour tirer de leurs 
pointes I , au centre M de la Place , ou en quelqu'au- 
tre point de la ligne MEF les Ailes 1K , IL , qui 
s'arrêteront à la Contrefcarpe , &c. 

Gct Ouvrage par fa grandeur eft préférable aux Ou- 
vrages à Corne ordinaires principalement quand on 
veut s'en fervir pour enfermer un Palais , ou quelquau- 
treMaifbnde confequence. Lorfqu'un chemin de la 
Ville pailè par dedans la Couronne , on le conduira 
par le milieu d'une Courtine, &on le couvrira d'un 
petit Ravclin, comme nous avons fait dans cet Ouvra- 

*- ' ge&dans les deux precedens. 

• ». 

Décrire un Couronnement. 

» » 

• • • ff m f 

pl an . (T\ttoy qu'une Couronne s'appelle auffi Couron- 
chci5. ncment, néanmoins nous entendons ici par 
J**Eg« Couronnement , un Ouvrage de terre qu'on fait 
quelquefois autour de la Tête d'une Corne a deux 
Demi-Baftions pour la couvrir , pour occuper le 
Terrain , & pour éloigner l'Ennemi. Nous le fe- 
rons plus grand '& plus capable que ceux que l'on 
fait ordinairement : pour y pouvoir commodément 
mettre en Bataille ceux qui font neceflaires à fà dc- 
fenfe. 

La Corne étant décrite , comme il a été enfèigné 
auparavant , prolongez au delà de fon Foflé la par- 
tit du Parapet , qui eft parallèle à la Face de cha- 
que Demi-Baftion y depuis C en D 9 en forte que 
chaque ligne CDfoit de 30 toifes, que nous ferons 
fervir de Flanc du côté de la Place , & que vous oli- 
* * • viferez 
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Dè la Construction des Dehors. 99 

viferez en deux également aux points G, par où vous pj an . 
tirefez des épaules A , B, les droites GH , GI, éga-chci5. 
les chacune a CG, ou à DG , pour joindre la droi- 
te HI, qui fera divifée à angles droits & en deux éga- 
lement par la droite EF , qui divife aufli à angles 
droits & en deux également la Courtine de la Place 
& de la Corne. 

. Après cela, faites aux deux points H , I, avec la 
ligne HI , les angles HIF, IHF, chacun de 30 dc- 
grez , par les lignes HF , 1F, qui feront égales, & 
le couperont au point F de la ligne EF, où Ton fera 
un Baftion, dont les Demi-gorges FK, FL, foient 
chacune là quatrième partie du côti FH, ou FI, ôc 
les Flancs KM, LM, chacun la cinquième partie du 
même côté intérieur FH, ou FI. Ces Flancs fè tire- 
ront du point O, qu'on trouye enfailàntlaligneFO 
égale au côté intérieur FH , ou FI , comme nous 
avons déjà fait auparavant , où ce point O a été ' 
confideré comme le centre d'un Exagone , dont les 
lignes FH , Fl , en font les cotez- 

Faites encore un Baftion à chacun des deux an- 
gles H, I, en faifant les Demi- gorges HN, IN, & 
les Flancs NP , comme auparavant , après quoy la 
pointe de chaque Baftion fe trouvera terminée à 
la rencontre des lignes de défenfe KPQ^, LPQ^ 
ADQ^, BDQ^i & vous aurez le premier trait du 
Couronnement , auquel vous ajoûterez en dehors 
un Folié large de huit on dix toiles , ôc en dedans 
un Parapet large au moins de trois toifes, fans au- 
cun Rempart, le Niveau de la Campagne fèrvantdc 
Rempart , parce qite cet Ouvrage étant beaucoup 
éloigné de la Place doit être fort bas, pour pou- 
voir être commandé par la Corne, laquelle dans ce 
cas s'appelle Corne Couronnée , ce qui fe dit aullï 
d'une Corne compofée de deux Demi-baftions ôc 

G 2 d'un 
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Plan- c *' im ^ a ^ on ent ' er - Le Chemin couverr qui règne 
chc 15. le long du Foffé du Couronnement , doit être efeufe 
3$. Fig. au dellous du Niveau de la Campagne , parce que 
cet Ouvrage étant fort bas, comme nous avons dit, 
& le Terre-plain de fbn Rempatt étant prefque au 
Rez-de-Chauflee , ce Rez-de-Chauilee fert de Gla- 
cis à TEfplanade. Tous les Foirez doivent avoir corn- 
munication les uns avec les autres, quand ils font pleins 
d'eau. 

De U ConfiruEtion des Traverfes. 

LEs Traver(ès4font des Ouvrages de terre en for- 
me de Parapets, que l'on confirait de front ou 
de biais, pour fermer le paflàge à l'Ennemi dans un 
lieu fort étroit , &pour luy ôter le moyen de fe pré- 
valoir des fentiers qui fe rencontrent dans les Marais, 
ou entre des Rochers , ou de quelqu'autre paflàge de 
confequence: comme auffi pour fe couvrir & 11 erre 
pas enfile, & alors une femblable Travérfe prend le 
nom de Rideau , quoy qu'en termes de Fortification , 
on appelle auffi Rideau une petite Eminence qui règne 
en longueur fur une Plaine , & qui efl quelquefois 
prefque parallèle au Front d'une Place. On s'en ferc 
auffi devant les Ponts & les Portes, & pour fe retran- 
cher, faire ferme, refifter plus long-temps, & retar- 
der les defleins de l'Ennemi, en attendant unfbcoius, 
ou la rencontre de quelque accident inefperé & favo- 
rable , pour faire une meilleure & plus avantageufe 
Capitulation. 

Les Traverfes Ce peuvent faire à diferetion , & 
par confequent en une infinité de manières diffé- 
rentes, félon que le fujet en vaut la peine. On les 
fait ordinairement avec un ouplufieurs Ravelins, ou 
bien avec un Baftion , qu'on appelle Bajlion plat , 
1 • ' m ■ - parce 
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De la Construction des Dehors, toi 
parce qu'il fè fait fur une ligne droite, fçavoir au 
milieu de la largeur du chemin qu'on veut fermer à . 
l'Ennemi. Nous en expliquerons ici de quatre for- 
tes , parce qu'elles font plus ordinaires , & qu'el- 
les nie femblent les meilleures. 

La première lorte de Traverfes eft compofée *j* n " 
d'un Ravelin, dont chaque Demi-gorge CD, CE, jy.Rg, 
& la Capitale CF, eft égale à la fixiéme partie dç ' a ' 
la largeur AB. 

La féconde Traverfè eft compofce de deux Ra- jS.Fig. 
velins femblables au précèdent, qui font une dou- 
ble Tenaille. 

La troificme Traverfè eft compofée d'un Baftion 39- 
plat au milieu de la largeur AB, dont les Demi-gor- 
ges CD, CE, 6c les Flancs perpendiculaires DF* 
EG , font égaux chacun à la fixiéme partie de la 
largeur AB , & la Capitale CH , égaie à la Gor- 
ge DE. / 

La quatrième Traverfè contient deux Ravelins 4°« 
femblables & égaux aux précédons à chaque extré- 
mité de la largeur AB , avec un troificme & plus 
grand Ravelin , dont la Capitale FG , & les De- 
mi-gorges FC , font doubles de celles des deux 
autres. 

On n'oubliera pas de faire autour de ces Traver- 
fes un Fofïé en dehors large de cinq ou fix toifes, 
ou de plus félon le temps & l'bccanon , avec un 
Parapet en dedans, comme à l'ordinaire, pour cou- 
vrir ceux quî y feront. On ajoutera auffi auxextre- 
mitczA, B, lesjFlancs AK, BK, pour Epauler , 
c'eft à dire couvrir de côté le Soldat qui fera à la 
defeufe de la Traverfè. 

Les Traverfes font extrêmement utiles, étant mi- 
fes l'une après l'autre du côté où une Ville peut feu- 
lement être attaquée , quoy qu'on y puilîe auflî 
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Plan- mettre d'autres Dehors l'un devant l'autre en forme de 
chc i*. Xraverfes , pour fatiguer l'Ennemi , & l'obliger à 
*°- F, S- lever le Siège*: 5 b 

L'expérience a fait connoître que plufieurs Traver- 
fes étant confttuit es l'une auprès de l'autre, fbntauffi 
tres-commodes pour éviter l'effet de la Bombe ou de la 
Grenade, parce que fi elle tombe dans une Traverle , 
elle s'y trouve engagée, & s'yconfume inutilement, 
le Soldat fe pouvant cacher derrière les autres Tra- 
verfes , jufqu'à ce que la Grenade ou la bombe au 
crevé. 

De la ConftruBion des Citadelles. 

ON appelle Citadelle , ou Château , une petite 
Forrerefle , quelquefois de quatre Dallions , or- 
dinairement de cinq, & rarement de fix , parce que le 
Quarré eft trop imparfait, Ôc que l'Exagone eft trop , 
grand , que Ton met principalement aux Villes conqui- 
ies par l'ordre du Prince, quand il doute de la fidélité 
desHabitans, pour s'ailurer contre leur rébellion , ou 
bien pour les défendre quand ils demeurent dans leur 
devoir, ou les châcier s'ils le révoltent. Pour cette 
fin , la Citadelle doit commander à toute la Ville , 
ce qui fait qu'on la bâtit dans le Terrain le plus 
élevé , fur tout lorfquc la Place eft environnée de 
plufieurs hauteurs , pour éviter la dépenfe de les ap- 
planir. 

Plan- Pour décrire le Pentagone propre pour une Ci- 
chc 17. tadelle, on doit donner à (on cenire A la pointe d'un 
« X,F, S- Baftion de la Ville , & faire fon Rayon AB de 70 , 
ou de 80 toifês. On fortifiera ce Pentagone , corn- 
nie il a été enfeigné auparavant, en forte que deux 
B .ftions avancent dans la Ville , & que toute la 
Courtine regarde directement la Ville , & la tienne 

en 
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en lùjetion : & pour jr mieux réuffir , il fera bon Plan- 
de lever fur chacun de ces deux Battions un Cavalier 5** c *7* 
pour ruiner les Maifons & les Bàtimens de la Pla- 41 * 1S# 
ce , au cas que l'Ennemi s'en fût rendu le Maître. 1 
La Citadelle aura un Rempart de dix toifes avec fon 
Parapet de trois toiles , un Fofle de douze toifès 
avec Ion Coridor de cinq toifes , & Cou Efplanade 
de vingt. 

On rompra les déTenfes de la Place du côté de la Ci- 
tadelle, en continuant les Faces de chaque Baftionjup 
qu'au Fofle de la Citadelle, de peur que ces défenfes 
ne puiiïent fervir auxHabitans, qui pourroientfe ré- 
volter, ou aux Soldats, pour fe rendre Maîtres de la 
Citadelle: car la Ville ne doit pas être fortifiée contre 
la Citadelle , mais bien la Citadelle cqntre la Vtl- 
le. Ceft pourquoy pour faire que la Citadelle com- 
mande mieux a la Ville, ilfèrabon de mettre devant 
la Courtine qui entre dans la Place, un Ravelin, en 
lailïànt une grande Place entre le Forte de la Cita- 
delle & les Maifons de la Ville, pour empêcher les' 
entreprifès , que les Bourgeois pourraient faire 
contre la Citadelle , n'y pouvant approcher qu'à dé- 
couvert & par Tranchées, Cette Place s'appelle Ex~ 
flanation. 

Les Citadelles n'ont ordinairement que deux Por- 
tes , une du côté de la Place , & une autre vers la 
Campagne , pour y mener toûjours des Munitions 
& des Vivres , & pour recevoir du iecours au be- 
foin, & c'eft àcaule de cela quon l'appelle Pme de 
fteours , qu'on n'ouvrira jamais que pour recevoir 
lcfecours. On bâtit la Citadelle partie dans la Vil- 
le, & partie en dehors, afin que le Gouverneur de la 
Citadelle foit Maître de l'entrée de la Place du côté 
de la Campagne , & auffi de l'entrée du côté de la 
Ville. 

G 4 . Quand 
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Quand les Citadelles font détachées du Corps de la 
Place , on les doit élever entre la Ville & le lieu où 
l'Ennemi pourroit afleoir fonCamp , pour l'empêcher 
de faire fes approches de ce côté-là. Elles n'ont pas tant 
d'avantage que lorfqu'elles entrent un peu dans la Vil- 
le, parce qu'elles ne peuvent plus ailujettir les Bour- 
geois à leur devoir , ni empêcher Ci facilement lintelli- 
gence qu'ils pourraient avoir avec les Ennemis de 
FEtat. 

Ainfi on ne doit jamais (ans une grande neceflïté 
des Citadelles de la forte ; on en fait , comme 
nous avons déjà dit dans le lieu le plus haut , lorf- 
qne la Place eft environnée de plufieurs hauteurs , 
pour éviter la dépenfe de les applanir: & au fli quand 
il Ce rencontre des Châteaux déjà tout bâtis , qui 
par l'avantage de leur fituation peuvent ailément 
commander à la Ville : & principalement aux Pla- 
ces Maritimes, dans le lieu qui commande à la Ville 
&aux Ports. 

Plan- U ne faut pas que le centre A d'une femblablc 
ch y> Citadelle foit éloigné des deux Epaules B, C , de 
4 1 ' chaque Baftion de plus que de la portée ciu Mou 1- 
quet , fi cela le peut , afin qu'en cas de bdoin clic 
puifle être défendue en partie des deux mêmes Bat 
tions , dont la Courtine & les deux Flancs qui regar- 
dent la Citadelle ne doivent avoir aucun Rempart ni 
aucun Parapet, mais feulement une fimple muraille» 
afin que la Citadelle puifle mieux commander à la Vil- 
Je. 

On conduira depuis le Fofle de la Citadelle de 
part & d'autre , vis-à-vis la pointe de chaque Baf- 
tion , jufqu'au Folié de la Ville un autre Foflé plus 
petit , dont la terre fervira pour la conftru&ion du 
petit Rempart & de Con Parapet D , que Ton ajoû- 
te de chaque côté , pour couvrir la Place d'Armes 

£ 9 
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E, qu'on laifïc entre la Citadelle & la Ville. - Plan- * 
Avant que de mettre fin a cette féconde Partie , c ^ c ^* 
nous enfèignerons ici la conftru&ion & l'ufage d'un 4 *" * 
Infiniment propre & très - commode pour décrire faci- 
lement & tres-promptement fur le papier le premier 
trait d'un Polygone régulier fortifié par nôtre Méthode, 
ou par telle autre qu'on voudra, qui ne donne point 
de leconds Flancs , depuis le Quarré jufqu'au Déca- 
gone. • 

Ayant tiré fur du letton , ou fur quelqu'autre Plan- 
matiere fblide , la ligne BC de iooo parties prifes c ^ c T 9« 
fur une Echelle exa&ement divifée, décrivez de fon 4 * ,fl S- 
point de milieu A, par fes deux extremitczB, C, 
un Demi-cercle , pour mettre fur fa circonférence , 
depuis l'extrémité C , les Rayons des Polygones ré- 
guliers, félon le nombre de leurs parties , que nous 
avons ajouté à chacun , & marquez les chifres IV , 
V, VI , &c. qui feront les marques du Quarré du 
Pentagone, de TÉxagonc , &c Tirez par ces mêmes 
points IV. V. VI. &c. au centre A, autant de lignes 
droites, pour y marquer depuis le même centre A, 
la longueur des Demi-gorges convenablement à 
chaque Polygone , telle que vous la voyez marquée 
dans la Table des lignes & des angles que nous a- 
vons donnée au commencement de la première Par- 
tic, pour un côté intérieur de 120 toifes, quieftici 
le même que le Rayon de l'Exagone , & joignez 
tous les points marquez fur ces Demi-diametres 
par une ligne courbe , qui fera appellée la Ligne 
des Demi-gorges. Faites-en autant pour les Capita- 
les , en mettant leurs longueurs depuis le même 
centre A, ou bien comme ici, pour éviter la confii- 
fion , depuis la Ligne des Demi-gorges fur les mê- 
mes Demi-diametres , pour avoir une féconde li- 
gne courbe , que nous appellerons la Ligne des Ca- 
: G 5 fitales\ 



io6 Traite' de Fortificat. II. Part. 
Plan- f itdeS) &rinftrument fera achevé, dontPufageeft 
à*c 19. tel. 

45- Fl g- p onr fortifier par exemple un Pentagone, prenez 
fiir Plnftrument la longueur CV , & décrivez avec 
cette ouverture , du centre O , une circonférence de 
Cercle , que vous diviferez en cinq parties égales par 
Pouverture CVI 9 duRayondePExagone, qui élue 
côté intérieur commun à tous les Polygones réguliers, 
& tirant des lignes droites d'un point de divifiou à l'au- 
tre, & autant du centre O, parles mêmes points de 
• divifion, on aura un Pentagone, qu'on fortifiera par 
le moyen de Plnftrument , en cette forte. 

Prenez furie Demi-diametre A V , qui appartient 
au Pentagone, depuis le centre A, la grandeur de la 
Demi-gorge, &la portez fur le côté intérieur DE, 
& fur tous les autres , depuis D en F, & depuis E en 
G, &c. & la longueur de la Capitale fur le même De- 
mi- diamètre A V du Pentagone depuis la ligne des De- 
mi-gorges , & la portez fur les Rayons prolongez OD , 
OE, & fur tous les autres, depuis les mêmes points 
D , E , en H & en I , &c. & tirez les lignes razantçs 
GH , FI, qui termineront les Flancs FL, GM, 
y qui fc doivent tirer du centre O, parlesextremitezF > 
. G> des Demi-gorges, &c 
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TROISIEME PARTIE. 

DES DIFFERENTES MANIERES 
DE FORTIFIER. 

CEs trois Maximes principales de la Fortification, 
fcavoir que toutes les parties de la Place foient 
flanquées , que la ligne de défenfè n excède pas la portée 
duMoufqtiet, & que toute la Fortification, & prin- 
cipalement celle des Flancs, foit allez forte pour refiftec 
au Canon des Ennemis ; ont fait inventer plufieurs ma- 
nicres de fortifier, dont les unes ont été appellées k ï Ita- 
lienne , les autres k la Framoifc , & les autres k la HoU 
landoije, félon que leurs Auteurs ont été Italiens, 
François, ou Hollandois. Mais fans fiiivre cette di£ 
tin&ion , qui eft de petite confequence, nous explique- 
rons Amplement les principales manières de fortifier, 
qui ont été inventées par les Auteurs les plus fameux, 
& premièrement la notre, non pas pour me vouloir 
mettre au rang de ces Auteurs infignes , dont je prétens 
parler dans la fuite , mais pour mieux expliquer & cor- 
riger nôtre Méthode de fortifier , dont nous nous fem- 
mes iervi jufquk prefènt, & pour vous donner quel- 
que chofe de nouveau. 

Nous dirons donc que pour rendre plus parfaite 
nôtre manière de fortifier, qui donne des Flancs 
bien longs, quoique, comme nous avons déjà dit, 
il foit libre de les faire plus petits , on peut la cor- 
riger en laillànt à la Demi - gorge la grandeur que 

nous 
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îious lu^ avons attribuée , & en donnant au Flanc 
un*" nombre dè toifès égal au double du nombre 
des Baftions , & dix toiles de plus , fçavoir en fài- 
lant le Flanc qui fe tire toûjours du centre , de 1 8 
toiïès dans le Quarré , de 20 dans le Pentagone, de 
11 dans l'Exagone , & ainlî enfuite julqu'au Déca- 
gone , où le Flanc fe trouvant de 30 toiles comme 
la Demi-gorge , demeurera de cette grandeur , le 
coté intérieur étant toûjours fuppofé de izo toi- 
fes. 

Plan- Comme il arrive que par cette féconde manière 
chcio. 4e fortifier dans l'O&ogone & dans tous les autres 
44- Fj g- Polygones qui le fuivent , l'Angle flanqué devient 
obtus , & par confequent dcfe&ucux, on le pourra 
faire droit par le moyen du Demi -cercle A DB 
décrit fur la ligne droite AB , qui joint les deux Epau- 
les A , B 5 du Baftion ; & alors on aura un fécond 
Flanc GH fur la Courtine , & deux Lignes de dé- 
fenfe , Tune Rayante comme DH , Se l'autre Fi» 
chante, comme DG. 

Calcul de cette féconde Méthode. 

LA manière de lupputer les Lignes & les Angles 
d'un Polygone fortifié par cette féconde Mé- 
thode, eft la même que celle qui a été enfeignec 
dans la première , pour le moins julqu'à TOdogo- 
ne , car à l'O&ogone & aux autres Polygones plus 
grands , où nous avons voulu faire V Angle flanque 
droit, la Méthode de fortifier changeant, la ma- 
nière de fupputerdoit aufli changer, comme vous 
allez voir. 

. Le Rayon CO , & l'Angle du Flanc AEG, fe 
trouveront, comme il a étéenfeigné dans la premiè- 
re Méthode, c'eft.pourquoy nous n'en parlerons 

pas 
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DêS DIFFERENTES MANIERES DE FORTIÊ. 109 

pas davantage. Pour l'Angle flanqué ADB , il eft Plan-' 
droit, oude^o degrez, & fà moitié ADCpar cbn- cllC10 ^ 
fequent de 45 degrez, laquelle étant ôtée de l'angle 4 *** Jgl * 
HCO, qui dans le Dodécagone, dont la Figure en 
reprefènte la moitié, eft de 75 degrez, le refte don- 
nera 3 o degrez pour l'Angle diminué CHD, auquel 
ajoûtant l'Angle du Flanc AEG, qui fc trouve dans 
ce Polygone de 97. 3 8'. on aura 117. 3 8'. pour l'An- 
gle de l'Epaule DAE. ' ? 

Pour trouver le fécond Flanc GH , on cherchera 
auparavant le complément EH [, dans le triangle obli- 
quangle AEH, dans lequel outre les angles on con- 
noit le Flanc AE de 30 toifes par cette Analo- 
gie* / 

! Comme le Sinus de ? 'Angle diminue A HE J0066' 
Afon coftéoppoféAE j Q ? 
Ainji le Sinus de V Angle de V Epaule A 79 1 9 j 
Afon cofiéoppoféJEH 47. 3 . 

* 

quife trouvera de 47 toifes, & d'environ 3 pieds, & 
qui étant ôté de la Courtine GE, ou de 60 toifes , le 
refte donnera 1 « toifes & 3 pieds pour le fécond Flanc 
GH, 

Si au complément EH , qui a été trouvé de 47 toi- . 
fes& $ pieds, on ajoute la Demi-gorge CE, qui eft 
de 3 o toifes , on aura 77 toifes & 3 pieds pour la ligne 
CH: de dans le Triangle obliquante HCD, on 
pourra trouver la Capitale CD, & la ligue razahtc 
HD. par ces deux Analogies , 
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Plan- 

chcto. Comme le Sinm du Demi-angle fitnquè CD H 
44'*ig« 707 n 

9 A fort cofié oppofé CH 77. 3. 

Ainfile Sinm de V Angle diminué CHD 50000 
A la Capitale CD 54. 4. 

qui fe trouvera de 54 toifes, & d'environ 4 
pieds. 

Comme le Sinm du Demi- angle fan que CDU 

707 n 

A fon coflé oppofé CH 77. 3. 

• Ainfi le Sinus de l'Angle DCH 9<*f 9* 

A la ligne rayante DH 105. 5. 

qui fê trouvera de 105 toifes , & d'environ 5 
pieds. 

La Face AD fe trouvera comme dans la première 
Méthode , & la Ligne fichante GD fe peut trouver 
dans le Triangle obliquangle G CD, ou Ton con- 
noît la Courtine prolongée CG, qui fè rencontre 
dans ce Polygone de 90 toifes, la Capitale CD 
de 54 toifes & 4 pieds , & l'angle compris GCD 
de 105 degrez \ en trouvant auparavant l'angle 
CDG , en cette forte. 

Comme la fomme des cojîez. CG , CD 1 44. 4. 

/«*r différence 35.2.. 
-rfitf/î /* Tangente du quart de V Angle du Poly- 
gone 76713 
A une autre Tangente ^74* 

à laquelle il répond dans les Tables, 10 degrez & 
environ 37 minutes, qui étant ajoutez au quart de 
l'Angle du Polygone , c'eft à dire à 37. 30 . 011 
aura 48. 7 . pour l'angle CDG, par le moyen du- 
quel 
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quel on trouvera la Ligne fichante GD , en fanant Plan- 
dans le même Triangle GCD , cette Analogie, chc *?• 



^ - 

Comme le Sinus de Y Angle CDG 744JO 
A fon coftc oppofeCG 90. 

Ainfi le Sinus de l'Angle GCD 9^9* 
A la Ligne fichante GD 116. y. 

qui fè trouvera de 116 toifes , & d'environ 5 
pieds. 

Troifieme Méthode de Fortifier. 



SI vous voulez avoir un fécond Flanc plus gi 
fur la Courtine, &même dans tous les Polygo- 
nes , ayant déterminé la longueur des Flancs & des 
Demi-gorges, comme dans la féconde Méthode 
précédente , au lieu de faire l'Angle du Baftion 
droit par le moyen du Demi- cercle ADB, ce qui 
ncft pas d'une trop grande confequence , vous le 
pourrez faire aigu dans tous les Polygones , (ans 
craindre qu'il le devienne trop , fçaroir en failànt 
la Capitale CD égale à la Ligne de Go'rge EF. 

Pour connoître par le calcul la quantité de l'An*, 
gle flanqué D, félon cette troifiéme conftruûion , 
on cherchera premièrement la Capitale CD , ou la 
Ligne de Gorge EF , dans le Triangle ifofcéle ECF , 
où Ton connoît l'angle ECF de iço degrez, & 
chacun des deux angles à la bafe EF de 15 degrez, 
avec les Demi-gorges CE , CF qui Ibnt chacune 
de 30 toifes dans cette figure , qui reprefente la 
moitié d'un Dodécagone. Pour donc trouver par 
fupputation la Ligne de Gorge EF , faites cette 
Analogie , ■ 

Commt 



- 
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10. Comme le Sinue de l'Angle CEF 25881' 
ftfc Afoncoflé oppoféCF 30 

Ainft le Sinu* de l'Angle ECF Joooo 
A la Ligne de Gorge E F 59 

Aînfi la Ligne c!e Gorge EF, ou la Capitale CD 
fe trouvera d'environ 59 toifès , laquelle fe peut 
trouver plus facilement par cette autre Analogie , 
qui commence par le Sinus Total, 

■ 

Comme le Sinus Total 1 00000 

A u double de Lz Demi-gorçe CE, ouCF 60 

Ainfi le Sinm de la moitié de V Angle du Poly- 
gone S>6 59* 
A la Capitale CD 59 

qui fe trouvera de 59 toifes, comme auparavant , 
& qui étant ajoûtée au petit Rayon OC , qui fe 
trouvera de 131 toifes & 5 pieds, on aura 2.90 
toifes & 5 pieds pour le grand Rayon OD. 

PourrAngleduFlancAEG,ouCEO, ilfetrou- 
vera de 97. 38'. par le moyen duquel on pourra 
trouver par (upputation dans le Triangle obliquan- 
gleCEO, la ligne OE, par cette analogie, 

Comme le Sinus de l'Angle du Flanc CEO 

* AfoncoJtéoppofe'CO 2.3 1 • S- 

Ainfde Sinus du Demi-angle du Polygone ECO 

96591 

AfoncofiéoppoféOE 125. 5 

qui le trouvera de 21 y toifès & d'environ 5 pieds 
auquel ajoûtant 30 toifes pour le Flanc AE, on aura 
' 255 toiles & 5 pieds pîmr la ligne AO. Ainfidans 
le Triangle obliquanglc ADO , on connoîtra les 

deux 
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deux cotez AO, DO, & l'Angle compris ou l'An- Plan* 
gle formcflanc AOD, qui dans la première Me- chc *°- 
thode fe trouvera de 7. 22'. comme Ton void ^' 
dans la Table que nous avons ajoûtéc au commen- 
cement de la première Partie. Ceft pourquoy on 
pourra connoître l'Angle flanqué ADB , en cher- 
chant j[à moitié A DO , en cette force. 

Otez de 180 dcgrez l'Angle forme- flanc AOD f 
ou 7. 22'. & la moitié du relie 172. 38 . fera 86\ 
xp'. dont la Tangente eft 1555398, qui fera le 
troifiéme terme de cette Analogie , 

• Comme la fomme des coftez. AO > DO J46. 4., 

A leur différence 3 J. o. 

A in fi la Tangente précédente 1553398 

A une autre Tangente 99 

à laquelle il répond dans les Tables , 44 degrez & 
environ 5 1 minutes , qui étant ôtez de la moitié 
précédente 86. 15/. il reftera 4U2S 7 . pour le De- 
mi-angle flanqué ADO , c eft pourquoy l'Angle 
flanque ADB fera de S 2. 56'. lequel étant ainfi con- 
nu , le refte fe pourra connoître comme aupara- 
vant, 

Quatrième Méthode de Fortifier. 

NOus finirons par cette quatrième manière pont 
ceux qui ne veulent point de féconds Flancs; 
elle eft plus générale que les précédentes, parce 
qu'elle ne donne point de limites aux Flancs qui fe 
tirent toûjours du centre de la Place, ni aux De- 
mi-gorges j car bien qu'elles aillent toûjours en, 
augmentant , néanmoins elles croiilent fort infenfi- 
bLment «ans les grands Polygones, de forte que, 

H c com- 
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comme nous avons déjà dit ailleurs, en un Polygo- 
ne de trente côtez , ' une Demi-gorge ne furpaflc 
pas 36 toifes for un côté intérieur de 110 roifes, 
Plan- Ayant tiré du centre O , du Polygone à fortifier , 
thc 20 pat lepointC, milieu du côré intérieur AB, Jadroi- 
4 5 F, g» teOC* qui fera perpendiculaire au même côté AB, 
divifez cette perpendiculaire OC en autant de par- 
ties égales que le Polygone propofé aura de côtez 
plus un , comme ici pour un Exagone en fept par- 
ties égales, & en donnez deux aux Demi-gorge* 
AD,BC, & trois aux Capitales AH, BI: après quoy 
il n'y aura plus qu'à tirer les Lignes razantes EH , Dl , 
qui termineront les Flancs DF, EG, qu'on tirera du 
centre O. 

On peut fe pafler dans la pratique de la perpendi- 
culaire OC tirée réellement , & divifée effeétive- 
ment en fèpt parties égales, car fi on applique la lon- 
gueur de cette ligne , qu on aura en décrivant du 
centre O , une arc de Cercle qui raze le côté inté- 
rieur AB, à un nombre de part & d'autre de la Ligne 
des parties égales du Compas de proportion , quUbit 
\ divilîblepar iept , comme de 140 à 140 5 dont la fep- 
^riéme partie ett 20, & qu'on prenne fur la même Ligne 
des parties égales la diftance de 40 à 40 , on aura la 
longueur de la Demi-gorge , & fi Ton prend la 
diftance de 60 à 60 , on aura la grandeur de la Ca- 
pitale. 4 N 

Cale {d de cette quatrième Met hode. 

# N * • 

POur fopputer les Lignes & les Angks d'un Po- 
lygone ainfi fortifié , comme d'un Exagone , 
dont cette figure en reprelènte une moitié, on com- 
mencera par la perpendiculaire OC , qu'on pourra 
connoître par le calcul , en faifont dans le Trianr 
* gle 
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gle reOanglc ACQ, cette Analogie, , Plan- . 

chc 10. 

Comme le Sinus T 7tal . looooo . 4 *' Fi S- 

A la Tangente du Demi-angle du Polygone 
OAC 173 -of 

. Ain fi la moitié AC du cofte' intérieur 60 
A la perpendiculaire OC ] 



qui le trouvera denvirou 104 toifes. 

Si du double 208, & du triple 3 12 de cette per- 
pendiculaire, on prend les feptiémes. parties, on au- 
ra 29 roifes, & environ 4 pieds pour la Demi-gor- 
ge A D > & 44 toifes , & environ 3 pieds pour la Ca- 
pitale AH. 

. Si du côté intérieur AB , qui eft de 120 toifes, 
on ôte la Demi-gorge AD, ouBE, qui a été trou- 
vée de 25) toiles & 4 pieds , .il reftera 90 toifes & 
2 pieds pour la Courtine prolongée AE 2 & dans 
le Triangle obliquangle HAE , on pourra trouver 
l'Angle diminué AEH, & le Demi-ahgle flanqua 
AHE, par le moyen des deux cotez connus AE, 
AH, Ôc de PAirgle compris HAE, qui eft le refte 
à 1S0 degrez du Demi-angle du Polygone, en cette 
forte. * 

»•'•'. .' • •• , 

Comme la fomme des coftez. AE , AH 1 34. j, 
A leur différence 4 j. ^ 

Jtinfi la Tangente du quart de l'Angle du Polj- 

JP** 57711 
A une autre Tangente 1 961 y 

à laquelle il répond dans les Tables , 1 1 degrez & 
environ G minutes , lefquels étant ôtez du quart de 
1 Angle du Polygone, ceft à dire de 30 degrez , le 
refte 18. s +\ fera l'Angle diminué AEH , # & étant 

H 2 y ajoûr 
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Plan- ajoûtcz , la (bonne donnera 41. 6 f . pour le Demi* 
thcioj angle flanqué AHE, c'eftpourquoy l'Angle flanqué 
45* ^g- fera de Si. \i. auquel ajoûtant l'Angle du centre 
AOB , qui dans cetre fùppofition eftde6*o degrez , 
on aura 141* 12'. pour V Angle flanquant HK1. 

Le RayoA AO fe trouvera de 120 toifes, & l'An- 
gle du Flanc ADO , ouEDF, de 106.18', com- 
me il a été enfeigné dans la première Méthode , au- 
quel fi l'on ajoûte l'Angle diminué DEF, qui a été 
trouvé de 18. $4'. on aura nj. 12 . pour l'Angle de 
l'Epaule DFH. 

Si de la Courtine prolongée AE , qui a été trou- 
vée de 5>o toiles & 2 pieds , on ôte la Demi-gorge 
AD , que nous avons trouvée de 29 toifes & 4 pieds , 
le refte donnera 60 toifes & 4 pieds pour la Cour- 
tine DE , par le moyen de laquelle on pourra trou- 
ver le Flanc DF dans le Triangle DEF , par cette 
Analogie, 

» » 

Comme U Sinm de V Angle DF£ S 1 7 14 

A [on cofie oppofé DE < 60. 4. 

Ainfh Sinus de l'Angle DEF 32 392 

A fon sofie oppoféDF 24. 

qui fe trouyera d'enyiron 24 toifes. Le refte le pour- 
ra connoitre comme auparavant. 

L'Angle flanqué commence à être obtus dans 
PEnneagone, où il fe trouve de 92. 6. & il -de- 
vient toujours plus grand dans les Polygones fui- 
vans, mais cet excès n'eft pas bien confiderable y 
n étant que d'environ un degré dans chaque Poly- 
gone, rktilqùe l'Angle flanqué n'eft que de 9 6. 16'. 
dans le Dodécagone 5 au lieu que par la Méthode du 
Gomte de Pagaïi , ou de Monlkùr de Vauban , qui 
font les mêmes à 1 égard de cette Angle, il eftdè 

lOj. 
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103.8'. dansl'Enneagone, &de 1 1 $. 8'. dansleDo- pi^ 
décagone, parce que l'Angle diminue eft par tout de cheio. 
18.16'. 4$.Fig. 

Fortification t£ Evrard. . 

ERrard fortifie en dedans , & il fait le Flanc per- % 
pendkuJaire à la FaccduBaftion, ou à Ja Ligne 
de dèknfc, qui eft toujours razante dans tous les IV-, 
lygoncs : quant au Flanc, il ne le fait perpendiculai- 
re à la Face que depuis leQuarréjufqu'al'O&ogone, 
car aux autres Polygones, il le fait perpendiculaire à 
la Courtine. L'Angle flanqué eft de 60 devrez dans 
le Quarré, de 80 dans le Pentagone ? & de^oejajas 
les autres Polygones. 

Mais pour venir à la pratique, foit ABle côté d'un Plan- 
Exagone, dont le centre eftO. Faites aux extremi- àic ia. 
tez A , B , de ce côté extérieur AB , avec les Rayons 46, Fl S- 
AO, BO, les angles OAC, OBD , chacun de 4; 
degrez, &divifèz l'un de ces angles, commeOAC, 
çn deux également par la droite AD , qui terminera 
la ligne de défenfe BD, que vous porterez cnAC^ 
pour joindre la Courtine CD , $c les Flancs DE , 
CF, chacun perpendiculaire à (à Ligne rayante qp- 
pofée AC, BD, de /ôrte que chacun des deux An- 
gles de l'Epaule E, F, fera droit. Si l'on fait la mê- 
me chofe par tout, TExagone fe trouvera fprtiiie,, 
auquel on ajoûteracn dehors un Fofle , dontlaCon- 
treîcarpe foit parallèle à la Ligné razante, &pa0e par 
l'Angle de l'Epaule, & en dedans un Rempart, donc 
la largeur (oit égale à la longueur du, Flanc. ' \ 



H 3 Rcmar* 
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Remarques fur la Fortification efErrard, 



che^ô ^*^^ ttc înanierc de fprtifier eft defe&ueufè , en 
4$.fig. ce <î lie premièrement le Flanc étant perpendi- 
culaire à Ja Face du Baftion , eft bien mieux a cou- 
vert des Batteries de l'Ennemi , & contribue bien 
mieux à la fèureté des Portes & de la Courtine, 
qui eft la partie la mieux défendue par le voifinage 
des Flancs : mais auffi il découvre bien moins ces 
Batteries, & il ne peut pas empêcher l'Ennemi d'a- 
vancer les Travaux jufqu'à la Contrefcarpe , qua 
peine il peut défendre, ce qui eft un grand avantage 
pour PAflàillanc 

De plus fi Ton veut faire des Grillons à la façon 
de l'Auteur , le Flanc couvert demeure fi caché ? 
qu'à pçinç il peut découvrir toute la largeur du 
Fofle : outre qu'il ne peut contenir que fort peu de 
Canons , & que les Angles des Merlôns du côté de 
h Campagne, font fi aigus , que ces Nierions peu- 
vent être facilement ruinez par le Canon de l'En- 
nemi, ce qui les rend inutiles dans Poccafion. 

J'ajoûte cju'pn ne tire pas un grand avantage de 
couvrir les Flanc* aux Batteries de l'Ennemi, parce 
que lorfqu'il fera logé fur la Contrefcarpe ^ il les 
découvrira toujours : outre que fi le Flanc eft dé- 
<Jouvert, il découvre auflï, avec cet avantage que les 
Parapets de la Place étant de terre bien raflfife, fe- 
ront plus difficilement ruinez que les Batteries de 
l'Ennemi , qui n eft couvert qu'avec de la terre nou- 
vellement remuée, ou avec des Gabions. 

Enfin à mefure que le Polygone devient plus 
grand , c'eft 3 dire qu'il a plus de cotez, les Faces . 
augmentent , & les Courtines diminuent, ce qui 
çft un défaut çpnftderable , parce au'on augmente 

les 
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les parties les plus foibles, fçavoir les Faces, quinç Plao- 
font défendues que d'un leul* côté , & qu'on dimi- chc 
nue les plus fortes , qui font les Courtines , étant * 6 ' l & 
flanquées & défendues de pan & d'autre par chaque 
Flanc. 

Cette manière de fortifier a cette feule commodité , 
que toute la largeur du Foflé eft vûë & flanquée de 
tout k Flanc, ce qui n'arrive pas aux Places qui ont 
un grand fécond Flanc, à moins qu'onne veuille faire 
le Foflé extrêmement large vis-à-vis la Çourtine, ôc 
auffi aux Places qui ont un grand Flanc razant , à moins 
qu'on ne veuille avoir aulïï un Foflé bien large, cejqui 
augmente la dépenfe. 

* * 0 

Calcul des Angles &* des Lignes^ fuivant.le 

dejfein d'Errarà. 

COmme cette figure reprefente un Demi-cxagcv 
ne , l'Angle AOB du centre fe trouvera de 60 
degrez , & l'Angle ABL du Polygone de 120. 
L'Angle flanqué KAE ayant été fait droit, ou de 
510 degrez, aufïï-bien que l'Angle de l'Epaule A ED, 
l'Angle diminué ACG le trouvera de 15 degrez., 
l'Angle du Flanc EDC de 75 , & l'Angle flanquant 
EIF de 150. Et piiilque l'on a divilé le Demi-an- 
;le flanqué CAG , qui eft de 45 degrez , en deux 
lement par la ligne AD , chacun des deux An- 
gles DAE, DAG fera de zi. jp'. & l'Angle ADE 
Ion complément fera par conlequent de 67. 30'. 
L'Angle ADG fera de $7. 30'. l'Angle ADC d« 
142. 30'. l'Angle . AGC de 120 degrez, & l'Angle 
DABdc37. 30. 

Ainfi tous les Angles font connus , maia.il n'y a 
point de Ligne connue , ce qui eft pourtant necef- 
Hiçe, afin que cette Ligne étant connue , elle nous 

H 4 ferve 



Digitized by Google 
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?lan- fervc de fondement pour connoître les autres par le 
chc 10. moyen des Angles connus : c'eft pourquoy il en 
4*. fig. f au j ra fùppofer une d'une grandeur convenable aux 
Maximes d'une bonne Fortification, comme la Li- 
gne de défenfe AC, ou BD, que nous fuppotrons 
de 120 toifes, pour lùpputer dans ces mêmes par- 
ties les autres Lignes en cette forte. 

On trouvera premièrement le côté extérieur AB, 
en faifint dans le Triangle obliquangle ADB cet- 
te Analogie, 



Comme le Sinus de t Angle DAB 60876* 

A fon coflé oppofé BD 1 20 

Ainfi le Sinus de V Angle ADB 7911$ 

A fon coflé oppofé AB 156. 2. 



qui fe trouvera de i$6 toifes, & d'environ 1 

,; n l, 
picas. 

Parce que la ligne AD contribue à connoître la 
FaceAE, & le Flanc DE, dans le Triangle redhn- 
glc AED, nous en chercherons la longueur dans le 
même Triangle obliquangle ADB , par cette Ana- 
logie, 

Comme le Sinm de V Angle DAB 60876 
A fon coflé oppofe BD 120 

Ainfi le Sinus de l'Angle ABD z y 882 

A fon cojfé oppofé AD j 1 

qui k trouvera d'environ 5 1 toifes , & qui fer- 
vira pour trouver la Face AE , & le Flanc DE , 
dans le Triangle ADE reétangle en E , par ces 
deux Analogies, 



Comme 



Digitized by Google 



DES DIFFERENTES MANIERES DE FoRTlF. 121 

Comme le Sinus Total looooo chTio. 

A Fhypotenufe AD JI 46.Fig. 

Ainfi le Sinus de l'Angle ADE 91388 

A la FaceAE 47. 1. 

qui fc trouvera de 47 toifes , & d'environ 1 piecL 

• Comme le Sinus Total . . looooo 

A Phypotenufe AD j t 

Ain fi le Sinus de V Angle DAÈ ' 38268 

Au Flanc ED 19: 3, 

qui fe trouvera de 19 toifes , & d'environ j 
pieds. 

Par le moyen du Flanc ainfi connu, on pourra 
trouver la Courtine CD, en faifant dans le Triangle 
CDE reâangle en E, cette Analogie, 

Comme le Sinus Total looooo 

A la Sécante de V Angle CDE 386570 

Ainfi le FUnc ED 19. 3 . 

AU Courtine CD 7J.2. 

qui k trouvera de 75 toifes, & d'environ z 
pieds. 

La Capitale AG fe trouvera dans le Triangle obii- 
quangle AGD , 'dont tous les Angles & le côté AD y 
font connus, par cette Analogie, 



Comme le Sinus de V Angle AGD 86602, 

A [on co/fe oppofié AD 5 1 

Ainfi le Sinus de l'Angle A DG 60876 

A [on coflé oppoféAG - 35. y* 

qui fe trouvera de 3 5 toifes , & d'environ $ 
pieds. 

H; On 
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Plan- On trouvera la Demi-gorge DG, enfaifantdans 
ci *i°- le même Triangle obliquangle AGD, cette Analo. 

Comme le Sinus de F Angle AGD 86601 

A fon cofie oppofé AD 51 

Ain fi le Sinus de l'Angle DAG 38268 

A fon cofie oppofé GD 2 1 . 3 , 

qui fe trouvera de 22. toiles , & d'çnviron 3 pieds, 
dont le double, ou 45 toifes étant ajoûté à la Cour- 
tine FG, qui a été trouvée de 75 toifes & 2 pieds, 
on aura 120 toifes & 2 pieds pour le côté intérieur 
GH. 

Pl an . La fupputation ne fe fera pas autrement , lorlquc 
chc 11. le Flanc fera perpendiculaire a la Courtine, ce quifc 

47'ïig- fera en prenant les lignes IE, IF, égales àux lignes 
IÇ,ID: & alors les Flancs DE, CF, deviendront 
plus grands que dans le Polygone précèdent , & par 
cçnfequent meilleurs. 

Fortification du Comte de Tagm. 



LA manière dont le Comte de Pagan le let 
fortifier un Polygone , eft tout-à-fait contraire 
à la précédente : auffi elle eft meilleure : car au lieu 
de faire l'Angle du Flanc aigu,, comme Errard, il lq 
fait obtus , afin que le Flanc découvre davantage, 
le faifent perpendiculaire à la Ligne de défenfe 
du Baftion oppofé, afin que de ce Flanc on puit 
fe mieux razer & défendre la Face cki même BaC 
Cion oppofé , qui eft la partie la plus foible de 
toute la Fortification , & qu'on attaque prelente- 
ipent la première. Cç Corme fiiit comrçie Errard» 
ù Ligne de défenfe toûjours razante , mais il, ne, 

fe 
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(è lôucie gueres de faire PAngle da Baftion droir. ' plan- 

L'Auteur établit trois (ortes de Fortification , lacbc ir. 
grande, la moyenne, & la petite: & comme il for- 4**?* 
tifieauffi en dedans, il fait le côté extérieur de 200 
toifes dans la grande Fortification , de 1 80 dans la 
moyenne , & de 1 60 dans la petite , & il donne 
60 toifes à la Tace dans la grande , 55 dans la 
moyenne, & 50 dans la petite. Enfin la perpendi- 
culaire qui détermine la Ligne razante , eft par 
tout de 30 toiles , excepté au Quatre, où elle eft 
feulement de 27 toifès pour la grande Fortifica- 
tion, & de 24 pour la moyenne & la petite. Mais 
il eft temps de venir à la pratique. 

Ayant ïùppofé le côté extérieur AB de 200 toi- 48.^ 
fès pour la grande Fortification , de 180 pour la 
moyenne , & de 160 pour la petite, divûez-le en 
deux également au point C, & luy tirez par le point 
C du centre O, la perpendiculaire CD de 30 toi- 
fès dans tous les Polygones , excepté au Quarré p 
ou vous la ferez feulement de 27 toifes pour la 
grande Fortification , & de 24 pour la moyenne & 
la petite. Tirez par le point D , les Lignes de dé- 
fènfe ADH , BDG , pour y prendre les Faces AE 
BF , chacune de 60 toifes dans la grande Fortifica- 
tion, de 55 dans la moyenne, commeici, &dejo 
dans la petite. Enfin tirez le: Flancs EG, FH, per- 
pendiculaires au? Lignes razantes BG 3 AH, &ioi- 
gnez la Courtine OH. 

Pour les Cazemates & les Orilfons , divifez les Pfen- 
Flancs EG 5 FH, chacun en deux également aux points che 2 
L, & les lignes EL, FL, feront les Flancs des Oril- 5o« big- 
lons, que l'Auteur fâitquarrez. Prolongez la Ligne 
de défenfe au dedans du Baftion vers N , & tirez 

Er le point L, à la même Ligne de défénfelaparal- 
e LM pour l'enfoncement de la Cazemate , au 

de- 
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*H Traite* de Fortificat. III. Part. 
Plan- dedans de laquelle l'Auteur met trois Batteries, oà 
chcxi. les nombres qui font marquez en dedans font con- 
S°« frfr noîrre la quantité des toifes que contiennent les Pa- 
rapets & les Tcrrc-plains de ces Batteries, dont cha- 
cune fera capable tout au moins de trois pièces de 
Canon. La hauteur de la première iùrpaflc le fond du 
Foflé de i toifes, celle de la moyenne de 4, & celle 
de la troifîéme de 6 , étant de même hauteur que le 
Rempart, laquelle eft de 3 toiles audeflus du niveau 
de la Campagne , la profondeur du Foflé étant auffi 
de 3 toifes en deflbus. 
Plan- Cela eft aifé à connoître par le Profil de ces Bat- 
chc %u teries, que nous avons décrit le long de la Muraille 
* * f, g- de la Demi-gorge fur le prolongement de la Ligne de 
défenfc : où la ligne AB reprefente le Terre - plai* 
du Rempart & de la première & plus haute Batterie, 
dont CD eft le Parapet : la ligne EF reprefente le 
Tcrre-plain de la féconde & moyenne Batterie, dont 
GH eft le Parapet: la ligne IK reprefente le Tcrre- 
pkin de k troiiiéme & plus bafle Batterie , dont le 
Parapet eft LM : & ennn la ligne NO reprefente le 
fond du Foflc. 

p. Ce Comte ajoûte dans le Baftion un autre Baftion 

che tu $ m petit IKL , avec fon Rempart & fon Parapet, 
50.11g. qui fert de Retranchement , dont la terre fc tire du 
Foflë fec qui eft tout proche. La Contrcfcarpc du 
grand FofTé eft parallèle à la Face dft Baftion , où à 
la Ligne de défenfe, & au delà de ce Foflé il ajoûte 
une Contre-garde MNO, dont le FofTé eft large de 
iz toifes, & le Rempart de 7, en y comprenant le 
Parapet, qui eft large de 3 toifes: prétendant par ces 
trois FolTez , & ces trois Parapets défendus par le 
Canon, qu'une Place fortifiée de fa façon doit refi- 
fter trois fois plus que les Places ordinaires. 

Ce (gavant Auteur fait encore fur l'Angle ren- 
trant 
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ttant de la Contrefcarpe , un Double Ravelin dif- Plan-* 
pofé de telle manière qu'il cft défendu de la Face du «• 
Baftion, & de la Contre-garde, laquelle eftauffi flan- 
quée par le Ravelin, comme Ton peut voir dans le 
Traité qu'il en a publié. 

Remarques fur U Fortific*ti$n du Comte 

de Pag*n. 

CEttc Divifion du Comte de Pagan en grande , 
moyenne, & petite Fortification, me fcmble 
de petite conlequenec , pour le moins dans la For- 
tification régulière : Ainfi dans la pratique je vou- 
drais m'arrêter à la moyenne , qui donne 180 toi- 
fes au coté extérieur du Polygone , où il arrive que 
la ligne de défenfe fè trouve d'environ 116 toifes , 
comme vous verrez dans le calcul que nous en don- 
nerons , après avoir dit quelque chofè en paflànt 
des avantages & des defavantages de cette manière 
de fortifier , qui a fervt de modèle à toutes les au- 
tres qui ont été inventées depuis que celle-ci a été pu- 
bliée. 

L'Auteur confiderant que les principales parties 
qui défendent puiflamment , & retardent long- 
temps laprife des Places , font les Flancs, les.Rem- 

!>arts , & les Foflez , fait fes Flancs fort grands , & 
es Gorges fort longues , pour y faire trois Barteries, à 
chacune defquelles il met quatre pièces de Canon , 
dont trois font allez bien couvertes , pour ne pou- 
voir pas être facilement incommodées des Coiîtrc- 
batteries des Affiegeans , lefquels en feront eux-mê- 
mes extrêmement incommodez , quand ils paraîtront, 
& qu'ils voudront fè loger fur les ruines des Brè- 
ches , où les Canpns des JBatteries battent de re- 
vers. 

Les 
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Plan- Les deux Foflez avec les deux Remparts que l'Au- 
chen. teur conftruit pas fes Maximes, n'empêchent pas 
5oFig. feulement les AiEegeans de palier le Folié aveG faci- 
lité , mais encore il leur ôte avec Tulage des Four- 
neaux , le moyen de fe pouvoir loger fur les rui- 
nes des Brèches : & que d'ailleurs PAflaillant se- 
tant une fois rendu le maître du premier Rempart , 
fe trouvera engagé dans le fécond Folié , fe rencon- 
trant prefque au milieu des Affiegcz , qui peuvent 
aifément le battre de tous côrez , & les brûler avec 
des tombes & des Grenades > ou bien avec de* 
Gaudcrons> des Mines, & des Fourneaux, Sec 

Enfin le Folle cft autant bien qu'il eft poffible dé- 
fendu du Flanc 5 lequel étant perpendiculaire à la 
Ligne de défenfe flanque à plein la face du Baftiou 
oppofé : & la grandeur des Demi-gorges racourcic 
la Ligne de défenfe , ce qui fait que les Places hau- 
tes & moyenne* ne feront jamais hors la portée du 
Moufqucc , pour le moins dans la moyenne Fortifi- 
cation , laquelle par confequent doit êtte préférée 
à la grande. 

Ces avantages 6c plnfieurs autres font que beau- 
coup de gens approuvent cette manière de forti- 
fier , mais il ne faut pas l'approuver en tout , à caufc . 
de quelques defavantages qu'elle me fcmble avoir , 
en ce que premièrement les Faces font trop longues, 
donnant plus de moyen à l'Ennemi d'y faire de 
çrandes Brèches , qui fatiguent les Afliegez d'une 
étrange manière , lorfqu'ils veulent les reparer, 6c 
empêcher que les Attaquans ne s'y logent , particu- 
lièrement lorfque ceux de la Place font en petit 
nombre. 

Les Cazemates & les Flancs font trop expofezaux; 
Contre bateeries des Affaillans , qui peuvent aifé- 
ment emboucher les Canons , & enfuite franchir le 

Fofl'é, 
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îbflé, & fe cacher dans la Brèche , fans craindre la Plat 
Moufqueterie des Flancs oppofez , qui en font trop chc 
éloignez dans la grande Fortification. Outre que les 5°" 
trois Canons cachez ne fuftifent pas, pour empêcher 
que les Ennemis ne fe logent fur les ruines de la Brèche* 
parce que dans le temps qu'on recharge fes Pièces, ils 
peuvent s'y enterrer, & y élever des Epaulemens pour 
le mettre à couvert. 

Les Flancs perpendiculaires à la Ligne razante ^ 
que ce Comte appuyé fur cette raifon , que ceux 
qui le font autrement , ne confiderçntpasque ce qui 
void eft aufli vû de ce qu'il regarde , peuvent être 
rejettez par les mêmes principes qu'ils ont été éta- 
blis : car ce qui void eft véritablement vû de ce qu'il 
regarde , mais aufli ce qui void un grand efpace eft 
aullï vû dans ce grand efpace , dans lequel les Af- 
fiegeans peuvent trouver des lieux avantageux pour 
y drefler des Batteries , & démonter celles qui fe- 
ront vûés dans les Flancs trop expofez. D'ailleurs 
il n'eft pas neceflaire que les Pièces des Flancs dé- 
couvrent un fi grand efpace dans la Campagne, leur 
office n'étant que pour la defenfe de la Face duBaC 
tion , du Foffé , & de la Contrefcarpe oppofée , le 
refte pouvant être défendu de plufieurs autres en- 
droits. 

Enfin le Baftion retranché qui augmente la dé- 
penfe de plus d'un tiers , bien qu'il ne foit qu'un 
Retranchement , & qu'il foit vuide , peut être aufli 
facilement pris que fe premier par le moyen d'une 
féconde Mine , & par fa prifè caufèr celle de la Pla- 
ce , fans que les Afliegez puiflènt l'empêcher , ni 
dans cette extrémité élever aucun Retranchement 
dans ce Baftion vuide , pour capituler plus avanta- 
gcufèmenr. 

Ces raifons me paroi/lent aflèz fortes , pour faire 

voir 
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Plan- voir que bien que cette façon de fortifier ne lôit 
chcn. pas blâmable dans la plupart de Ces Maximes, je ne 
50. Fig. j e f u j s p as non p| us j e ne p avo i r p as (uiviej il eft 

bien vray qu'en rekrvant ce qu'il y a de bon , &c en 
reparant les chofes qui peuvent être defàvantagcu- 
fes , on en- feroit allurement une manière de foni- 
fier toute parfaite. 

Par exemple , afin que les Cazemates foient plus 
longues & mieux couvertes, au lieu de tirer la Rc- 
tirade du Flanc LM parallèle à la Ligne de défen- 
k , on la peut tirer de l'Angle du Baition oppolé , 
comme nous avons fait ailleurs : & parce que l'An- 
gle flanqué commence d'être obtus dans l'Eptagone 
ôc qu'il devient extrêmement ouvert dans les Poly- 
gones de plus de cotez , ce qui eft à mon avis un 
défaut confiderable , on peut corriger cet Angle en 
le faifant droit par le moyen d'un Demi-cercle dé- 
crit fur les deux Flancs du Baftion , comme nous 
avons déjà fait dans nôtre féconde Méthode , ce 
qui rendra à la vérité les Faces un peu plus lon- 
gues , mais ce défaut n'eft pas confiderable à l'c- 
gard de l'Angle flanqué droit, de la Tenaille mieux 
^ reflèrrée, & du fécond Flanc qu'on a (ur la Courti- 
ne, qui augmente beaucoup la défenfe de la Pla- 
ce. Enfin Ton peut tirer le Flanc du centre de la 
Place félon nôtre manière, & alors il fera moins 
expofë, & il deviendra un peu plus grand, ce qui 
donne deux avantages confiderables. 

Calcul des Angles Cr des Lignes félon le deffein 

du Comte de Pagan. 

Plan- T E cot é extérieur AB appartenant à un Exago- 
chc 1 1. JL/ ne , l'Angle AOB du centre fera de 60 degrez # 
48-ïig. & l'Angle ABK du Polygone de 120 degrez' Si 

« r l'on 
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Ton fuppofe que le côté extérieur AB foit de 1 8ô Pîari- 
toife, tel qu'il doit être dans la moyenne Fortifi- y.* 
cation , que nous fuivons ici , fà moitié AC, ou BC * 8 " 
fera de 9 o toifes , la perpendiculaire CD de 3 o , &; 
la Face AE de s 5*- 

Parle moyen de ces Angles & de ces Joignes ainfî 
connues, on pourra aifément connoître par fuppu- 
tation les aurres Angles, & les autres Lignes, & 
premièrement l'Angle diminué CAD, en faifant 
dans le Triangle À CD reibngle en C, cette Ana- 
logie, 



• * m • 



Comme le cofle AC / . 90 

Au Sinus Toi al - J IOOO06 

Ainfi le cofté CD 30 
A la Tangente de t Angle CAD 3 3 333 

. qui fe trouvera de 1 8 . %(!. lequel étant été . du De. 

, mi-angle du Polygone, ou de 60. degrez,ilrcftera 
4 *• 34 # - pour le Demi-angle, flanqué O AH , c'efl: 

. pourquoy l'Angle flanque fera de 83. 8'. auquel 
ajoutant l'Angle du centre AOB , ou 60 degrez, oa 
aura 1+3. 8. pour l'Angle flanquant ADB. 

Pour connoître le Flanc EG, on cherchera ai*- 
paravant l'hypotenufe DE du Triangle re&angle 
DGE, en cherchant premièrement la Tenaille AD, 
dans le Triangle rectangle ACD , par cette Ana- 
logie, .3 

Comme le Sinus Total \\ 1 00000 

A la Sécante de F Angle diminue CAD 

107408 

Ainfi la moitié AC du cofté extérieur AB 90 

A laTenasUe AD ' 94. jr. 

1 . .. ...... • . - 

qui fetrouvera de 94 toifes, & d'environ y piedf; 

X d'oùi 
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PU*- d'où fyant 1* Face AE , qui eft de toifes s il rdfc- 

ls FiV * 39 tolfes & * pieds P our ^yporenufe DE » & 
T ' «V dans le Triangle rcftangle DGt, dont l'Angle 

EDG eft çgal pu double de l'Angle diminué , & 

parconfequentde ^6. fx'. on pourra trouver le 

flanc EG,par cettt Analogie. 



- M, 



i 

Comme le Sinus Tout i o o o o o 

A Vhjpotepufe DE f 39. 5-. 

Ainfile Sinus du double de V Angle diminue 

Au Flanc EG *3«4« 



> < 




qui fe trouvera de 23 toifes , & d'environ 4 
«pieds. 

, Si au double ,GDE de l' Angle; diimnqé, c'eft à 
'dire fi à 36. $% r . on ajoûte l'Angle DGE, ou 90 
% , on aura 1 1 6. 5 1 1 . pour l'Angle de l'E- 
AEG ; & iî à Y Angle diminué FGH , qui*a 
>uvé de 1 8. x6'. on ajoûte ^o. degrez * 6u 
l'AngledroitEGD, on aura 1 08. %6*. pour l'Angle 
<lu Flanc EGH. ' 

Pour connoitre la Ligne rasante AH, ou BG, 
•on cherchera auparavant la Ligne DG, ou DH, 
*ju* nôtre Auteur appelle Complément , en faifant 
«dans le Triangle reftangle DGE, cette Analogie , 

«th.. » ». #. f * 

Comme le Sinus Total 100000 
A rhypotenufe DE 39.5-. 

, Ainfile Sinus Àe f angle de l'Epaule E 80003 
Au Complément DG ' 31. 3. 



qùife trouvera de 3 i . toifes , * d'environ 3 pieds , 
" arqui étant ajoûte à la Tenaille AD , ou BD , qui a 
,été trouvée de 94 toifes & f pieds 
— ; toifes 
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toïfes & x pieds pour la Ligne razante AH , J cm Pian± 
BG. « A Khtxi. 

Par le moyen du Complément DG, ouDH,ainfî 4 ** * 
connu de 5 1 toifes& 2 pieds, on pourra trouvèrla 
Courtine GH, en failant dans le Triangle ifofcéle 
GDH, cette Analogie, 

Comme le Sinus de V Angle diminue DGH 

51610 

Au Comblement DG 31 • 3 

Ain/i le Sinus du double dm mime Angle dimè~ 

nué m y 999 ST 

^ /4 CourtinrGft " ' * - ^9. 3. 



qui fetrouvera de y 9 toifes , & d^nviron 3 pîbdi> 
& qui nous fervira pour connoître la Courtine p&é 
longée LH , en faifantdans le Triangle oblkjuangle 
ALH, cette Analogie, • ,rnvF:! 



Comme le Sinus du DtmuângU du PthgWÉ 

Ah ligne ratante AH 1 *ï.t£*i 
le Sinus du Demi-ùngle flanque' 'fPAH 

A lu Courtine prolongée LH ~ ' 9C4I V™ 

quife trouver de 96. toifes) & d'envirôft 4. £fcd$£ 
de laquelle étant la CourtinéGH , qui a étetttiti^ 
vée de 59 toifes & 3 pie©, on abri 37 toife St 
1 pied pour la Demi.^orgèEG, ou HM, fcqfaelljb 
Âant ajoûtée à là même Courtine prolongée LH£ 
ou GM , c'eft à-dire à 96 toîfe* &: ] 4* r fà&:i J cà 
mra 1 33 toife** 1 &- f pie4^ , pou^te cÔté : k!'terieu^ 
LM. n f - Jt % " 3 ^ : -° « Y/r - 1 *• f 
Ènfinoh^our» trouvé*^ Ckpïule Al* ! *f#& 
1 J * fan* 



ijV Trait* de Fortifica^ 6 III. Part. 
Haa- fajit dans le même Triangle obliquangle ALH, 
<hc * ï - cette Analogie , 

, Comme le Sinns du Demi angle du Polygone L 

A* £jfj*e rayante AH 116.2. 

^«ig/î le Sinus de r Angle diminué AHL 

y.? ~ \ 31620 

VSt AU Capitale AL 4 6 

r r • 
1 

quife trouvera d'environ 46 toifes. . . . 

• # * 

7 Fortification de Monfieur de Bombelle. 



M 



Onfietfr de Bombelle fortifie en dehors , êc 
«comme le Comte de Pagan , il établit trois 
fortes de Fortification qui font le petit Royal, le 
m&yen, & le grand Royal. L«e côté intérieur du pe- 
tit Royal eft de 60 verges , ou de 1 10 toifes, ce- 
faixlu moven eft de 70 verges , ou de 140 toifes, 
& celuy du grand Royal eft de 80 verges, ou de 
1 60 toifes. Ils fe fortifient tous de la même façon , 
telle qu'eft la fuivante. 
*Ian- Xe côté de vôtre Polygone étant déterminé pour 
che iî. je graçd, le moyen, ou le petit Royal , comme 
S 1 - l h 9 q U j appartient ici à un Exagone , donnez-en la 

cinquième partie aux Demi- gorges AC , BD , & U 

2 e uatriéme partie aux Flancs CE,DF, qui doivent 
lire avec la Courtine CD , chacun un Angle de 
xçyo degrez , après quoy vous aurez les poinres 
3es Baftions G, H, par les Lignes razagtes CH, 
JXG,Sc tout fera fait. , vl\ - 

1 fie. ;u L'Auteur ajoute au delà du Foflc, qu'il fait lar> 
5 * gede ix Verges , où de 14 toifes , un Ravelin, 
dpot^ jpinte T fe trouve en décrivant des deux 

extremi- 
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DES DIFFERENTES MANIERES Dl foltTTF. . Ij/ 

extremitez A, B , du côte intérieur AB , deux arcs Plan- 
de cercle à 1 ouverture delà Courtine prolongée chc V 
AD , ou BÇV & dont les Faces TV tendent aux et- sl#Fl * 
tremirez I , des Orillons quarrez , dont lVAtrtèu/ 
couvre fes Flancs ronds , ou Cazemates,, qu'il dé r r 
crit en cette forte. 

Tirez des deux extremitez C , D , de la Courtine 
CD , à la même Courtine CD , les deux Flancs per- 
pendiculaires CI ,DI, qui feront terminez en I , par 
les deux razantes CH, DG, & termineront les Faces 
CI, HI, lefquelles de cette façon s'augmentent de 
toute la quantité El , ou FI , ce que l'Auteur fait, 
pour avoir plus de place au dedans du Baftion i 
pour y conftruire deux Flancs couverts , comme 
vous allez voir. .' 

Ayant fait les deux lignes GR , HR , égales cha- 
cune au tiers des Faces GI , HI, & les lignes In- 
égales chacune aufïi au tiers des Flancs CI, DI , ti- 
rez du point R, qui termine letiers GR delà Face 
Gl, parle point K, la droite RKL, qui Ce termine- 
ra en L, par la droite DL perpendiculaire à la Ra- 
zanteDG, qu'il faut prolonger jufqu'à ce qu'elle 
rencontre le Rayon du Polygone en quelque points 
comme en P, pour prendre fur le même Rayon la ; 
partie PQégale à la partie PB , & joindre la droite' 
DQ, qui terminera les deux Flancs couverts, dont' 
le centre commun X fe trouve en décrivant dçsdeur* 
extremitez D , L , de la ligne DL deux arcs de Cer-' 
de , avec une ouverture du Compas égale aux trois 
quarts de la même ligne DL. 

Le refte eft aifé à comprendre en regardant la fi* 
gure : c'eft pourquoy nous dirons feulement, que 
fur la ligne DL prolongée , on a pris la ligne LM de 
2 Verges , & que parle point M , on a tiré à la ligne 
KL , la parallèle MN longue de i % verges, &c. Vous 

I 3 pren* 



U4 -Traité Fortificat. III. PAftT. 
Plm- preodrêz garde que les Parapets font par tout larg«s 
fxVie 3eiYerges*,ou4tQifes. 

5 ' *' La Cazemate que nôtre Auteur ajoûte vers la poin- 
te du Baftion, & qui peut fervirau befoin de Re* 
tranchement , £e décrit en prenant fur la Capitale 
du Baftion la ligne GS , ou HS égale à la moitié de 
h ligne GR , ou HR , & en décrivant du point S , 
comme centre, par les points R,un arc de Cercle 
pour la Cazemate , qui a un Parapet large de 4 toi- 
fes, & quieft un peu plus baffe vers la pointe du 
Baftion que le refte du Baftion , & Ton y décend 

Sar une ouverture qu'on doit faire en quelque en- 
roit du Baftion , comme en O. 
Nous avons oublié dédire que notre Auteur cou- 
vre fon Ravelin d'une Contre-garde , qu'il fait au 
delà du Foffé du Ravelin , auquel il donne pour lar- 
geur les deux tiers de la largeur du grand Foffé , 
c'eftà dire 8 verges, ou 16 toifcs. Cette Contre- 
garde fe décrira ainfi. 

Prolongez la Face TV du Ravelin au delà du Fot 
fé vers y > en forte que la ligne 1 , y , foit égale à k 
ipeme Face TV, & faites au point y , > avec la ligne 
1 , y , un angle de 60 degrez par la droite y , 6. 
faites les lignes 1 1 4, égales chacune au tiers 
4e 1 f ,& achevez le Rhombe 1 % 1 4, & la Con- 
tre-garde fc trouvera faite , à laquelie on ajoutera 
en dehors un Foffé , & en dedans un Parapet com- 
me au Ravelin, &c. 

î ' Remarques far la Fortification de Monfieur 

do Bombelle. 

LA manière de faire les Flancs ronds , quand ils 
(< font couverts, a été inventée par les Italiens, & 
nôtre Auteur s'en fort ici fort judicieufement pour 
les rendre plus capables , & plus propres! refifter à 

' 1 effort 
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DES DIFFERENTES MANIÉRÉ S Dl FoRTÎÊ. ijf* 

reffort du Canon ennemi: mais ils me fcmblent un Plan- ' 
peu trop ronds, parce queparleurconvexitéikoc* ? hci .5 ; 
cupent trop déplace vers le centre des Battions , & 5 l;É, S* 
laiflent trop peu d'efpace ehtre les déux Pla<fcs 
hautes. ( 

Comme fcs Flancs font fort grands , il a raifon Je 
négliger un fécond Flanc fur la Courtine , mais 
comme il les fait dans tous les Polygones d'une 
même grandeur , ils me femblent trop grands dans 
le Quarré & dans le Pentagone, & fur tout dans le 
Qiiarré , où la Face du Baftton devient trop longue/ 
& l'Angle flanqué trop aigu , n'étant que d'envi- 
ron 48 degrez, parce que l'Angle diminué eftpar 
tout de 10. J 6. comme vous allez voir dans le 

Calcul des Angles & des Lignes , fuivant le deffei* 
de Mon [ienr de Bombelle. 

/^EtteFigure étant un demi- Exagone, l'Angle dix ji.Fig. 
V-/centre AOB fe trouvera de 60 degtez > & 
l'Angle du Polygone dë 120. L'Angle du Flanc 
ECD ayant été fait de 100 degrez , fervirâ peflat 
trouver les autres angles , & premièrement 1" Anglé 
diminué CDE , dans le Triangle CDE, dans lequel 
outre l'angle du Flanc ECD, on connoît le Élanc 
EC, & la Courtine CD : car fi l'on donne 140 toi- 
fes au côté intérieur AB, comme fait l'Auteiïfdans 
fa moyenne Fortification , là Demi-gorge AC fe 
trouvera de x8 toifes > la Courtine CD de 84* 
le Flanc EC de 3 y. \ 
Pour donc trouver l'Angle diminué CDE, ôtek 
l'Angle connu ECD de 180 degrez , le refte don- 
nera 80 degrez pour la fommedes deux autres An- 
gles E, D , du Triangle ECD, dont la moitié fera 
par confequent de 40 degrez : après quoy on pourra 

I 4 9 trou- 



ijtf r . Traité m Forîtocat. IIL Part. 
Plan- trouver la moitié de leur diflèrence par cette . 
logie; 



chc 



i < « 



Comme la fomme des cofte* CD , CE 119 
A leur différence 4y 
Ainfi la Tangente de la moitié de la fomme des 
angles 83910 
A la Tangente de la moitié de leur diffé- 
rence 34751 

hquelle fe trouvera de 19. 4'. qui étant ôtez de la 
moitié de la fomme des Angles % ou de 4odegrez> 
le refte donnera 20. $6 % . pour l'Angle diminué 
CDE , lequel étant ôté du Demi-angle du Poly- 
gone, ou de 60 deprez, il reliera 39. 4'. pour le 
Demi-angle flanque AGD , c'eft pourquoy tout 
l'Angle flanqué fera de 7 8 . 8'. 

Si à h Courtine CD , qui eft de 84 toifes , on 
ajbûte x 8 toifes pour la Demi-gorge AC , ou BD , 
on aura 1 1 x toifes pour la Courtine prolongée 
AD , ou BC , & dans le Triangle obliquangle ADG, 
on pourra connoîtré la Ligne de défenfe DG , & 
la Capitale AG , par ces deux Analogies , 

Comme le Sinus de P Angle AGD 63011 
A fin coflé oppo fé A D 111 
Ainfi le $inus de P Angle G AD 86601 

A fin cofte oppojé DG v 1 yj.y. 

qui fe trouvera de 1^3 toifes , & d'environ y 
pieds. 

Comme le Sinus de P Angle AGD 6 3 on 
A fin coflé oppofe AD 1 1 1 

Ainfi le Sinus de P Angle ADG 3 y 7 1 8 

A fin cofte oppofe AG 63.3. 
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qui fc trouvera de 63 toifes , & d'environ 3 Plan-* 
pieds. chc 1,. 

Pour connoître la Face GE , on cherchera aupa- S 1 * F, £- 
ravant la ligne DE , en faifant dans le Triangle 
obliquangle ECD , cette Analogie , 

Comme le Sinus de V Angle CDE 3 y 718 

A foncofté oppofiCE 35- 

Amfi le Sinus de L'Angle ECD 98381 

A /on cofti oppoféDE 91. 3, 

qui fe trouvera de 9 x toifes, & d'environ 3 pied*, 
& qui étant ôté de la Ligne razante DG , qui 
a été trouvée de 1 5 3 toifes & y pieds , il reftera 
61 toifes &x pieds pour la Face GE. Lereftefê 
connoîtra comme dans les Méthodes précédentes. 

Fortification de Monfieur Blondei. 

MOnfieur Blondei fortifie en dedans comme le 
Comte de Pagan , mais il commence par l'An- 
gle diminué , qu'il trouve en étant un Angle droit , 
ou 90 degrez de l'Angle du Polygone , & en ajoû- 
tant toujours 1 ? degrez au tiers du refte. Mais cet 
Angle , félon ce principe , fe peut trouver plus facile- 
ment fans qu'il foit befoin de fçavoir l'Angle du 
Polygone, fçavoiren divifant no degrez par le 
nombre des cotez du Polygone , & en ôtant le 
Quotient toujours de 4.5 degrez : ou bien encore 
plus facilement , en ôtant de 45* degrez le tiers de 
l'Angle du centre. Ainfi cet Anglcdiminué fe trou- 
vera de 1 y degrez dans le Quarré , de % 1 dans le 
Pentagone , de x 5 à l'Exagone , & il s'augmentera 
petit à petit dans les autres Polygones jufqu'à la Li- 
gne droite , où il fe trouvera de 4 y degrez. 

I y Par 
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ijf Traité dh Fortificat. HL Partv 
Plan- Par le moyen de cet Angle ain(ï trouvé, on con-, 
chc 14. noîtra que l'Angle du Baftion eft au Quarré de 60 
*V degrez , au Pentagone de 66 j à l'Exagone de 70, 

& qu'il s'augmente peu à peu dans tous les autres 

Polygones jufqu'à la ligne droite , où il eft de 90, 

degrez. 

• L'Angle flanquant eft au Quarré de 1 $ o degrez , 
de 13S au Pentagone, de 13a à l'Exagone, & il 
diminue petit à petit dans tous les autres Polygo- 
nes jufqu'à la Ligne droite , où il n'eft que de 90 
degrez. 

Comme PAuteur fe perfuade que la Ligne de 
défenfe ne doit jamais être plus grande que de 1 4.0 
toifes , ni plus petite que de no, aux Places qu'on 
appelle Royales , il a pour cette caufe deux fuppofi- 
tions , qu'il appelle deux manières , dont la pre- 
mière qui eft la* grande, fait fon côté extérieur de 
100 toifes dans tous les Polygones, ce qui donne 
par tout 1 4.0 toifes pour la Ligne de défenfe , fe- 
lpn fa manière générale de fortifier, qui eft de don* 
ner fept dixièmes parties du coté extérieur à la Li- 
gne ae défenfe , & la moitié de la Tenaille à la Fa* 
ce. La féconde , ou k petite , fak par tout le même 
côté extérieur de 1 "7 o toifes , ce qui donne un peu 
moins de no toifes pour la Ligne de défenfe ! 
dans lefquels termes il enferme tout ce qui fe peut 
fortifier , parce ciu'une plus longue étendue du cô« 
té extérieur rend la défenfe inutile , par le trop 
grand éloignement des Flancs , & qu'une plus pe- 
tite diminue la longueur des Flancs , augmente inu- 
tilement le nombre des Battions, & la dépenfe. 
Plan- Soit AB le côté extérieur d'un Exagonç. Faites à 
chc 14. fes deux extremitez A , B , les deux Angles diminuez 
SS-ïig- ÂBC, BAC , chacun de degrez, tels qu'ils doi- 
vent être dans l'Exagone , par les deux Lignes àç 

I • " * , ; défen: 
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DBS DIFFERENTES "mANURES DÊ FoRTIF. l%9 

défenfe AG , BF 4 qui fe termineront aux points F , 
G , en les faifant chacune de fept dixièmes parties * 
du côté extérieur AB. Divifez les Tenailles AC, 1 
BC , chacune en deux également aux points D , E, 
pour avoir les Faces AD,BE , & tirez les Flancs DF , 

EG , avec la Courtine FG. 

Il eft aifé de comprendre par cette figure , ce Pho- 
que 1* Auteur ajoute à fa Fortification pour la ren- chc 
dre dans une tres-bonne défenfe. Il prend en pre- 15> 
mier lieu fur les Flancs DF, EG, les lignes DH, 

EH , chacune de 1 o toifcs, pour la grandeur de cha- 
que Orillon quarré, &il employé le refte au Flanc 
couvert , qu'il retire en dedans de cinq ou fix toi- 
fès, & cette retraite luy fert pour alonger les Cour- 
tines aux Baftions des Polygones de plufieurs cotez , 
& pour en donner à ceux qui font fur la Ligne droi- 
te , parce qu'ils n'en ont point y ou fort peu , & dans 
çe cas , il retire fes Flancs en dedans jufqu'à xo toi- 
fes de chaque côté , afin d'avoir une Courtine un 



point H à l'Angle du Baftion oppofé. 

Il fait comme le Comte de Pagan , trois Batte- 
ries au dedans de k Cazemate , donnant trois toi- 
fes de largeur à chaque Parapet , & cinq à chaque 
Plate-forme. Le Plan de la Batterie baffe eft au def- 
fus du fond du foffé de 9 à n pieds , celûy de h 
moyenne de 1 8 à x4 , & celuy de la plus haute , 
qui eft k même que le haut du Rempart , de x 7 

Ces trois Batteries font terminées vers la Demi- 

forge fur la Ligne de défenfe prolongée , & vers 
Orillon fur la ligne tirée deT Angle du Baftion op- 
pofé par l'extrémité du même Orillon. Le Paiapct 
de la Batterie baflè eft haut de 9 à 10 pieds, de 6 

*7 
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chi?" * 7 dâns la m °y enne » & de ? Ia p ,us hau ^ ; 

jj.Fig. ce qui fait que les deux premières doivent avoir 
des Embrafures. 

Comme il rcfte beaucoup de vuide entre les 
deux Places hautes de chaque côté d'un Baftion, 
l'Auteur ajoute dans cet efpace des Cavaliers , 
dont la Figure eft telle que vous la voyez ici , & 
dont chacun fera capable de chaque côté au moins 
de ix pièces de Canon. Ces Cavaliers & les Batte- 
ries fe conftruiront de la terre qui fe tire du FofTc 
gênerai , dont la largeur eft égale à la longueur du 
Flanc DF , ou EG , de forte que l'Angle de la Con- 
trefcarpe fe fait environ au milieu du côté exté- 
rieur AB. * 

L'Auteur fait une Demi-lune ou Contre-garde à 
la pointe de chaque Baftion, qui eft parallèle à fes 
Faces, de Maçonnerie folide fans terrain, & con- 
treminée par tout. Sa largeur eft de 3 ou 4 toifes en 
tout , c'cft-à-dire en y comprenant le Parapet , qu'on 
ne fera large que de 8 ou 1 o pieds. On la fait dans 
le grand Fofle , à la diftance de 1 o ou 1 x toifes de la 
Contrefcarpe , 8c cette diftance lui fert de FofTé. 
Cette Contre -garde fert principalement à ôter àlt 
Contrefcarpe la vûëdes Batteries bafTes du Flanc op- 
pofé, 8c fon peu'd'épaifleur doit encore empêcher 
aux Ennemis d'y mettre leur Canon , après l'avoir 
forcée. ' t " ê , " ' 

En ligne droite de cet Ouvrage l'Auteur ajoute 
vis à-vis l'Angle de la Contrefcarpe un Ravelin, 
dont la pointe K fe trouve par l'interfeftion de 
deux arcs de Cercle, décrits des Anges de l'Epaule 
D , E , à l'ouverture de la diftance DE , & dont les 
Faces tendent aux deux points I éloignez des Epau- 
les D , E, de fix toifes , & s'arrêtent fur la ligne de 
h Contre-garde contipucc. 
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DES DIPFIRBNTïS MANIERES DB FoRTIF. 14 T 

- Le FofTé de ce Ravelin fera large de dix toifes , Pltn- 
& afin qu'il foit bien défendu , l'Auteur prend dans chc *> 
la Face du Baftion , au delà du point I , Pefpace qui * *' ,& * 
le peut voir, lequel par confequent fera aufn de dix 
toifes, où il fait une Batterie baffe de 4 à y pieds, 
& une autre en dedans de la hauteur d'un Parapet 
de la Place. Le Plan de la Batterie baffe fera au ni- 
veau de celuy delà moyenne du Flanc, c'eft à-dire 
de 1 8 à 14 pieds de hauteur au deflus du fond 
duFoffé. • . 

Ce Ravelin fert non-feulement à couvrir les E- 
paules & les Grillons de chaque Baftion , mais en- 
core à défendre le FofTé de la Contre-garde , parce 
que l'Auteur prend dans fa Face tout ce qui peut 
découvrir ce Foffé , où il pratique deux Batteries', 
Tune haute , &,l'autre baffe de la même manière 
qu'en celle des Faces des Baftions. Il ne donne de 
Terre-plain à ce Ravelin qu'autant qu'il luy en faut 
pour le recul des pièces des Batteries , de il laiffe le 
refte du dedans tout vuide , pour faire plus aifément 
des Contremines dans le Rempart , & pour ôter auk 
Ennemis le moyen de s'y loger après l'avoir forcée. 

Outre cela l'Auteur ajoute dans fon grand FofTé 
une Omette, qu'il fait régner tout alentour, de 
la largeur de fept ou huit toifes , pour fe garentir 
de Tinfulte qu'on peut craindre du côté des Flancs 
bas, qui paroifTent d'un accès facile. On pourrott 
encore faire une Omette plus étroite dans lés Foffe* 
des Dehors, s'ils ont huit ou dix toifes de largeur , de 
principalement aux endroits où Pona pratiquédes 
Batteries baffes dans les Faces des Demi-lunes ou 
Ravelins. 

Pour faire que les Battpriesde la Face de chaque 
Baftion , qui défendent le FofTé du Ravelin , foient 
mieux couvertes, l'Auteur ajoute dans l'Angle de la 

Con- 



U% THAÎTf M FORTIFICAT. III. PAÏtf. 

Plan- Contrefcarpe du Ravelin une Lunette LMNO,dônt 
cfec 15. hfigureeftenlozange, donnant environ 10 toifes 
55- \ chacun de fes côtez , &c. 

■ « 

Remarques fur laFortificdtiem de Monjieur 

Blondel. 

QUoique cette manière de fortifier (bit extrê- 
mement bien inventée, néanmoins elle oblige 
à une trop grande dépenfe , tant pour la conftruc- 
tiondu Foffé , que l'Auteur eft contraint de faire 
prodigieufement large & trés-profond , pour pou- 
voir fournir de la Terre pour le Rempart , de pour 
toutes les Batteries des Flancs & des Faces des Baf- 
tions , que pour la quantité des Munitions & des 
Canoniers& Officiers d'Artillerie , dont une Place 
fortifiée de la forte doit être pourvue , & des De- 
hors qui doivent^ être pour couvrir les Flancs qui 
font trop expofez. 

Outre cela les quatre Batteries du Flanc (ont fi 
longues & fi ferrées , que l'Ennemi les peut combler 
de Bombes en peu de temps , & les ayant une fois 
rompues avec fon Canon , elles luy peuvent fervir 
comme de Marches pour monter plus facilement à 
l'AfTaut. De plus les Cavaliers qui font entre les 
deux Places hautes du Baftion , rempliffent telle- 
ment ce Baftion, qu'il eft difficile de s'y pouvoir 
retrancher en cas de befoin. On peut faire plufieurs 
autres chicanes fur cette manière de fortifier , que 
ma profeffion & la grande réputation de l'Auteur 
ne me permettent pas de rapporter ici. 
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Cêkul des Angles <jr des Lignes d 9 *n Polygone fortifie, 1 
félon le defein de Monteur Blondel. 

• i. * 

SI l'on donne ioo toifes at; fôté. extérieur AB, PllR " 
la Ligne de défenfe AG , ouBF f fe trouvera de JK* 
140 toifes: & parce que cette figure eft un demi- Sî * 
Exagone, où l'Angle du centre eft de 60 degrés, 
&l'Angledu Polygone de 110 , l'Angle diminué 
BAG, ouABF, fera de x 7 degrez, l'Angle flan- 
quant de 130, & l'Angle flanqué de 70, & par 
confequent le Demi-Angle flanqué FBO , ou OAG 
éc 3 5% Ainfi tous les Angîes fonteonnus , excepté 
l'Angle du Flanc DFG , & l'Angle de l'Epaule , que 
nous trouverons avec les autres Lignes , en -cette 
forte. 

>. Premièrement pour trouver la Face AD, ouBE, 
on cherchera auparavant la Tenaille AC * ou BC, 
qui eti eft le double , en ftifant dans le Triangle ifof- 
cçlcACB, cette Analogie, *■•> 

v Comme le Sinus de t s Angle ACE ; 7 6604. 

A fin coté oppofe' AB ioo 
1 : ^iinfi le Sinus de P Angle ABC r 4 i x 6x 

. AfomcotéoffoféAC 110 
* y • r .*, , f . • m ç f» J'> f . ■ * 

qui fe trouvera d 'environ 1 1 o tôBTes , dont la moi- 
tié donnera y jr toifes pour h -Facè AD , laquelle 
étant ôtéedelaLigne mante AG, qui eft de 1 4a 
toifes, il refera 8 y toifes pour la ligne DG , de 
laquelle ô tant encore la Face AD t ' ou la ligne CD, 
c'eft-à-dire y y toifes, le refte donnera 39 -toifes 
pour le Complément CG , ou CF ; & dans le Trian- 
gle ifofcéle FCG , on pourra trouver la Courtine 
FG , par cette Analogie, 

i ~ " Comme 
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144 Traité di Fortificat. III. Part. 

Man- 

che *+ Comme le Sinus de V Angle FGC 4x1 6% 

A fon cofté oppofé CG 30 
Ainfi le Sinus de F Angle FCG 76604 
A fon cofté oppofe FG 54. î . 

» j m 

« * 

qui fe trouvera de ^4 toifes, & d'environ x pieds, 
8c qui avec le côté DG, que nous avons trouvé de 
8 f toifes, fervira à trouver dans le Triarçjleobli- 
quangle DFG, l'Angle du Flanc DFG, en cette 
forte. 

Otez de 1 8 odegrez l'Angle diminué DGF, ou 
X5 degrez, & lerefte donnera 1 55 degrez pour la 
fommedes deux autres angles, dont la moitié eft 7 7. 
3 o'. Apres cela faites cette Analogie , 

» 

Comme la fomme des coftez* DG , FG 8 y. o 
A leur différence $4. z. 

A in fi la Tangente de la moitié de la fomme des 
Angles r 45*1070 
A la Tangente de la moitié de leur diffé- 
rence 161739 

qui fe trouvera de f 8 degrez , Se d'environ 26 mi 
mites , qui étant ajoûtez à la moitié de la fomme 
des Angles, ou à 77 degrez, on aura 135-. \6 9 . 
pour l'Angle du Flanc DFG, auquel ajoutant l'An- 
gle diminué FGD, ou xy degrez , on aural'An- 
9 gle de l'Epaule ADF de 1 60. i6\ 

Si l'on veut connoître le Flanc FD , on fera 
dans le même Triangle obliquangle DFG, cette 
Analogie, 



* » 

T » 



Comme 
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i ; Plan- 

Comme le Sinus de P Angle DFG 60 g 66 clîC 2 4* 

A fin coflé offofi DG 8 y 53iF * 

Aiufi le Sinus de l'Angle FGD 4x1 tfx 

A fin cofii offofi DF> j-i.a* 

• 

qui fe trouvera de f i toifes d'environ % pieds. 

Pour connoître la Demi-gorge FH , ou Gl , nous 
chercherons auparavant, la Courtine prolonge GH, 
enfaifant dans le Triangle obliquangle AGH cette 
Analogie , \ 

Comme le Sinus de l'Angle AHG 8 6 6o l 

A fin co(lé offofi A G 1 4. o 

Ainfi le Sinus de l'Angle G AH 

A fin cojïe offofi G H 9 * • 4- 

qui fe trouvera de 91 toifes, & d'environ 4 pieds* 
d'où ôtant la Courtine FG , qui a été trouvée de 5:4 
toifes & x pieds , le refte donnera 38 toifes & x 
pieds pour la Demi-gorge FH, ouGI, enfuite de 
quoy le côté intérieur HI fe trouvera de 147 toi- 
fes, &c. 

- Fortification de Monfieur de Vauban , 
* . » 

"Vf Onfieur de Vauban fortifie en dedans , & il 
^ y Acommence par les Lignes razantes , comme x 
le Comte de Pagan , mais il ne fait pas fes Faces fi 
longues , ni fes Flancs fi petits , ni fi expofez aux 
Batteries de l'Ennemi : & comme ils font 1 r or t grands 
ils fuppléent au défaut des féconds Flancs , qui ne 
font pas d'une fi çrande confequence, & que Ton 
peut toûjours ajouter fans changer les Flancs ni les 
Courtines , comme vous avez vu dans nôtre féconde 

K & 
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/ & troifiéme Méthode, lorfquc l'Angle du Baftion 

devient trop ôbtus. f ! 

Plan- Ayant divifé en deux égalefttèrit âtt point C,le cô* j 
chei*. té extérieur AB , & luy ayant tiré , comme dans la 
56.Fig. Fortification du Comte de Pagan, par le même 
point C , la perpendiculaire CD égale à la huitième 
partie du côté extérieur AB pour le Quatre, à une 
feptiéme pour le Pentagone , & à une fixiéme pour 
l'Exagone , comme ici , & pour tous les autres Po- 
lygones ; tirez par le point D , & par les extrémités 
A , B , les Lignes de défenfe ADH , BDG , qui fe 
termineront aux points H, G , en cette forte. 

Divifez le côté extérieur AB en fept parties égales, 
& en donnez deux aux Faces AE , BF, & faites les 
lignes EH , FG , égales chacune à la ligne EF , pour 
avoir la Courtine G H , & les Flancs EG , FH : & fi 
Ton en fait autant par tout , on aura le premier trait 
des Courtines & des Battions, auquel on ajoûtera 
en dedans un Rempart large d'environ n toifes, 
avec fon Parapet large de trois , & en dehors un 
Fofle large vers l'Angle flanqué de 16 à 18 toifes, 
& de % o vers l'Epaule. On n'oubliera pas un Che- 
min couvert large de j toifes, & une Efplanade 
large de 10. 

Plan- Pour les Cazemates& les Orillons, prenez les li- 
chc 14. Ej f pi , égales chacune au tiers des Flancs EG, 
* 4 ' FH,& tirez par les points I , des Angles flanquez op- 

pofez A, B, le Revers de POrillon IO de cinq toifes : j 
prenez auffi fur lesLignes de défenfe prolongées l'En- 
foncement de la Cazemâte GP , HP , dé cinq toifes , j 
après quoy le Flanc concave OP fe décrira comme J 
nous avons enfeignédans nôtre Méthode. Pour l'O- j 
rillon,il fe décrira enfaifànt furies lignes El, FI, un 
arc de Cercle , dont le Diamètre foit un peu moindre 
que la ligne El, ou FI, en forte que fa convexité 

n'exee- 
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DES DIFFERENTES *UnÎERE$ DÉ FoRTIF. Î47 

h'excede pas la Ligne de défehfe * comtne nou* 
avons auffi enfelgné dans nôtre Méthode. 

L'Auftùr ajôûtè dahs le Foffé un TeHàilhn , ou pua- ' 
Tenaillé rèHfifrcce , c'éft à dire Une Tenaille àchea*. 
Flatiirs, t^i'il décrit ainfL Prenez fut les Lignes de 54- 
défetlfé AH> BG, les ligtie* EK, FK, d'environ 
trois toifé* chacune, & tirez de* points K des \U 
gnes pdràllélesaux Flancs ÉG , FH , poUr y terminer 
la Tenaille , dont les Faces KQJbnt chacune la moi- 
tié defe lignée KL , & dont les Flancs QÏL font per- 
petidltulafce* àux Lignes de défenfe. On ajoute au 
dedani de cet Ouvrage un Rempart , qui n'a vers là 
Courtine qUe ciiiq toifès de largeur, &fept vers les 
Flancs & lés FdceS. Pôtir le Parapet , il né doit pas 
être ifloins large <fue de trois toifes. Comme cet 
Ouvrage n'eft prévue fait que pour défendre le paf- , 
fage du Foffé , il i*iè ftmble qu'une Tenaillé fimple 5** 

r 9n , . rriLÎ n r chC44. 

tuffiroit, comme FGH. , 94.Fig. 

Pour ehcore mieux nettoyer le Foffé , & s'ôppo- Plan- 
fér à fon paffage , l'Auteur ajoûté dtos lé Fôffé vis- chc M- 
à^vislemUieude laT^iBèùiieC^i>^, ou un 5 * Ilg ' 
doilble éhéifïin, cdtiVért d'ufi ÊâWpet éléVé âU deffus 
du NiVèàtl du Fôffé de trois pieds; H èft large d'en- 
Viroh doitfé pieds * perffenclicukiit à la Courtine * 

6 paliffadé de part & d'autre. Cet Ouvrage eft d'au- 
tant meilleur qu'il commande 8c qu'il n'eft point 
commandé, & il fertde chemin àux Moufquetaires 
pour gagner lés Dehors. Ainfi pour la défenfe du 
Foffé on a quatre Flancs , celui de la Place , celui de 
l'Orillon , & ceux de la Tenaille & de la Caponiere* 

Pour décrire la Demi-lune qui eft à l'Angle rentrant 
de la Contrefcarpe , décrivez des extremitez G,H, de 
la Courtine f par les Epaules E,F,avec l'ouverture de 

7 o toifes,le côté extérieur AB étant fuppofé de x o o, 
deux arcs de Cercle , dont TinterfeéHon donnera en S 

K % la 
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14$ Traité di Fortificat. III. Part. 
la pointe du Ra velin , dont les Faces feront tirées aux 
î.4* angles des Epaules E, F. Cette Demi-lune aura en de- 
dans un Rempart large de i o toifes avec un Parapet 
. à l'ordinaire , & en dehors un Foffé parallèle à fes Fa- 
ces , & large de i x toifes : & pour empêcher le 
paffagede ce Foffé, on y pratiquera des Places d'Ar- 
mes perpendiculaires aux faces du Ravelin , & cou- 
vertes d'un Parapet haut de trois pieds au deflus du 
niveau du Foffé. 

On fera au centre du même Ravelin un Corps 
de garde retranché, c'eft à dire urt Réduit , ou Re- 
doute, dont les murailles ont des Créneaux , ou 
Meurtrières , pour tirer & repouffer à couvert l'En- 
nemi avec leMoufquct, & pour fe retirer lorfqu'on 
eftpreffé, & qu'on ne peut plus foûtenir l'Affaut. 
On couvre ce même Ravelin d'une efpece de Coiï- 
tregarde , ou grande Lunette large vers le grand 
Foffé de dix à douze toifes, & vers le Foffé de 1a 
Demi- lune de x j à 30 toifes , ayant un Foffé fcm- 
blable à celui de la Demi-lune , dans lequel & auffi 
dans le Terre plain de la Demi-lune, & encore fur 
fon Rempart , quand elle en a un , on fait une Tra- 
verfe ou Parapet haut de cinq ou de cinq pieds & 
demi , lailfont à côté de ces Traverfes un efpace lar- 
ge de deux ou trois pieds pour la file du Soldat. 

Pour mieux couvrir laDemilune , on a ajoûté à 
l'Angle rentrant delà Contrefcarpe des deux gran- 
des Lunettes un petit Ravelin , ou petite Lunette , 
qui tire fa défenfe des deux grandes Lunettes, ayant 
tin Foffé large de trois toifes , & profond comme 
celui de la Demi-lune , avec un Parapet fans aucun 
Rempart. 

La double ligne que nous avons ajoutée fur le 
Glacis de l'Efplanade , vis-à-vis l'Angle flanqué de 
la grande Contre- garde , reprefente une coupure 

large 
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. Des diifirentes manières de Fortif. 149 
large de 10 pieds, qu'on pratique dans le Para- ! *.'| 
pet, & qu'on appelle Sorties , parce qu'elle fert de . 
chemin pour fiire les forties , & recevoir le fecours. 
On ferme ces forties ou chemins avec des Barrières 
de bois de chêne. 

Calcul des Angles tfr des Lignes dtun Polygone' 
fortifie par la Méthode de Monfieur 

de Pauba*. 

LA ligne AB étant le côté d'un Exagone, l'An- pi™. 
gle du centre AOB fc trouvera de 60 degrez, chc 16. 
cV l'Angle du Polygone de 120. Si Ton donne 5** fl & 
1 80 toifes au côté extérieur AB, fa moitié AC, 
ou BC fera de 9 o toifes , & la perpendiculaire CD 
de 3 o . La Face AE , ou BF fe trouvera, de y i toi- 
les, & d'environ x pieds, & c'eftà caufe de cela 
que dans la pratique on la fuppofe ordinairement 
de ço toifes , & nous la fuppoferons ici d'autant, 
pour faire le compte plus rond. : , 

L'Angle diminué CAD, ou CBD, fe trouvera 
comme dans la Fortification du Comte de Pagan, 
de 1 8. a 6'. & par confequent l'Angle flanqué de 
85. 8 1 . & l'Angle flanquant de 143.8'. Laligne 
AD fe trouvera aufli comme dans le Comte de Pa- 
gan de 94 toifes, & d'environ y pieds , de laquelle 
ô tant la Face AE , ou 5*0 toifes, le refte donnera 44 
toifes & 7 pieds pour la Ligne DE , ou DF , & dans 
le Triangle EDF , on pourra connoître la ligne EF , 

par cette Analogie. * 

■ • * *■ 

Comme le Sinus de l'Angle EFD * 3 1 6*1* 
AJbn cofté oppoje DE 44. f. 

Aïnfi le Sinus de ? Angle EDF Î999 S 

A fin ctftê oppofé EF 8^ 4 

K 1 Ainfi 
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ijp . Traité de Fortificat. III. Part. 
Plan- Ainfi la ligne EF, ou EH fon égale fera d'envi- 
çht 16. ron 8 y toifes, à laquelle ajoutant yo toifes pour la 
ig« p ace ^£ 9 on aura j ^ y to jjf es p OUr ^ Ligne <Je dé- 

fenfe AH, & de laquelle ôtantla ligne DE, quia 
été trouvée de 44 toifes & y pieds , on aura 40 
toifes & 1 pied pour le complément DH , ou DG, 
& dans le Triangle ifofcéle GDH , on pourra con- 
noître la Courtine GH , par cette Analogie , 

Comme le Sinus de P Angle DGH 31610 

1 Afincoftéoppofé DH 40. i, 

Ain fi le Sinus de F Angle G DH f 9 9 9 $ 

; A fin cofté offoje G H 76.5. 

• 

qui fe trouvera de 7 6 toifes, & d'environ y pieds, 
qu'on auroit auffi pu trouver fans la connoiflance 
des Angles, en comparant enfembk les deux Trian- 
gles ifofcélesfemblables GDH , EDF , &c. 

Parce que le Triangle EFG eft ifofcéle , fi de 
180 degrez on ôte l'Angle EFG, qui eft égal l 
l'Angle diminué, qu'on a trouvé de 1 8. x<S'. h moi- 
tié du refte donnera 80. 47 pour l'Angle à la baie 
EGF , auquel ajoutant 1* Angle diminue FGH, ou 
18. x6'. on aura 99. 11'. pour l'Angle du Flanc 
EGH , auquel ajoûtant encore une fois P Angle di- 
minué GHE , ou 18. 16'. on aura 117.3 7 # * P 0111 
l'Angle de l'Epaule AEG. 

Pour trouver le Flanc EG , on fera dans le Trian^ 
gle EDG , cette Analogie , 

4 Comme le Sinus de P Angle EGD ' 98700 

A fin cofié oppofé DE 44. jT. 

f Ainfi le Sinus de t Angle EDG 5 '999 y 

A fin cafté oppefé EG x 7 

— * • * * 

qui fe trouvera d'environ 17 toifes. Le refte fc 

pour- 
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pourra connoître comme il a été cnfeigné dans la Plan- 
Fortification de Monfieor Blondel. chc*/, 

Fortifier à P Italienne p(tr la Ai*tfadc di Sardi. 

• m 

■ • • I « • 

QUoique ks Méthode* précédentes foient les 
meilleures, & fur tpyt la précédente , c'eft à 
dire celle de Monfieur de Vauban , qui pour fa fini - 
p licite & fa facilité eft préférable à toutes les au- 
tres qui la précèdent , & qu'on peut appelfcr a U 
Fraxfoiji % patee que leurs Auteurs font François; 
néanmoins il eft bon ne pas ignorer les autres , 
pour en fj^vok Juger à propos , & s'en fervir en 
temps ic lieu , parce qu'on en peut toujours tirer 
quelque ebofe de bon. % 



l'Angle du Baftion drwtou oblu^ aimint mieux 
l'avoir aigu , pour avoir un fécond Flanc fur la 
Courtine , ont plufieurs différentes manières de for- 
tifier, par les différent Auteurs de leur Nation, qui 
ont traité de la Fortification , entre lçfquels nous 
avons choifi Sardi , parce que fa manière de forti- 
fier me ferable meilleure que celle des autres Au* 
teurs Italiens, 

Ayant fuppofé le côté intérieur AB de 800 pas 57 .Fig. 
Géométriques, donnez-en 1 jo aux Demi-gorges 
AC, BD, & autant aux Flancs CE , DF , qui doi- 
vent être perpendiculaires à la Courtine CD , dont 
une huitième partie DI fera prife pour le fécond 
Flanc , de forte qu'on aura en I le point de la Ligne 
razante IG, qui donnera furie Rayon prolongé AO, 
la pointe du Baftion en Q 9 & tout fera fait h Ton en 
fait autant par tout. 

Pour les Cazemates & les Grillons*, prenez fur p ' an ~ 
les Flancs CE, DF* fur les Demi-gorges AC, AD , 
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içx Traite de Fortificat. III. Part. 
Plan- & fur les Faces prolongées HE , HF , les lignes CO , • 
chc 17. DO , CI , DI, EK , FK, égales chacune au tiers d'un 
59 g " Flanc ou dune Demi-gorge ,& tirez aux Flancs CE, 
DF , par les points I, K , les paralles indéfinies 
LM , KQ^ Prolongez les Flancs CE , DF , vers N , 
en forte que les lignes CN , DN , foient chacune de 
i 5* pieds i & tirez par les points N , les lignes MN 
parallèles aux Demi-gorges AC , AD. 

Faites les lignes OP chacune de io pieds, & les 
lignes IL chacune de 70 , & menez la droite LP y 
êc la ligne LM fera le commencement de la Place 
baffe , qui fera capable de trois pièces de Canon. Si 
Ton veut un Orilion quarré, fon front KQ^fera ter- 
miné en Q par une ligne droite tirée du point O 
par le milieu de la Face du Baftion oppofé : 8c û Ton 
veut un Orilion rond , on décria fur la ligne KQ^ 
un arc de Cercle , dont le Rayon foit de y o pieds. 

L'Auteur ajoute fur le milieu des Courtines des 
Cavaliers quarrez, dont les Faces font parallèles au 
Parapét du Rempart, & éloignez du même Parapet 
de 30 pieds , où il place fept pièces d'Artillerie , 
dont trois battent la Campagne, 8c ks autres qua- 
tre dans les Battions voifins, deux de chaque côté , 
pour flanquer la Brèche que l'Ennemi pourroit avoir 
; fait dans la Face de ces Battions , & l'empêcher de 
monter àl'Affaut. 

• » fi 

Remarques fur la Fortification de SardL 

.' » -i 

COmme les Italiens afïè&ent d'avoir l'Angle du 
Baftion aigu , afin que les Faces d'un même cô- 
té de la Place fe puiffent défendre avantageufement 
l'une l'autre, 8c tenir lieu de Flancs, en cas que 
leurs Cazemates 8c leurs Flancs fuffent rompus : 8c 
que le fécond Flanç fur la Courtine eft trop petit 

; pour 
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pour avoir l'Angle flanqué toûjonrs aigu; il fcmble Plan- ' 
q«e celui dont nous avons tiré cette conftru&ion , chciy. 
n'a pas bien expliqué la penfée deJ? Auteur. 5* F, g- 

Ainfi pour rendre cette manière de fortifier plus 
parfaite , on pourroit ne point donner de fécond 
Flanc au Quarré , ni au Pentagone, parce que leurs 
Angles ne font pas affez ouverts : mais à l'Exagone 
&aux autres Polygones , on en pourroit donner un 
qui augmentât felon le nombre des Baftions , en le 
faifant égal à la 8. partie de la Courtine pour l'E- 
xagone, à la 7. pour l'Eptagone , à la 6. pour l'Oc- 
togone, à la $r. pour l'Enneagone, à la 4.. pour le 
Décagone, à la 3. pour l'Enneagone, &à la moitié 
pour le Décagone, Sec. 

* . • „ • 

Calcul des Angles & des Lignes , filon ledejfein 
' - de Sardi. • : » 

IyArct que cette Figure eft un Demi-Exagone , Plan- 
T Angle du centre AOB fe trouvera de 60 de» chcirf, 
grez, &r l'Angle de la Figure de no: & comme le 5 7,ri S- 
Flanc eft perpendiculaire à la Courtine , l'Angle du 
Flanc ECD, ou CDF fera de 90 degrez. De ; phis 
le côte intérieur AB ayant étéfqppQféde 800 pas, 
& qu'on en adonné ffo à chacune des Demi-gor- 
es AC , BD , auffi-bien qu'à chacun des Flancs EC, 
F, la Courtine CD (2 trouvera de 5*60 pas, & le 
fécond Flanc ID, qui en eft la huitième partie, de 
61 pas &demi , c'eft pourquoy le Complément CI 
fera de 43 7 pas & demi. 

Par le moyen de ces Angles & de ces Lignes ainfi 
connues, on trouvera aifément les aiftrfcs Angles & 
les autres Lignes , & premièrement l'Angle dimi- 
nué CIE , dans le Triangle retfanglç ECI > par cette 
Analogie, 

K J Comme 
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Plan- 

***** Comme le cofté CI 457-; 

Au cofté CE 150 
Ainfi U Sinus Total 1 00000 

A U Tangente de P Angle diminué CIE 

34x86 



qui fe trouvera de 1 8 degré* , & d'environ y? mi- 
mîtes, auquel ajoutant l'Angle du Flanc ECI, qui 
eftde 90 aegrez,on aura 10S. 5*5'- pour l'Angle 
de l'Epaule CEG. Mais fï l'on ôte le même Angle di- 
minue 18. y y', de la moitié de l'Angle du Polygo- 
ne 1 ou de 60 degrez , le refte donnera 41.?'. 
pour la moitié de l'Angle flanqué, lequel par con- 
fequent fera de 8 x . 1 o . 

SiàlaligneCI, quieftde437 pas & demi, on 
ajoûte la Demi-gorge AC , ou 1 fo pieds , on aura 
587 pieds & demi pour la quantité de la ligne Ait 
& dans le Triangle obi iqu angle A1G , on pourra 
connoître la Ligne mante Gl f & la Capitale AG, 
par ces deux Analogies, 



Comme U Sinus de V Angle ^GI 6 s 7 1 6 

A fin cofté opfùfé AI j8 7 - 

Ainfi le Sinus de V Angle GAI 8 66 ox 

A fin cofté oppofé G( 774 

qui fe trouvera d'environ 774 pieds. 



Comme le Sinus de r Angle AGI 6f7 ' 6 

A fou cofté oppofé AI s^7i 

Ainfi le Sinus de P Angle AIG 3 14 1 9 

A fin cofté oppofé AG 189 



qui 
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qui fe trouvera d'environ 289 pieds. Plan- 
Si à la Courtine CD, qui eft<fe yoo pieds , on **« 
ajoûte la Demi-gprge AC, ou 1 jopieds , on aura * 7 ' F,g ' 
6ço pieds pour la Courtine prolongée AD , qui 
fervira pour connoître la longueur de la Ligne 
fichante DG , en cherchant premièrement l'Angle 
ADG, par cette Analogie, 



•t-- ■ 



Comme ta fomme des deux çofic* AD , AG 

939 

A U*r différente j6i 
Ainfi la Tangent* du quart dis PAngk dm Ftlj. 

A une autre Tanpmi ' <\ - a x 1 u 

A kqnelk il repond dans les TaMes, îz àçgrez 
8c environ 3 1 minutes, lefquels étant ètez du quart 
de P Angle <hj Polygone, onde gj<* cfegrez, lerefte 
donnera 17, pour la quantité de PAngIc ADG, 
par le moyen duquel on pourra coime^tpe la Ligne 
fichante DG, ea ftkânt dans le Triangle AGD, 
cette Analogie, /.y: 

. ■ * * ' *f • • . . . • ' 

Comme le Situa dt F Angle AB6 5004.1 
A fin çq/lé oppojé AG 

Amfi le Sinus de. F Angle G AD 8 6 6 o l 

A fin cofté oppojé GD ; '■■ . : -, , ^ 

qui fe trouvera d'environ 833 pas Géométri- 
ques, &c. 




Forts* 
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Fortifier à U Françoife par la Méthode dit 

Chevalier io Vtlle. 

• ■ 

Plan- T E Chevalier de Ville fait comme Sardi , les 
chc itf. JL, Flancs perpendiculaires à la Courtine, & égaux : 
**' * aux Demi-gorges , mais il les fait plus petits , fça- 1 
voir la fixiéme partie feulement du côté intérieur , & { 
dans le Quarré de le Pentagone, il détermine l'An- 
gle flanqué par une Ligne razante , mais dans les au- 
tres Polygones il le fait droit par le moyen d'un De- 
mi-cercle décrit fur la ligne droite qui joint les 
deux Epaules du Baftion , comme vous avez déjà vu 
dans nôtre féconde Méthode , & alors on a un fe- 1 
cond Flanc ID fur la Courtine CD, qui fera toujours ■ 
plus grand à mefure que le Polygone aura plus de 
cotez. La longueur de la Capitale AG fe trouve 
dans ce cas égale à h Ligne de Gorge CK , ce qui 
fournit une Méthode plus facile pour trouver les 
pointes G, H, du Baftion. 
Plan- Pour les Cazemates & les Orillons , prenez fur 
chc 17. les Flancs CE , DF , & fur les Faces prolongées HE, 
*o.Fig. HF> leslignesCI,DI,EK,FK,égaleschacuneau , 
tiers d'un Flanc ou d'une Demi-gorge , & tirez par I 
les points K , aux Flancs CE , DF , les parallèles « 
KL , qui feront terminées en L par une ligne droite j 
tirée du point I , à l'Angle du Baftion oppofé , & 
cette ligne KL fera le front de l'Orillon quand on 
le voudra quarré , mais quand on le voudra rond, 
décrivez des deux points K , L , à l'intervalle de KL f 
deux arcs de Cercle qui fe coupent ici en M , & dé- 
crivez de ce point M , par les mêmes points K, L , 
l'arc de Cercle KOL , dont le point de milieu O fera 
le centre de l'Orillon. 
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' PU»- 

Remarques fur la Fortificatieu du Chevalier chc 17. 

de r$lle. ' éo - Tl * 

# - 1 

} .. .. 

COmme les Flancs & les Demi çorges ne font 
que la fixiéme partie du côte intérieur , cela 
rend les Courtines trop longues à proportion des 
Battions qui font trop petits, & incapables de Re- 
tranchemens. Cela fait auflî que Y Au teur eft obligé 
d'agrandir les Faces pour foire fes Flancs couverts , 
qui me femblcnt auflî bien pctks , ne fourniflant 
pas aflèz de Terrain pour y faire une bonne Batte- 
rie. Le fécond Flanc fur la Courtine devient fi grand 
aux grands Polygones , qu'il eft difficile que le Foflc 
puifle être défendu de tout le Flanc , à moins que 
de le faire extrêmement large vis-à-vis des Cour- 
tines , ce qui augmente prodigieufement la dé- 
penfe. 

Calcul des Angles & des Lieues ï félon te defein 

du Chevalier de Mie* 

. * » * .... « 

PArce que cette Figure eft un Demi-Exagone , pi ail , 
l'Angle du centre AOB fe trouvera de 60 de- chc 14. 
grez,& l'Angle du Polygone de no :& parce 5* Fl * 
que le Flanc eft ici perpendiculaire fur la Courtine, 
l'Angle du Flanc ECD fera de 90 degrez, & par 
cqnfequent le Demi-angle flanqué AGI de 45* de- 
grez , l'Angle diminué AlG de 1 f degrez , & l'An- 
gle de l'Epaule CEGde 10 y degrez. 

Si l'on donne 120 toifesau côté intérieur AB , la 
Demi-gorge AC, &le Flanc CE , feront chacun de 
10 toifes , & par confequent la Courtine CD de 
80 toifes , & la Courtine prolongée AD de 1 00. 
Les Angles du Triangle ifofçék AKC font auflî con- 
nus $ 
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15* Traité toi Fortifîcat. III. Part; 
Plan- nus , car fi de 1 8 o degrez on ô te V Angle KAC,qui 
chc %€. e ft % de 1 10 dëgfei , h moitié du refte donnera 3 o 
5*« Rg- degrez pour chacun des deux Angles à la bafeK, 
C, qui eft toujours ^al à la moitié de l'Angle du 
centre AOB. Ainfi on pourra trouver dans ce Trian- 
gle AKC, la Ligne de Gorge CK, ou la Capitale 
AG, par cette Analogie , qué n&tre Auteur femble 
avoir ignorée; 

Comme le SinUt de U Miïiê de r Angle du cen. 
tre foooo 

Au Flanc dm Safiion 10 
Ainfi lc Sinus de ? Angle d* centre %66ox 

AU Capitale AG 34 + 

qui fe trouvera de 34 toifes , & d'environ 4 
pieds. 

On pourra trouver dans le Triangle obliquan- 
gle AIG, la Ligne razante GI,par cette Analogie, 



le Sinus de t Angle diminue AIG 

A U Capitale AG 344. 
Ainfi le Sinus dm Demuàngkdm Pàlygene OAB 

S66o% 

A U Ligne ratante Gt 1 1&4. 

qui fe trouvera de 1 1 6 toifes , & d'environ 4. 
pieds. 

On pourra trouver dans le même Triangle obli- 
quangle AIG, la ligne AI, par cette Analogie, 



Com< 
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, Plia- 

Comme U Sinus de r Angle diminué AIG 

A là Capitale AG 34. 4. 

^«S/î & 4* Demi- angle flanqué AGI 

70711 

A* /#£** -rf/ 94.4. 

qui fe trouvera de 94 toifes, & d'environ 4 pieds, 
d'où ôtafct la Demi-gorge . 2 , qui eft de 10 toifes, 
il reftera 74 toifes & 4 pieds pour le Complément 
CI , lequel étant ôté de la Courtine CD, ou de 80 
toifes, le refte donnera jr toifes & % pieds pour le 
fécond Flanc ID, que Ton peut auffi trouver en 
cherchant autrement lé Complément CI dans le 
Triangle reâangle ECI, indépendamment de la 
Capitale AG # ce qui fervira de preuve pour faire 
voir que cette Cabitale eft égale à la Ligne de Gor- 
ge, & la démonstration géométrique en efttrés- 
iacile. 

Comme U Stmu Total 10000* 
A là Tangente de l'Angle CEI î7t*of 

Ainfi le Flanc EC zo 
A* Complément CI 744. 

qui fe trouvera de 74 toifes & 4 pieds , comme au- 
paravant i Arc. 

Fortifier * la Hollandoifi par U Méthode 

de Aiatolois* 

MArolois avant que de commencer fa Fortifica- Péti- 
tion, cherche la grandeur de l'Angle flanqué, **• 
en ajoûtant i y degrez à la moitié de l'Angle du ' **' 

Poly- 
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lâo Traité db Fortificat. IIL Part: 
Plan- Polygone , ce qui fait que cet Angle flanqué eft de 
chc is. 6 0 degrez au Quarré , de 69 dans k Pentagone , 
éI#Fl& de 75: en l'Exagone de 79. 17'. dans l'Eptagone: 
& comme il devient obtus après le Deodecagone , 
par cette continuelle addition de 1 y degrez , il fe 
contente de le faire droit ou de 90 degrez au Dodé- 
cagone , & dans tous les autres Polygones qui le fui- 
vent. 

Il donne 36 Verges, ou 71 toifes à la Courtine 
IK , & 14 Verges , ou 48 toifes à la Face du Baftion 
AF , ou BL ; de forte que la raifon de la Courtine 
à la Face eft fe fautait ère , c'eft à dire comme 3 à 2. 
Enfin il fait l'Angle forme-flanc FMI de 40 degrez , 
quand il ne veut qu'un fimple Flanc , afin que la De- 
mi-gorge IM foit au Flanc IF , environ comme 6 à 
y : mais quand il veut un Flanc couvert , il fak l' An- 
gle forme- flanc FMI de 35* degrez feulement , & 
alors la Demi-gorge IM eft au Flanc IF , environ 
comme 7 à y. 

Soit donc le coté extérieur AB , qui eft indéfi- 
ni vers B. Faites au point A , l'Angle BAC égal à la 
jnoitié de l'Angle du Polygone , & l'ayant divifé en 
deux également par la ligne AP, faites au point A 
avec cette ligne AP, l'Angle PAE de 7. 30. par la 
Ligne razante AE, fur laquelle on prendra la Face 
AF de 48 toifes , pour avoir l'Epaule au point F , 
duquel on tirera fur le côté extérieur AB , la perpen- 
diculaire indéfinie GI,qui fe trouvera finie au point 
I, en faifant au point F , avec la ligne FI, Y Angle 
IFM de 5*0 degrez , & en tirant pâr le. point M , où 
la ligne FM rencontre le Rayon AC, au côté exté- 
rieur AB , la parallèle indéfinie MN , qui fera le 
côté intérieur du Polygone, lorfqu'elle fera termi- 
née en N , ce qui fefera ainfi. 

Ayant fait la Courtine IKde 71 toifes, & la 

ligne 
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ligne GH d'autant, joignez la droite KH , pour y 
prendre le Flanc KL égal au Flanc IF, & ayant fait la ™ , 
jDemi-gorge KN égale à la Demi-gorge IM , &la li- 
gne HB égale à la ligne AG , tirez la Face BL , & h 
Capitale BN , qui étant prolongée rencontrera la 
Capitale A M auflî prolongée en un point qui fera le 
centre de la Place , après quoy le refte fera facile à 
achever. 

Remarques fur la Fornication Hollandoifi. 

CEtte manière de fortifier nous donne un moyeii 
facile pour travailler fur la terre 9 où l'on ne peut 
pas décrire un Polygone régulier par le moyen d'un 
Cercle, ce qui fait que l'on peut tracer ce Polygone 
fur le Terrain , avec le premier trait des Courtines 
Se des Battions , en faifant premièrement fur la terré 
F Angle du Polygone égal à celui qui eft décrit fur It 
papier, & en achevant le refte, conuûe il vient d'ê- 
tre enfeigné. 

Il y a d'autres manières de fortifier à la Hollan- 
doife, que nous négligeons ici, parce qu'elles ri'en 
valent pas la peine : car bien que plufietirs ayent crû 
que la Fortification des Hollandois étoit la meilleu- 
re , à caufe de la longue durée des guerres de et 
païs-là , qui les doit avoir rendus fçavans dans cet 
Art par une longue expérience , & que pour refif- 
ter à un grand Prince, ils ont tâché d'y renchérir 
par deflus les autres Nations; néanmoins la même 
expérience a fait voir dans les Guerres de i6yL y 
i673,&c.que la plupart de leurs meilleures Places 
ont été emportées en trois femaines. de temps , SC 
qu'elles auroient été emportées plutôt fans le nom- • 
bre de leurs Dehors , ce qui depuis cétémps-là a 
diminué beaucoup la réputation où elles ctoient , & 

L que 
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itft Traité de Fortificat. III. Pa*t. 
Plan- que nous méprifons entièrement les manières dont 
chci«. € ik s ont été fortifiées , principalement pour n'a- 
él% voir point de Cazemates, ou pour les avoir tres- 

petites. 

Comme dans toutes ces manières de fortifier on a 
affe&é d'avoir un fécond Flanc fur la Courtine , 2c 
qu'onyafaitlaContrcfcarpc parallèle auxFacesdes 
Baftions , il arrive ce défaut confiderable , fçavoir 
que le Flanc qui eft la principale partie de la défenfe » 
ne découvre point tout le Fofle , à caufe que la Con- 
trefcarpe étant' parallèle à la Face du Baftion , lorf- 
qu'il y a un fécond Flanc , le prolongement du bord 
extérieur du Foffé va bien fouvent rencontrer la 
Courtine, au lieu qu'il devroit aboutir à l'Angle de 
l'Epaule, ce qui fait que les Ennemis peuvent être 
logez dans le FolTé fans craindre les coups du Flanc , 
parce que la Contrefcarpe les couvre contre ce 
Flanc , & qu'ils font feulement vûs du fécond FlajK* 
lui étant bien-tôt ruiné , l'entrée du Folfé eft ren- 
lue facile aux Alfaillans. 

*• • * « » • • . • . * 

Calcul des Angles & des Lignes £ un Polygone 
fortifié par la Méthode de Marolois. 



di 



LE côté extérieur A B appartenant ici à unExago- 
ne, l'Angle du centre fe trouvera de 6o de- 
grez, & l'Angle du Polygone de i xo , & par con- 
séquent le Demi- Angle au Polygone CAB de <5o, 
& le Demi-angle flanqué CAE de 37. go', qui étant 
ôtédu Demi-angle du Polygone CAB, ou de 60 
degrez , ilreftera n. 20'. pour l'Angle d.ipinuc 
EAB. 

Parce que l'Angle du Flanc FIK eft droit , ou de 
90 degrez, fi à ces 90 degrez on ajoute l'Angle di- 
minué FEI » ou zz. 30'. la fpramç 1 1 x. 30'. £em 

l'An- 
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rAnglederEpaule AFI,duqueIôtantrAngIeIFM, Plan- 
quieftdç ?o degrez , il reliera^ 6%, 2Q. pour l'4n- chc >.* • 
gle A FM, c'eftpourquoy l'Angle AMFfç trouvera él ** l i* 
prccifçment de 8 o degrez. Ainfi tous les Angles fe- 
ront connus. 

On ne connoît que deux lignes , la Face AF de 
48 toifes, & la Courtine IK de j% , parle fngyta 
defquelles& des Angles connus, on ppurra connoî- 
tre les autres lignes , & premièrement la Çapitalo 
AM, & la Ligne MF , en faifant dans fc Trianglç 
obliquangle AMF, ces deux Analogies, 

* • • 

Cûtnme le Sinus de L'angle A MF 9 84.80 

A la Face AF 48 

Ainfi le Sinus de V Angle A F M f 88701 

, A l* Capitale AM . v ,_ - : «.^ 

qui fe trouvera de 43 toifes 1 & d'^vjçpn t 
pied. 



Comme le Sinus de P Angle AMF 9 848 o 

A fin cofié oppofe AF . 4 8 

/(? Si**/ <fc < . .. ' 8 7 

Afin cofté oppofé FM i{ . *9-4- 

■ t 

qui fetrouvera de 19 toifes , & d'environ 4 pieds» 
& qui nous fervira pour cpunoîtjpe le Flanc IF , §p la 
Demi-gorge Mt* eufaifant dan* le Triangle reâàrj* 
gleMIF, cçs&ux. Analogie 



> • ...1* L 



Comme le Sinus Tôt al % 100000 
A la Ligne? M 2 9*4- 
y*/»/ /* 5mm <fc Ï A»gl* &W*«fi4*f IMF 

fy*79 

Au Flanc IF 19, 
quijfeirouv^rai'envjfoo 1 9 toiffs. _ 



1*4 Traité de Fortificat. III. Part. 

Plan- 

chc *?* Comme le Sinus Total iooûoo 
éi.Iig. AU Ligne MF 29.4. 

* ' Ainfi le Sinus de l'Angle IF M 76604. 
. . A la Demi- gorge MI xz. 4. 

qui fe trouvera de n toifes , & d'environ 4 
pieds, dont le double, ou 4 y toifes & x pieds étant 
ajoutez à la Courtine IK, quieft de 71 toifes, on 
aura 117 toifes & x pieds pour le côté intérieur 
MN. 

Pour trouver le côté extérieur AB , on cherchera 
auparavant la ligne AG, dans le Triangle AG F rec- 
tangle eq G , par cette Analogie, 

Comme le Si» us Total iooooo 

Au Sinus de P Angle AFG . 91388 

* Ainfi l* Face AF 48 
f „, ,, AU Ligne AG. 44.-1. 

■ N 

0 

qui fe trouvera .de, 44 toifes , & d'environ 2, 
pieds, dont le double , ou 88 toifes & 4 pieds 
étant ajoûtez à la ligne GH , qui eft de 71 toifes , 
on aura 160 toifes & 4 pieds pour le côté extérieur 
AB. 

Pour connoître le fécond Flanc EK , on cher- 
chera auparavant le Complément El , en faifant dans 
le Triangle reâangle EIF , cette Analogie , 

Comme le Sinus 7 ot al ' ! 00000 

A la Tangente de l'Angle EFI 24 j 41 1 

Ainfi le Flanc IF 1 19 

Au Complément IE 4?«5T 

qui fe trouvera de 4jr toifes , & d'environ y 

pieds, 
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pieds, & qui étant ôté de la Courtine IK , ou de 
jx toifes , le refte donnera a 6 toifes & i piejd 
pour le fécond Flanc EK , ou IO , &c. 

De la Fortification EfpagnoU. 

LEs Efpagnols qui eftiment que les Angles flan- Pbn- 
quez obtus font bons , négligent un fécond chc 
Flanc fur la Courtine » faifànr leurs Fortifications 6l ' 
toujours à défenfe razante f c'eft à dire n'ayant ja- 
mais aucune Ligne de défenfe fichante , ûnsfe met- 
tre en peine fi l'Angle du Baftion eft aigu , droit, 
ou obtus. Leur manière de fortifier, à l'exception 
de l'Angle flanqué droit & du fécond Flanc, eft la 
même que celle du Chevalier de Ville , laquelle à 
caufe de cela a été appellée Trait comtofe , parce 
qu'elle eft compofée de l'Italienne & deTEipagno- 
le. On donnera donc aux Demi-gorges AC , BD , 
& aux Flancs perpendiculaires CE, DF, lafixiéme 
partie du côté intérieur AB, après quoy on trouve la 
pointe du Baftion par une Ligne de défenfe ra- 
sante. 

Je ne m'arrête pas davantage fur cette manière de 
fortifier , parce qu'elle eft aifée à comprendre par ce 
qui a été dit jufques à prefent , & par cette figure 
qui reprefente un Demi-Exagone , où l'Angle d\i 
Baftion commence à devenir obtus , continuant à 
l'être davantage dans les autres Polygones plus 
grands. Comme les Efpagnols n'ont point de For- 
tifications à la portée del'Arquebufe, ou du Fufil , 
& que la moindre eft celle du Moufquet , qui eft de 

no toifes , on doit donner fur cette mefure les 
longueurs aux Courtines , aux Demi-gorges , & 
aux Flancs, en fuppofant le côté intérieur AB de 

îxo, pourfupputer dans cette fuppofition les au- 

L 3 très 
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très Lignes & tous les autres Angles , ce qui fera fa- 
cile à l'imitation des fupputations précédentes. 



Our diminuer le nombre des Battions qu'il fau- 



JL droit faire dans un grand contour, afin que la 
grande Ligne de défenfe fût à la portée du Mouf- 
quet , on a inventé une manière de fortifier un 
grand côté , que Ton fuppofe ordinairement de 
160 toifes , par une Courtine retirée en dedans , 
afin que la petite Ligne de défenfe fût à la portée 
du Moufquet, comme HL : & cette façon de forti- 
fier a été appellée Ordre Renforcé , dont pluficurs 
Auteurs Italiens & Efpagnols ont traité amplement : 
mais fans m'arrêter à tout ce qu'ils ont dit , je me 
contenteray de l'expliquer ici en peu de mots , telle 
que je l'ay trouvée fur la fin de la Fortification du 
P. Bourdin. 

Divifez le côté intérieur AB en huit parties éga- 
les , & en donnez une à chacune des Demi-gorges 
AC , BD , & à chacun des deux Flancs CG , DG , 
qui doivent être perpendiculaires au même côté in- 
terieur AB. Donnez deux de ces mêmes parties 1 
chacune des deux Courtines CL , DF , & une à cha- 
cun des deux Flancs retirez EH , FI, qui doi- 
vent aufîî être perpendiculaires au même côté inté- 
rieur AB. Enfin tirez la Courtine retirée HI , & ti- 
rez du point H par le point F, la droite HL , qui 
paflant par le point G , extrémité du Flanc DG, ren- 
contrera le Rayon OB prolongé au point L, qui fera 



En fuppofantle côté intérieur AB de 160 toifes , 
chaque Flanc, & chaque Demi-gorge fe trouvera 
de 20 toifes, & chaque Courtine de 40 : & pour 



De rOrdre renfercé. 






1 . 
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S" voir la longueur de la petite Ligne de défenfe Plaii- 
L y on cherchera auparavant la quantité de l'An- chc i^- 
gJe diminué IHF , ou DFG , dont la Tangente eft * 
égale au Sinus 5*0000 d'un arc de 30 degrez. Si 
donc on cherche ce Sinus dans les Tables des Tan- 
gentes, on trouvera qu'il lui répond z6 degrez 8c 
environ 34. minutes pour la quantité de l'Angle di- 
minué BFL, lequel étant ôté de l'Angle ABO, qui 
dans l'Exaeone eft de 60 degrez , le refte donne- 
ra 33. i6\ pour le Demi-angle flanqué BLF , & 
dans le Triangle obliquangle FBL, on pourra con- 
noître la ligne FL par cette Analogie , 



Comme le Sinus de P Angle BLF SS°97 

A fin cofté ofpofé BF 60 

Ainfi le Sinus de VAngte FBL 8 6*60 z 

A fin cofté ofpofé FL 94.2. 



qni fe trouvera de 94 toifes , & d'environ % 
pieds. 

La ligne HF fe trouvera en faifant dans le Trian- 
gle rectangle HIF , cette Analogie , 

Comme le Sinus Total 100000 
^A la Sécante de F Angle diminué IHF 

1 1 1804 

Ainfi la Courtine HI 40 
A la Ligne HF 44. 4. 

qui fe trouvera de 44 toifes , & d'environ 4 
pieds , à laquelle ajoûtant 94 toifes & z pieds , 
pour la ligtie FL , on aura 1 3 9 toifes pour la Ligne 
razante HL. 

• * 

L4 QJJA- 
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QUATRIEME PARTIE. 
DE LA FORTIFICATION 

IRREGULIERE. 

A Pr£ s avoir enfeigné la Fortification des 
Places régulières , Tordre & la fuite nous 
oblige d'enfeigner celle des irregulieres qui font 
plus ordinaires , parce que Foccafion de bâtir de 
nouvelles Places dans un Terrain libre eftaflez rare, 
& que celle de fortifier les anciennes qui font pref- 
que toutes irregulieres, feprefcnte plusfouvent. 

Pour fortifier un lieu irrcgulier , & faire qu'il 
fait pourvû d'une bonne défenfe* il faudra pren- 
dre la Fortification régulière pour aide , qui fervira 
de fondement & de règle pour l'irreguliere , & 
avoir toûjours devant les yeiix les Maximes généra- 
les, que nous avons expliquées au commencement 
dç cç Traité , & fur tout celle qui nous apprend 
que la grande l-igne de défenfe ne doit pas excéder 
la plus grande portée du Moufquet , qui eft tout au 
plus de 1 yo toifes. 

Il faut réduire les Places irregulieres aux réguliè- 
res autant que l'on peut , en gardant à peu prés la 
njérne capacité du Terrain , comme il a été aufii 
enfeigné au commencement de ce Traité: & fi cela 
nefe peut pas faire, pour être environnées de Pré- 
cipices , de Rivières , de Collines, ou de Monta- 
gnes, telles que font les Villes bâties en Terre-fer- 
me proche des Mers ? dans les Ifles, ou fur le pen- 

çh*Bt 
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Ds la Fortification irreguliers. Uf 
chant d'une Montagne, avec de grandes ou .petites 
Murailles environnées de Foflez ou fans Dehors, & 
fortifiées par des Tours rondes ou quarrées, on fe 
fcrvira des Règles fuivantès , qui rendront le defTein 
d'une Fortification bien accompli. • 

Fortifier en dehors une PUce irreguliere , dont tous 
les Angles & tous les cotez, font réguliers. 

NOus appelions Angles Réguliers les Angles 
faillans qui ne font pas aigus , c'eft à dire qui 
font droits ou obtus , les Angles aigus étant mis 
au nombre des Angles Irreguliers , parce qu'ils ne 
font pas propres à être fortifiez par les règles de la 
Fortification régulière : & Cotez, Réguliers ceux 
qui ne font pas "plus grands que de ifo toifes, qui 
eft la plus grande portée du Moufquet , comme 
nous avôns déjà dit ailleurs , ce qui fait que la gran- 
de Ligne de défenfe n'eft pas hors de cette portée : 
<k aufli ceux qui ne font pas moindres que de i oo 
toifes, ce qui fait que la grande Ligne de défenfe 
n'eft pas trop courte ; mettant au nombre des Cotez, 
Irreguliers ceux qui furpaflent ifo toifes, parce 
que les Baftions qui font faits en leurs extremitez 
font trop éloignez entre eux pour fe pouvoir dé- 
fendre mutuellement : & aufli ceux qui fontaudef- 
fous de 100 toifes, parce qu'ils donnent une Ligne 
de défenfe trpp courte; car puifque le Moufquet 
porte vigoureufement à no toifes, &au delà, il 
eft inutile d'approcher les Baftions , en forte que la 
défenfe en foit beaucoup moindre : & mêmes il eft 
préjudiciable de les tant approcher , parce que 
deux Baftions fi proches ne fe fçauroient flanquer 
l'uni 'autre , par la difficulté qu'on a de tirer de haut 
f n bas à traç diftance peu confiderablc. 
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On peut fèfervir de toutes les Méthodes précé- 
dentes, pour fortifier un fêmblable Plan irregulier; 
mais nous rie ferons ici que l'application de nôtre 
féconde Méthode, où les Flancs ne font pas fi grands 
que dans la première , qui pourroit rendre diffor- 
mes quelques Baftions irrcguliers, c'cft à dire ceux 
dont les Flancs ne font pas égaux entre eux , ni pa- 
reillement les Faces égales entre elles , à comparai- 
son de quelques autres Battions qui pourroient 
être trop petits, ce qui nous feroit manquer contre 
la Maxime qui porte que la force doit être par tout 
également diftribuée, c'eft à dire qu'une Place doit 
être partout également fortifiée, parce qu'étant par 
tout également forte, l'Ennemi n'a pas plus de rai- 
fon de l'attaquer d'un côté que d'autre: néanmoins 
on ne doit pas fe mettre beaucoup en peine de l'iné- 
galité cles Battions , qui ne rend pas la Place moins 
forte, quand cette inégalité n'eft pas confiderable ; 
Car la beauté qui naît de leur égalité , ne paroît que 
far le papier , ne pouvant pas fe remarquer fur la 
terre , où Ton ne découvre pas en même temps tou- 
* tes les parties de la Place. 

Première Manière. 

Plan- Q Oit l'Exagone irregulier A BCDEF , dont tous 
chc 19. v>i es Angles font réguliers , aufli-bien que fes cô- 
* 4 ' l & tez , qui font d'autant de toifes que vous les voyez 
marquées enchifres dans la Figure. Premièrement 
parce que ce Plan irregulier approche fort d'être 
régulier, n'étant gueres plus long que large , on le 
pourra fortifier tres-facilement en cherchant par 
approximation le centre , comme O , qui eft celui 
du Cercle , dont la circonférence paffe par les trois 
points A , C , E , les plus éloignez. Tirez de ce 
- * " centre 
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Dh t a Fortification irregulibke. 171 
centre O , à tous les Angles du Polygone autant de Plan- 
lignes droites , que vous confidererez comme les c k**f« 
Rayons d'un Polygone régulier, & racfurez tous *4* F, I- 
les Angles du centre, pour connoître à quels Po- 
lygones réguliers ils appartiennent , ou ceux def- 
quels ils approchent le plus , afin de fortifier les cô- 
tcz qui leurs font oppofez , convenablement à ces 
Polygones. 

Ainfi ayant trouvé que l'Angle du centre AOB cft 
d'environ 5*1 degrez, qui appartient à peu prés à 
un Eptagone , comme l'on connoît en divifant 360 
par 5- 1 , on fortifiera le côté oppofé AB , comme en 
î'Eptagone, fans rien changer, parce que ce côté cft 
precifément de uo toifes , c'eft à dire qu'on pren- 
dra les Demi-gorges AG, BG, chacune de toi- 
fes , & les Flancs GH , qui doivent partir du centre 
O , chacune de 24 toifes. 

Pareillement ayant connii que l'Angle du centre 
A OF étant de 7 7 degrez , appartient à peu prés à un 
Pentagone , on fortifiera le côté A F comme au Pen- 
tagone , de forte qu'on devroit prendre la Demi- 
gorge AI, de if toifes, & le Flanc TK de 10 , fi le 
côté A F étoitde 110 , mais comme il eft plus grand > 
étant de 1 30 toifes , il faut prendre les Demi-gor- 
ges & les Flancs auffi plus grands à proportion , ce 
qui fe fera par la Règle de Trois direéte, en difant, 
fi no donne xy pour la Demi-gorge ; combien 
donnera 1 30 ? & l'on aura 17 toifes pour chacune 
des deux Demi-gorges Aï, FI: & de même l'on dira, 
fi 1 10 donne 10 pour le Flanc , combien donnera 
1 30 ? & vous trouverez environ n toifes pour 
chacun des deux Flancs IK. 

C'eft par un femblable artifice , qu'on détermi- 
nera fur les autres cotez les Flancs & les Demi-gor- 
ges, après quoy on trouvera les Angles des Battions 

par 
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Plan- par des Lignes razantes , & tout le Polygone propo- 
se 19. fé fê trouvera dans une bonne défenfe , & s'il arrive 
*4- F, g- que quelque Angle flanqué devienne obtus , comme 
L , on le pourra faire droit fi l'on veut , par le moyen 
d'un Demi-cercle décrit fur la ligne droite qui joint 
les deux Epaules , en divifant ce Demi- cercle en 
deux également , pour avoir deux Faces égales , ce 
qui ne peut pas toujours être , parce qu'il peut arri- 
ver que la défenfe manque d'un côté, ce que Ton 
connoîtra , lorfque la Face du Baftion étant pro- 
longée, au lieu de rencontrer la Courtine, coupera 
le Flanc & la Demi -gorge ; Dans ce cas au lieu de 
mettre la pointe du Baftion au milieu du Demi-cer- 
cle , on la placera au point où la Ligne razante tirée 
du côté où la défenfe manque , rencontrera le De- 
mi-cercle. 

Comme un Flanc eft d'une petite utilité , lors- 
qu'il eft moindre que de io toifes, & que par nô- 
tre Méthode il peut devenir tel, fçavoir quand l'An- 
gledu centre fera grand, & fon côté oppofé petit, 
il vaudra mieux dans ce cas le faire de io toifes , à 
moins que l'Angle du Baftion ne devienne trop ai- 
gu: car bien que nous ayons établi une manière de 
fortifier , iln'eftpas neceffaire de s'y attacher trop 
rigoureufement, comme à un grand myftere ; car 
pour bien fortifier une Place, & devenir habile In- 
génieur, ilfuffitdefçavoir faire un bon ufage de fa 
raifon dans l'application des règles établies dans la 
Fortification , étant permis de s'éloigner quelque- 
fois de ces régies félon les occafions qui fe peuvent 
rencontrer en une infinité de manières différentes , 
car il eft impofïïble de fortifier une Place irreguliere, 
comme fi elleétoit tout* à-fait régulière. 

Ainfi au lieu de s'attacher à l'Angle flanqué droit 
M, ce qui eft d'une petite confequence , on le pour- 

roit 
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De la Fortification ïrregulibre. 17$ 
roit faire aigu , en augmentant tant foit peu les p l* n - 
Flancs , & principalement le plus petit , plus ou £ 
moins , félon que cet Angle deviendra plus ou moins 4 " 
aigu , & il fera toû jours pafTable, pourvu qu'il ne 
foit pas moindre que de 60 degrez. Pareillement 
au lieu de fortifier l'Exagone propofé , comme il 
vient d'être enfeigné, on le peut fortifier encore en 
deux ou trois manières différentes , comme vous 
allez voir. 

Seconde Manière. 

CEtte féconde Manière eft plus parfaite & plus fig. 
générale que la précédente , parce qu'elle fe peut 
appliquer à un Polygone plus irregulier que le précè- 
dent , c'eft -à-dire qui feroit beaucoup plus long que 
large. Néanmoins nous l'appliquerons ici au même 
Exagone propofé ABCDEF , pour vous faire voir 
fon excellence par deflus la première, car vous con- 
noîtrez quele côté AF fera mieux fortifié par cette fo- 
conde Manière que parla précédente, où les Flancîs 
font plus obliques , & par confequent plus expofez 
au x Batteries de FEnnemi. Voici la pratique de cet- 
te féconde Manière. ' 

Ayant pris à volonté deux côtez qui fe joignent , 
comme AB , BC , & les confiderant cqmme les co- 
tez de deux Polygones réguliers inferits dans un mê- 
me Cercle, trou vez le centre L de ce Cercle , qui eft le 
même que celui qui paffe par les trois points, A, B, C, 
pour connoître la quantité des deux Angles du centre 
ALB, BLC, & déterminer lé* Flancs & les Demi- 
gorges furies côtez AB, BC, cotrime il 1 été enfeigné 
dans la manière précédente. Trouvez auffi le centre 
M commun aux deux côtez fuivans CD, DE, & pa- 
reillement le centre N commun aux deux derniers 

cotez 
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Plau* cot^EF, AF, & achevez le refte., comme il vient 

\* d'être enfçigné, & tout fera fait. 

Lorfque le Polygone propofé aura un nombre im- 
pair de côte* , il arrivera fur la fin qu'on n aura qu'un 
feul côte pour en trouver le centre, ce qui k fera en 
le confiderant comme le côté d'un Polygone régu- 
lier , dont le centre fe trouvera par l'interfechon de 
deux lignes droites,qui (Jiviferont en deux également 
les deux Angles des deux extremitez de ce coté, com- 
me nous allons dire plus particulièrement dans la 

Troifieme Manière. . 

V\\c'o ^^•Ettetroifiéme Manière ne me femble pas fi par» 
é6?Fig. que la précédente, mais elle me Daroît plus 

facile , parce ou'il n'y a qu'à divifer en deux égal* 
ment tous les Angle* du Polygone propofe par des Xu 
r gnesdrQtfes» 4ont cejles qui partiront des deux ex- 
tremitez d'un pième côté, donneront en Jkur in ter- 
4e<âion le ceutretfw Polygone réguler , dont le cô* 
M en fera un , poyr U fortifier convenablement à 
l'Angle du centra 

Ayant donc divife chacun des deux Angles du 
Polygone A , B, en deux également par les lignes 
AL , BL, le point L de leur interftftion fera le cen- 
tre d'un Polygone régulier , dont la Ligne AB el} 
un côté , que l'on fortifiera convenablement à 1* An- 
gle du centre ALB* comme il aéjf eflfagnédansla 
première Manière. Pareillement on divdçra VAsh 
gie C en deux également par la droite CM > qui 
rencontrera la précédente BL en un point > comme 
M , qu'on prendrapour te pentre à'w polygone ré- 
gulier, dont la Ligne BÇeft un çàté t pour fortifier 
cecotéconforméRwmà 1'Aogle BMC. 
Amfidesautx^ 
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POur rendre la Manière précédente plus parfài- ^**" 0 
te , & autant parfaite qu'il eft poffible , nous 
avons voulu ajouter encpte ici une quatrième Ma- 
nière , qui nous fera aifément connoître le moyen 
d'appliquer nôtre quatrième Méthode à la Fortifi- 
cation irreguliere : mais fans nous y arrêter davan- 
tage, nous fuivrons toujours le defleinde notre fé- 
conde Méthode , parce qu'elle donne des Flancs plu* 
grands. 

Ayant doncdivifé un Angle du Polygone ,, corn. *7- 
me A, en deux également par la droite 'AL, divi* 
fez le côté AB auïji en deux également par la droite 
LM perpendiculaire à ce coté » laquelle rencontre 
ici la ligne AL au ppint L v qui fera pris pour le 
centre d'un Polygone régulier , duquel la moitié de 
l'Angle du centre eft ALM , ftâvant lequel ondé- 
terminera par la première Manière la Demi*gorge 
A G , & le Flanc GH * qui doit être tiré du cen- 
tre L. 

Ayant auffi divifé l'Angle du PolygoneB en deu* 
également par la^lroite BP , elle rencontrera la per- 
pendiculaire MÙ au point P , qu'on prendra pour 
le centre d'un Polygone régulier » d ont la moitié de 
V Angle du centre eft BPM , fuivant lequel on dé- 
terminera la longueur de la Demi- gorge BG , & du . r , 
Flanc GH , qui doit être tiré du centre R 

Pareillement ayant divifé en deux également le : * 
côté BC au point N , & luy ayant tiré par ce point 
N la perpendiculaire NO» in point G , où cette 
perpendiculaire rencontre la ligne BP fera pris 
^pour le centre 4*un Polygone régulier * dçnt h 
moitié de l'Angle M centte eft BON , .fuivant le- 
quel 
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*l* n - quel on déterminera la Demi-gorge BQ^, & le 
c c ^ Flanc QR. , qui doit partir du centre O. Ainfi des 
7# autres. 

Fortifiir en dedans une Place irregnlicre , dont tons 
les cingles & tous les cotez, font regnliers. 

T Orfque nous avons borné un côté régulier entre 
100 & ifo toifes, c'eft quand on Laconfideré 
comme intérieur, car quand il eft extérieur , il doit 
être plus grand , parce que les pointes des Ba- 
ttions font plus éloignées entre elles que leurs cen- 
tres. Ainfi afin que toutes les parties d'un Polygo- 
ne fortifié en dedans foient dans une jufte proportion , 
fes cotez feront eftimez Regnliers , lorsqu'ils feront 
entre 160 & 200 toifes , parce que dans ces limi- 
tes la Ligne de défenfe ne fera ni trop grande , ni trop 
petite. 

Les Méthodes différentes qui ont été enfeignées 
dans la Partie précédente , pour fortifier en de- 
dans un Plan régulier , fe peuvent aifément appli- 
quer à un irregulier : mais fans perdre le temps i 
toutes ces Méthodes qui ne font plus en ufage , 
nous nous contenterons de faire feulement ici l'ap- 
plication de la Méthode de Monfieur de Vauban , 
parce qu'elle eft la meilleure , & celle que Ton fuit 
à prefent. 

p . Un Plan irregulier fe peut fortifier en dedans par 

chc \t. autant de manières différentes que nous avons en- 
68. Fig. feigne à le fortifier en dehors , entre lefquelles on 
pourra ehoifir les meilleures : c'eft pourquoy pour 
ne pas repeter ici la même chofe, nous donnerons 
une autre manière de fortifier , qui pourra fervir 
à proportion de cinquième Manière pour fortifier 
en dedans , comme nous ferons toujours dans la 

fuite. 
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De la Fortification irrjguliere. 177 
fuite. Sans donc nous foucier de la quantité des Plair- 
Angles & des côtez du Polygone propoféABCDEF, chc *. r - 
pourvu qu'ils foient réguliers * on le pourra forti- 
fier par la Méthode de Monfïêur de Vauban , en 1 
cette forte. 

Ayant divifé en deux également It côté AB , paf 
fa perpendiculaire G H , & pareillement le côté fui- 
vant BC , par fa perpendiculaire IH , prenez le point 
H , où ces deux perpendiculaires s'entrecoupent * 
pour le centre d'un Polygone régulier, dont ABC 
eft un des Angles, & GHI l'Angle du centre, qu'il 
fàutmcfurer, ou bien celuy du Polygone ABC,- 
pour déterminer félon cet Angle la quantité des li- 
gnes GK, IL , qui félon la règle de Monfieur de 
Vauban , doivent être chacune la fixicme partie des 
cotez AB , BC , ou le tiers de leurs moitiez BG, BI, 
fi cet Angle appartient à un Exagone ,- ou à un autra 
Polygone plus grand. 

Fortifier un cofté irreguliet. 

• . ■ 

# * 

POur fortifier en dehors le côté AB , que je fup- plaît- 
. pofe de 240 toifes r qui font le double de la chc %u 
portée ordinaire du Moufquet : parce que les Ba- 7 aR 0f 
ftions qui feront faits aux deux éxtreriîitez A , B , fe- 
ront trop éloignez pour fe pouvoir défendre Yxxtk 
l'autre, on divifera ce côté AB en deux également 
au point C, pour faire en ce point de milieu C, un 
Bafiion plat , qu'on appelle aufli Moineau , don- 
nant à chacune de fesdeux Demi-gorges CD , CE , 
30 toifes, & autant aux Flancs EF , DF , qui doi- 
vent être perpendiculaires fur les Courtines ; & jh\ 
l'on veut que l'Angle de ce Baftion foit droit , ôrt 
fera fa Capitale CG perpendiculaire & égale à k 
Gorge DE. 

M Lcf 



UIQI 



17? Traité D€ Fortificat. IV. Part. 
VUn- Le côté HI n'étant que de 9 o toifes , on a fait le* 

che ]>emi-gorges HK, IL, chacune feulement de 1? 

7°« *g- ^îfts , afin qu'il reftât au moins 60 toifes pour la 
Courtine , qui ne doit être gueres moindre : & fi 
ce côté a voit été encore plus petit , on auroit fait les 
Demi- gorges HK, IL, encore plus petites , &on 
les auroit fait infiniment petites, c'eft-à-dire qu'on 
auroit fait fervir de Courtine ce côté HI s'A n'a- 
voit été que de 60 toifes , ou un peu moindre : 
mais s'il étoit extrêmement petit , il le faudroit ne- 
cefTairement changer , parce que les Baftions qui 
fe feroient à fes extrêmitez , feroient trop pro- 
ches. 

Pàrce que le côté MN n'eftpas allez grand pour 1 
recevoir un Baftion plat au milieu , n'étant que de | 
180 toifes, & qu'il eft trop long pour avoir feule- 
ment des Baftions à fes deux extrêmitez qui fe puif- 
fent défendre ; nous l'avons fortifié par une Cour- 
tine retirée en dedans , comme dans l'Ordre ren- j 
forcé , en faifant les Courtines OP égales aux De- j 
mi-gorges MO , NO , ou un peu plus grandes félon 
blongueur du côtéMN , & en tirant fur les mêmes 
Courtines les Flancs perpendiculaires PQ^longs de 
xo toifes. 

On auroit bien pû faire un Baftion plat au milieu 
de ce côté, & comme dans ce cas il feroit trop pro- 
che de chaque Baftion qui eft à côté , il faudra reti- 
rer ces deux Baftions, fi les deux autres cotez le per- 
mettent > c'eft-à-dire s'ils font afTez longs pour y 
pouvoir mettre la Gorge entière , en forte que les 
FlancsquifontenO , foient aux extrêmitez M, N, 
Se perpendiculaires au côté MN , comme fi l'on vou- 
loit faire fervir ce côtéMN de Courtine : & alors 
un femblable Baftion eft appellé Bafthn djftrmi, 
parce qu'effc&i vement il eft difforme , de quoy on 

ne 
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ht fe'doit guercs mettre en peine , les Baftions le? 
Ans beaux étant ceux qui défendent mieux , &qui 
"ont les mieux flanquez* 

Si !e côté à fortifia- eft d'une grandeur énorme, 
on y conftruira plufieurs Baftions plats , ou bien 
pour éviter la dépenfc , on y pourra conftruire feu- 
lement des Demi- baftions éloignez les uns des au- 
tres de 60 à 8 0 toiles , qui fafTent la forme d'un Ou- 
vrage à Corne-: ou bien encore on pourra fe fervir 
de Courtines retirées en dedans avec un Baftion plat Plait- 
au milieu, comme fur le côté IL , pourvu que cela 
n'oblige pas à couper des Maifons; autrement quand 7 * l °' 
ce côté fera dans une fituationavantageufe , comme 
s'il étoit fur le bord d'une Rivière , comme AB, il , 
fuffira de fe fortifier par des Redans, qu'on appelle Jjj- 
auffi Ouvrages à feie, parce qu'ils font faits comme <j 9 . fig 
les dents d'une feie, comme CÏ>E, donnant tout au 

£lu5 z jrtoifesauFlancCD, & 6?otout au moins à 
\ largeur CE. 
.La quante aes Angles qut îont aux extrémités, 
du grand côté, obligent quelquefois à fortifier au- 
trement ce grand côté, tout cela dépend du juge- 
aient & de l'expérience, fur tout quand on fçaura 
bien fortifier un Angle hregulier, comme nous al- 
lons enfèigncr, où nous négligerons comme ici plu- 
fieurs petites particularitez , qui dépendent plutôt 
de l'expérience & du bon fens que d'un long dif- 
cours. 

• _ 

fortifier un Angle irregulier. 

PRemierement fi l'Angle irregulier eflf faillant, ^ an - . 
& qu'il foit plus grand que de'tfodegrez, com- Z^J^ 
me A , lequel étant aigu , ne peut pas recevoir un 
beau Baftion , parce que l'Angle de ce Baftion fe- 

M z roit 
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iSo Traité de Fortificat. IV. Part. 
roit neceffairement trop aigu ; on le biffera tel qu'il 
eft , étant affez ouvert pour pouvoir refifter à Pef- 
* fort du Canon ennemi : & afin qu'il foit bien dé- 
fendu , au lieu de faire fur le milieu des deux cotez 
trop longs AB , AC , des Baftions plats , dont les Fa- 
ces qui regarderoient l'Angle feroient mal flan- 
quées, on y fera un Demi-baftion , dont la Gorge 
DE foit de ço à 60 toifes , le petit flanc EG de x y , 
& le grand DE de 40 à , lequel doit être per- 
pendiculaire fur AD, afin qu'on en puiffe mieux 
défendre l'Angle A , que nous avons ici couvert 
d'une Contre-garde qui tire fa défenfe du côté DE. 

Si l'Angle /aillant cft trop aigu , comme I , on 
le pourra fortifier par un Baftion coupé , qu'on ap- 
pelle aufli Baftion en Tenaille , c'eft à dire par deux 
Demi-baftions femblables aux deux precedens , en 
forte que les deux plus grands Flancs , qui font un 
Angle rentrant au point I , foient perpendiculaires 
aux cotez IK , IL , qui forment P Angle aigu KIL: & 
parce que cet Angle rentrant HIH cft beaucoup ex- 
pofé , & que les Tenailles ou grands cotez IH Ce 

Îeuvent difficilement défendre l'un l'autre , il fera 
on de le couvrir d'une petite Lunette , dont cha- 
que Demi-gorge foit de 10 toifes , & chaque Face 
de 1 ? , afin qu'elle puiffe tirer fa défenfe de la Te- 
naille HI. Cela fuppofe qu'on ne peut rien retran- 
cher des côtez IK, IL , quand ils font bien longs 
comme ici. 

Quoique cet Angle aigu I paroiffe mal fortifié 
de la forte , néanmoins on doit confiderer que la 
fuppofition que nous avons faite, que l'on ne peut 
rien retrancher des côtez IK , IL , peut provenir 
d'une fituation avantageufe du Terrain , qui rend 
cet Angle I d'un accès difficile , & exempt de la 
Mine, ce qui fait que dans ce cas il cft bon de pro- 
fiter 
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fiter de l'avantage de cette fi tuation, fans qu'il foit Plan- 
befoin de fortifier cet Angle avec une fi grande chc 
précaution. Autrement il faudra retrancher quelque 7I,Fl S- 
chofe des cotez IK, IL, pour faire en dedans une 
Tenaille renforcée, qu'on pourra couvrir d'un bon 
Ravelin : mais par là on pèche auffi contre cette 
Maxime , qui porte qu'un efpaceplus capable dans 
une Place eft préférable à celui qui l'eft moins , 
parce que cette capacité peut contenir plus de Ci- 
toyens, & donne plus déplace pour fe retrancher 
en cas de befoin. 

Secondement pour fortifier un Angle rentrant, 
comme M , dont les lignes MK, MN , font trop pe- 
tites pour pouvoir recevoir une Plate-forme en M , 
on en retranchera , fi cela fe peut, les parties MO, 
MP, ce qui augmentera la capacité de la Place, en 
forte que les reftes NO , KP , ne foient pas plus 
grands que de 30 ou 40 toifes , lefqucls dans ce 
cas on pourra faire fervir de Demi- gorges aux Bâ- 
frions qui fe feront aux deux Angles N, K, mais on 
prendra garde que la ligne OP , qui doit fervir de 
Courtine , ne foit pas trop longue , en forte que 
les deux Battions qui fe doivent faire aux extremi- 
tcz N, K, fe puiflent défendre l'un l'autre , ce qui 
pourra arriver , lorfque l'Angle M fera bien ou- 
vert , & les cotez MN , MK , environ de 100 
toifes. 

On peut fortifier le même Angle rentrant KMN pi an . 
par une Courtine retirée en dedans, par cette ma- chc 54. 
niere. Prolongez les lignes MK, MN , que je fup- 7*- Fi g* 
pofe toujours trop petites, en O , & en P , en forte 
que les lignes MO, MP. , foient chacune d'environ 
io toifes , & après avoir joint la Courtine OP , ti- 
rez du point O, le FlnncOQ^ long de 10 toifes, & 
perpendiculaire à la ligne MO, & pareillement du 

M 3 point 
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Plau* point P , le Flanc PR long de 10 toifes , te perpea- 
chc ^4. dic U laire à la ligne PN , & tirefc les lignes NQ , KR p 
7*'**g» pour y prendre fesDemi-go^gesKS , NS , chacune 
d'environ %^ toifes , & achever le reile , comme 
vous voyez dans la Figure. 

Un femblable Angle rentrant comme A, fe peut 
fortifier encore autrement & plus Amplement par 
une Tenaille renforcée , en prenant fur les cotez 
prolongez les lignes AB , AC , AD , AE ., chacune de 
10 toiles, & en tirant la Courtine BC , & les deux 
Flancs BE , CD , qui feront perpendiculaires à cette 
Courtine. Il y en a qui décrivent de l'Angle A une 
partie de Cercle au dedans de la Place, ài'ouvertui- 
re de 10 toifes, en faifant pa(Ter ce Cercle , ou 
Muraille ronde par les quatre points E, B, C,D. 
On pourroit aufli faire une Courtine ronde en de- 
hors, comme EFD, ou bien au lieu d'une Courtine 
ronde, on peut fefervir d'une Courtine droite, qui 
paffant par les deux points D JE, fera aflez bien dé- 
Plan- , Quand les côtez de l'Angle rentrant font d'une 
chc j 1. longueur raifonnable , comme GH, IH , on pourra 
** ,F, B- fortifier cet Angle rentrant H par une PUte-f*rme 9 
HLMK , en donnant 14 ou 15 toifes à chacune des 
Demi-gorges HK f HL , & en tirant des deux points, 
K,L, les deux Flancs KM , LM , perpendiculaires 
aux côtez GH , HI , qui par leur interfeôion 
donneront en M , la pointe de la Plate-forme , qui 
ne fera jamais trop aiguë, lorfque l'Angle rentrant 
H ne fera pas plus grand que de 1 xo degrez, 

t'eftde la même façon que l'on a fortifié l'Angle 
rentrant N , excepté que parce qu'il eft fort ouvert , 
ce qui rendrait l'Angle de la Plate-forme trop foi- 
ble , & les Flancs trop longs , nous avons fait ces , 
Fiancs OQ^PR , chacun feulement de 3 o toifes , & 

nous 
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nous avons joint la Face QR, qui fera toujours a£ Plan- 
fez défeïïduë dans l'efpace qu'elle occupe dans chc *. r - 
P Angle rentrant : & pour la mieux défendre , il fera 6 >' , 
bon de mettre au devant , un Baftion détaché , com- 
me S , dont chaque Flanc, & chaque Demi-gorge 
foit d'environ ig toifes. 

Une Place , dont tous les Angles & tous les côtez 
font réguliers , s'appelle bien conditionnée , & celle 
qui n'a pas tous les Angles ou tous les côtez régu- 
liers , le nomme mal conditionnée , où Ton remar- 
quera que lorfque les règles précédentes ne pour- 
ront pas être obfervées fans quelque défaut confide- 
rable, il faudra neceffairement changer les côtez de 
la Figure , en l'augmentant ou en la diminuant fé- 
lon la fituation du lieu. 

Fortifier une Place irreguliere en Uijfant la vieille 
Enceinte , en enfaifant une nouvelle. 

ON s'attache à la vieille Enceinte des Places , 
quand elle eft environnée d'un FolTé & d'un 
bon Rempart qui peut fervir au lieu où feroient 
les Courtines, de forte qu'on n*aura qu'à faire de 
bons Battions par les règles précédentes , & par ce 
moyen on épargnera une bonne partie de la dépen- 
fe, où l'on prenara garde que les Battions ne foient 
pas trop éloignez , ni les Remparts trop hauts , car - 
clans ce cas il les faut réduire à une hauteur raifon- 
nable , & fe fervir de la terre qu'on en tirera pour 
de nouveaux Ouvrages, commç par exemple pour . 
la conftru&ion de quelque Baftion plat , ou de 
quelque Ravelin au devant de la Courtine , pour 
remédier au défaut de deux Baftions trop éloi- 
gnez. 

Mais fi cette vieille Enceinte n'eft pas telle > & 

M 4 que 
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que la Place foit feulement environnée d'un petit 
Fofle , & de quelques vieilles Murailles avec des 
Tours à l'antique , pour éviter la dépenfe d'une 
nouvelle Enceinte , on fera le FofTé plus profond & 
plus large , & Ton fera fervir la terre qu'on en tirera j 
pour le Rempart , dont les vieilles Murailles fervi. 1 
ront de chemife , en rempliflant de la même terre 
les Tours, pour les faire fervir de Cavaliers , lorf- 
qu'onles aura entourées chacune d'un bon Baftion, 
ou bien on les fera fervir de féconds Battions à la 
manière du Comte de Pagan , lorfqu'elles prefen- 
teront un Angle à l'Ennemi. Ces Tours baftionnées 
peuvent aufli fervir de Magazins, & de Cavaliers. 

Cela fuppofc que la Ville eft aflez grande pour 
recevoir un Rempart au dedans de fes murailles , 
mais comme il eft difficile d'y tranfporter les Terres 
pour la conftruâion de ce Rempart , qui en cette 
façon racourçit la Ville , & oblige neceflaircment 
d'abattre quelques maifons, il vaudra mieux ne ' 
point toucher à la vieille Enceinte , & s'étendre 
dans la Campagne pour y faire une bonne Fortifi- 
cation qui foit régulière fi cela fe peut , ou pour le 
moins telle que les Angles & les côtez de cette nou- 
velle Enceinte ou Polygone foient réguliers , car 
alors cette petite irrégularité qui fe rencontrera j 
dans la Place , ne la rendra pas moins forte. Les 
Baftionsen feront grands & en petit nombre , étant 
plus avantageux d'en faire peu de grands que beau- 
coup de petits , parce qu'il faut moins de monde 
pour les garder, & qu'on y peut faire de meilleurs 
R etranchemens. 

Quand on n'a pas le temps de fortifier une Place 
comme il faut , ou qu'on n'en veut pas faire la dé- 
penfe , ou bien quand on veut fortifier une Place 
qu'on a conquife , & dont on veut fc fervir pour 

faire 
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foire d'autres Conquêtes , ou celle qui eft environ- 
née d'un Fofle large & profond , qu'il faudroit rem- 
plir de terre à l'endroit , où devroient être les Ba- 
ttions attachez au Corps de la Place , ce qui de- 
mande beaucoup de temps , & de dépenfe ; on la 
fortifie ordinairement par de bons Dehors, ou Piè- 
ces détachées qu'on bâtit fur le bord du Fofle vers 
la Campagne , comme par des Demi-lunes & des 
Ravelins , & encore par des Ouvrages à Corne , ou 
à Couronne, où l'on peut élever des Cavaliers , ou 
des Barbettes , ou bien par des Battions & Demi-ba- 
ftions détachez , qui font ordinairement irreguliers 
par la fituation du lieu , cela importe peu , pourvû 
que tout foit bien flanqué, & que la Ligne de dc- 
fenfe foit d'une jufte longueur. Maeftri& qui pafle 
pour une Place forte, eft fortifiée de cette façon. 

Lorfqu'on veut fortifier fur l'Enceinte des vieil- 
les Murailles , ce qui fe fait principalement quand la 
Ville eft raifonnablement peuplée , & que la Mu- 
raille eft d'une épatfTeur capable de fervir de chemife 
au Rempart qu'on y veut ajoûter en dedans, on s'é- 
cartera de ces vieilles Enceintes aux endroits où il y 
aura des Angles rentrans, afin d'éviter d'y faire des 
Plate-formes , parce que les Battions plats font d'u- 
ne meilleure défenfc : & Ton tâchera de conferver 
les Tours qui fe rencontreront dans le milieu des 
Courtines , parce qu'étant remplies de terre , elles 
ferviront de Cavaliers pour foudroyer dans \cs Tra- 
vaux des Ennemis. 

Si la Ville a quelque Fauxbourg qui ne foit point 
fortifiée, il eft dangereux que l'Ennemi ne s'en ferve 
avantageufement lorfqu'il s'en fera rendu le Maître, 
pour faire plus facilement fes approches à couvert, 
&de-là battre la Ville. C'eft pourquoy pour le pri- 
ver de cet avantage 9 il faut abattre toutes les Mai- 

M f fons, 
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fons, & tout ce qui peut couvrir les Ennemis & lés 
dérober à h vue des Affiegez , jufques à la portée du 
Moufquet, & mêmes au-delà. On ôtera auffi à l'En- 
nemi tout ce qui le peut fivorifer dans fes Tran- 
chées, comme les Cavins en les comblant de terre , 
& les Rideaux en les razant & applaniflant autant 
qu'il fera poffible. 

Si Ton veut conferver le Fauxbourg, & n'être 
point obligé à le démolir par la crainte d'un Siège , 
au cas que fa fituation foit plus propre à conferver 
la Ville , qu'à l'incommoder , & que la Ville ne 
s'en puUTe pafler , pour être trop petite , & trop 
peuplée, on renfermera ce Fauxaourgdans les For- 
tifications , comme dans un Ouvrage à Couronne 
qui ait plufieurs Battions également fortifiez par tout, 
en forte que la Fortification foit auffi régulière à une 
Tenaille qu'à l'autre : & fi l'on ne peut bas joindre 
les deux parties en une , pour n'en faire qu'un 
Corps de Place, on fera des Retranchemens & des 
Redoutes tout autour de ce Fauxbourg, en forte 
que chaque Pièce fe défende d'elle-même , & que 
Tune ne commande point à l'autre, de peur que la 
perte de la première ne caufe la perte de l'autre ; & 
quand on y voudra bâtir une Citadelle, on la con- 
ftruira dans un lieu commode , qui commande tout à 
la fois & à la Ville & au Fauxbourg. 

Par tout où les Foflez feront fecs, on les fera à 
fond-de-ctive , c'eft à dire autant profonds que l'on 
pourra, & afin que les Baftions foient capables de 
recevoir la terre qui fe tirç d'un fcmblable FofTé , & 
plus propres pour difputer le Terrain contre les At- 
taques , on les fera pleins , excepté quand ils feront 
détachez du Corps de la Place, auquel cas , il vau- 
dra mieux les faire creux, afin que fi l'Ennemi s'en 
faifit , il j puifle moins fe couvrir. Dans tous les 

Dehors 
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Dehors Jes Fofe font ^«kment profonds , nuis 
moios creux que le Foflé de la Ville» quand il eft 

Tout ce que nous avons dît fuppofe <jue la Ville 
ne renferme que h jufte étendue du Terrait) qu'il 
faut pour faire une bonne Place , mais lorfque YEa* 
ceinte eft d'une étendue fort vafte , il fuffira d'en 
fortifier une partie , fçavoir celle qui commande 
fans être commandée , toujours fur les avenues de 
la ville, & jamais dans le milieu , pour être tou- 
jours en état de recevoir du fecourc , quand même 
les Ennemis fe feraient faifts des maifons voilines t 
& pour empêcher que ces raaifons ne les couvrent , 
il fera bon d'élever des Cavaliers fur les Baftions 
de cette nouvelle Fortification , au bout de la- 
quelle vers la Campagne on pourra conftruire une 
petite Citadelle» fi k lieu eft affez haut , afin que les 
Affiegez s'y puiffent réfugier , & Féhre firme, c'eft 
à dire tenir bon , s'ils venaient à perdre la première 
Fortification* 

FerHfier mme PUce eft Cêmmdndé* fér quelque 

hauteur. 

LA Place qui eft difgraciee par le voifinage d'un 
beu élevé, eft dite Commandée, & le lieuéle^- 
vé s'appelle Commandement , qui eft Simple quand 
il eft de 9 pieds, Double quand il eft de 18 pieds, 
Triple quand il eû de %j pieds, & ainfi des autres 
en prenant la Jtautair de 9 pieds pour un Comman* 
dément. H y a d'autres tfpeces de Commandemens , 
que nous expliquerons ici par occafion. 

Lorfqu'une Emiaence qui commande dans une 
Place , y regarde , & bat par derrière f comme 
quand on void la Gorge d'un Baftion jitfqu'à l'Angle 

flanqué , 
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flanqué , le Commandement s'appelle de Revers : & 
quand une Eminence regarde en race f le Comman- 
dement fe nomme de Front : Se enfin quand cette 
Eminence ou hauteur découvre le long d'une Ligne 
droite , on l'appelle Commandement d'Enfilade , & 
Commandement de Courtine. 

On fe fortifie contre ces Commandemens par 
des Epaule mens , ou Parapets de terre pour fe cou- 
vrir , ou bien on leur oppofe des Gabions & des Ca- 
valiers: & quand on les a à fa difpofition , on les 
fortifie ordinairement avec des Tenailles , des For- 
tins, ou petits Forts, des Couronnes, & des Cor- 
nes , ces deux derniers Ouvrages ayant été inventez 
principalement pour cela. 

Pour fortifier une Place commandée , il faut que 
les Baftions foient conftruits folidement , avec des 
Parapets un peu plus élevez qu'à l'ordinaire ; ces 
Baftions doivent être pleins & oppofez aux Com- 
mandemens, pour y élever des Batteries & des Ca- 
valiers , en forte qu'ils puifTent commander les lieux 
éminens , & découvrir les cachettes de l'Ennemi. 

Cela fuppofe que le Commandement n'eft pas 
trop éloigné de la Place , comme de la portée du 
Moufquet, ou un peu moins que de la portée du 
Canon ; car s'il étoit éloigné de la portée du Ca- 
non , ou de plus , on n'en devroit faire aucun 
compte, parce que l'Ennemi n'en fçauroit incom- 
moder la Place. Quand le Commandement eft fort 
proche de la Place , on l'enfermera fi l'on peut dans 
les Fortifications de la Place , autrement on tâchera 
de l'occuper par un Ravelin ; & fi le Ravelin n'eft 

1>as alTcz grand pour l'occuper entièrement , on 
'occupera par des Ouvrages plus grands , comme 
par une Corne , ou par une Couronne , comme nous 
avons déjà dit. 

Que 
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Que fi Ton ne peut pas faire aucune de ces chofes * 
on bâtira fur l'Eminence un Fort , ou un Château , 
ou Citadelle , pour empêcher que l'Ennemi ne s'en 
faififle ; ce qui me femble tres-bon , quand même ce 
Fort feroit bien éloigné de la Place , comme d'un 
quart de lieuë : car ii l'Ennemi le néglige , il en eft 
battu de revers , & s'il l'attaque , il ne peut empê- 
cher le fecours de la Ville , & encore moins en- 
fermer ce Fort dans fa circonvalation , parce qu'elle 
feroit trop grande , & par confequent tres-facile à 
paffer pour porter des rafraichuTemens aux Affiegez. 

« 

Fortification des Places qui font fituees fur des 

lieux élevez*. 

LEs Places qui font fur des lieux élevez , fe ren- 
contrent ou fur des Montagnes, ou fur des Ro- 
chers. Celles qui font fur les Montagnes ont cet 
avantage qu'on n'y peut entrer ordinairement que 
par une ou deux avenues , & qu'ainfi elles ne font 
obligées qu'à fortifier qu'un ou deux cotez : car 
quand elles ont plufieurs avenues , elles ont befoîn 
d'être mieux gardées-& fortifiées, parce qu'on peut 
être furpris de plufieurs cotez. Celles qui font 
fituées furies Rochers font encore moins acceffibles , 
parce que leur Enceinte eft prefque toûjours efcar-* 
pée par Art , ou par la Nature. 

Pour les fortifier fur des Rochers , après avoir 
taillé le Rempart dans le Roc , on y élèvera un Pa- 
rapet de terre, &Fon fera tailler les parties du Ro- 
cher qui s'avanceront trop , & remplir de terre les 
lieux qui feront vuides , afin que ceux qui feront à la 
défenfe , joiïiflent d'un afpeÂ libre de tous cotez. 
Comme l'on ne peut pas faire le FolTé gueres plus 
profond que de quatre ou de cino pieds , à caufe de 

la 
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h dureté de la pierre , qui caufé une dépenfe exceflî- 
ve, oti le doit faire bien large, & couvrir les Baftionsr 
de la Ville avec des Contre-gardes en forme de Demï- 
baftions, Ôc auffi avec des Demi-lunes qu'on place 
dansleFofTé, enfbrte quelles tirent leur défenfede 
la Place, & qu'elles commandent à la Contrefcarpe 
& aux lieux d'alentour. 

Quant aux Villes qui (ont fituées furies Monta- 
gnes, ontcnivriraaufnicsBaftions qui peuvent être 
iimples ou doubles, avec des Contre-gardes , &Ie* 
Courtines avec de bons R a vélins , pour empêcher 
ïes Approches : & parce que ces Places ne font pas 
toujours exemptes du danger de h Mine, on remé- 
diera à cet inconvénient en comprenant le pied delà 
Montagne d'une légère circonvalation , que Ton 
creufera de telle forte, <jue les Cavaliers, auffi-bien 
que les gens de pied j foienr à couvert. 

On fortifiera les endroits de h hauteur , oùf 
l'Ennemi fe pourrbit loger, par dés Bonnettes , qui 
font des avances de terre faites comme un Ravelin , 
ce qui fait qu'on les appelle auffi Flécher. Elles n'ont 
point de Foffé , mais feulement un Parapet hautdfé 
trois pieds , & bôrdé d'une PalHFadè : & pour eri 
rendre l'accès plus difficile aux Àflîegeans , on ajou- 
tera une autre Paliffade éloignée de la première de dix 
ou douze pas, & haute feulement de trois à quatre 
pieds hors de terre. 

Si la Ville eft en partie fur le penchant , Se en 
partie au pied de la Montagne : on fortifiera fepa- 
rement la partie haute de la Ville 1 , en forte qu'elle 
foit détachée de celle d'en bas , afin que fi celle-ci 
eft prife par l'Ennemi , la plus haute qui eft la plus . 
forte, fervederctraitepourytenirbon. C'eftdartë 
celle-là où l'on rient les Magazifisfif les Munitions, 
& auffi les Cifternes qu'on y doit faire pour retenir 

& 
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&conferver les Eaux des Pluyes , lors qu'il n'y a ni 
Puits , ni Fontaines , comme il arrive fouvcnt. 

Fortifitr une Place fit nie prêche fune RH/iete. 

PRemierement fi la Rivière fait fon Canal au trâ- fo- 
yers de la Place, elle y doit entrer &en fortir par 
une Courtine , qu'il vaut mieux ouvrir qu'un Ba- 
ftion qui n'eft pas fi bien flanqué : & fi la Rivière eft 
étroite , il fuffira de faire dans la Courtine une petite 
Arche, qu'on fermera par une double grille de fer i 
& pour éloigner l'Ennemi, on bâtira du 5 côté où on 
le craint, un petit Fort fur des Pilotis à la portée du 
Canon. 

Si la Rivière eft plus large , en forte que pour- 
tant fa largeur n'excède pas la longueur ordinaire 
d'une Courtine, qui eft d'environ 70 toifes , on 
fera un Baftion de chaque côté, afin que le pafTage 
fok mieux flanqué : & pour le mieux flanquer en- 
core à fon entrée & à fa fortie , on y plantera des Palif- 
fades, & pour empêcher les furpnfès , on fermera 
l'entrée par une chaîne de ièrfoû tenue par de petits 
batteaux , ou par des pièces de bois , laquelle on. 
étendrala nuit depuis l'un des bords de la Rivière juf- 
qu'à l'autre. 

Si k largeur de la Rivière furpaflè la longueur de 
la Courtine , en forte que pourtant elle n'excède 
pas la portée du Moufquet, on fera un Demi baf- 
tion de chaque côté , dont chaque Capitale foit le 
long de la Rivière, afin que ces deux Capitales op- 
pofees fe défendent mutuellement avec le Moufquet, 
car fi Ton y faifoit des Battions entiers , leurs faces op- 
pofées qui feraient du côté de la Rivière , ne pour- 
roient point être défendues , & encore moins fe dé* 
fendre l'une l'autre 

Enfin 
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Plan- Enfin fi k largeur de k Rivière furpafle de beau-» 
chc 54. COU p j a Ligne de défenfe, & que fa profondeur foit. 
72 lg " telle qu'on n'y puhTe avancer aucuns Ouvrages qui 
fè puifTent flarjquer l'un l'autre , à caufe de leur 
eloignement ; il faudra fortifier cette Ville comme 
deux Places feparées,& faire à droit & à gauche des 
Redans qui fe flanquent les uns les autres : & pour 
éviter les furprifes , on pourra conftruire fur les Ri- 
vages oppofez deux Redoutes un peu hautes , pour 
y loger des Sentinelles , qui y monteront avec une 
longue échelle , que k Sentinelle retirera quand 
elle fera montée. 
Plan- Secondement fi la Rivière ne fait que baigner un 
che 51. des cotez de la Place, & que cecôtefoit fort long* 
*9«*ig- comme AB, parce que cet endroit eft de difficile 
abord , fur tout quand la Rivière eft beaucoup lar- 
ge , il (unira de le fortifier avec uufimple Rempart & 
des Redans , pour nettoyer la Rivière : & il fera bon 
de faire fur le milieu un Ravelin , ou bien un Ba- 
ftion plat , pour y loger du Canon , qui tiendra tout 
le côté AB en bonne défenfe , & d'élever à chacune 
de fes deux extremitez A , B , un Cavalier , pour 
battre & découvrir les avenues de la Rivière. 

On fait ordinairement au-4elà de k Rivière 
quelques Ouvrages pour fortifier le Pont , quand il 
y en a un , comme un Ravelinî, qui doit être défen- 
du de la Place par le Mou/quet : & fi la Rivière eft 
plus large que de la portée du Moufquet , au lieu 
d'un Ravelin , on y fera un Ouvrage à Corne , ou à 
Couronne, principalement fi au-delà du Pont il y a 
des Maifons , tant pour conferver les Habitans , que 
pour garder le Pont. 

Pour fortifier l'autre côte de la Pkce, qui re- 
garde la terre , on verra félon k longueur du grand 
coté AB,qucI Polygone y conviendra le mieux, an 

cas 
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cas que le Terrain permette une Figure régulière, Ptiû~ 
qu'on fortifiera par les Méthodes précédentes , en c ^ c M* 
forte qu'il y ait deux Baftions ou deux Demi-baftions 6 * ' * 
aux extremitez du côté AB * & que ce Baftion ou 
DemUbaftion occupe toute la terre, pour pouvoir 
de-là plus commodément repoulfer l'Ennemi qui ap- 
procheroit le long de la Rivière. 

Parce qu'il eft trés-important que le bord de la Ri- 
vière foit bien gardé , & que dans cet endroit il ne ft 
rencontre bien fou vent que des Demi -baftions, iï 
fera necefTairedele fortifier encore par quelques De* 
hors, comme par des Ouvrages à Corne, & pardet 
fus on y ajoute des Ravclins , & encore en cas de né-» 
ceffité on fait fucceder à ces Ravelins d'autres De- 
hors* 

Fortifier une Plâcefituie fur le tord de U Merl 

L Es Villes bâties au bord de la Mer fe fortifient 
auflî du côté de la Terre comme à l'ordinaire» 
&le côté de la Mer fe fortifiera par un bon ParapeC 
foûtenu par une forte Muraille > & afin que ce Pa- 
rapet fe puifTe défendre , on luy donnera la figure 
d'une Tenaille , d'un Demi-baft ion , ou d'un Baf* 
tion entier , & on élèvera de diftance en diftance 
des Cavaliers ou Plate-formes , dont l' Artillerie fer- 
vira pour éloigner l'Ennemi & le tenir à la largue t 
& pour empêcher encore mieux que les Barques ne 
puiffent approcher , on pratiquera fous l'Eau de* 
Ecueils Enfin on ordonnera fi l'on peut la Fortifica- 
tion de la Ville , en telle forte que l'entrée du PorC 
£e trouve au milieu d'une Courtine , afin que l'en- 
trée & la fortie en foit défendue par le Flanc oppofé 
de chaque Baftion. 

Les Ports fe fortifient de la même façon qUe l'eti-^ 

■ * • 
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trée des Rivières , & encore drîeux par des Citadel- 
les qui flanquent leur entrée , & au défaut des Cita- 
delles on fortifiera les Rivages de Cavaliers & de 
Plate-formes , dont l'artfilerie fervira pour empê- 
cher l'Ennemi d'approcher , & les Pirates de ve- 
nir brûler & piller les Vaifleaux qui feroient à 
l'Ancre, . 

Fortifier une Ville fit née proche d'un Ldt. 

T Orfqu'une Ville fe rencontre proche d'un Lac 
qui aboutit par quelqu'une de fes extrémités 
dans la Terre ennemie , pour éviter les furprifes on 
pouffera la Fortification dè la Ville jùfques aux eaux 
du Lac , & pour empêcher l'approche des Murailles * 
on fera entre le Lac & la Fortification de la Ville 
une Fauffe-braye foûtehuè* par une petite Muraille : 
& s'il fort de ce Lac quelque Rivière qui paflè par la 
Ville , on eh fermera l'entrée & la fortie » cornent 
nous avons dit ailleurs. 

Fortifier une tlàce fimie dàns une IJU. 

T Ès PÏaces qui font dans une Ifle , n'ont pas be- 
foin d'une Fortification bien régulière , parefc 
que l'Ennemi ne peut pas faire des Batteries ftables , 
\ caufe du mouvement continuel des Vaiffèaux, auffi 
les Battions pour être fort aigus n'en feront pas 
moins forts: mais an lieu de Battions, on fe petit 
contenter de fimple Redans , qui fe défendent les 
uns lès autres, car quoique l'Eau fetve de Fortlf ca- 
tion naturelle à une femblable Place , néanmoins el- 
le a befoin d'être un peu fortifiée, parce qu'elïe peut 
être fuxprife par une Flote ennemie. 
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AvAutégti & Defiivémtaget des dt fer eûtes 
Jttuusims diurne Place. 

♦ * 

QUoique ce difeours 4c puifTe appliquer suffi bien 
à une Place régulière qu'à une îrreguliere , néan- 
moins il regarde principalement les Irregùlieres. On 
difhngue les Places ou félon leur Figure , qui peut 
être utiQuarre, un Pentagone, unExagonc, Sec» 
entre lefquels quelques-uns peuvent être irreguliers , 
dont nous avons fufrtfamment parlé : ou bien à l'é- 
gard de leur (ituation , en ce que les unes font C tuées 
dans un Païs fec Ôc élevé : les autres dans une 
Plaine, qui peut être fablonneufe, ou bien de bon- 
ne terre forte &grafle, ou bien encore marécaeeufe 
Se dans les Vallées. Enfin les autres font iituées fur 
le Rivage d'un Lac , ou proebede la Mer , ou de 
quelque Rivière , ou bien dans une Ifle , ou dans 
quelqu'autre lieu environne d'eau. Toutes ces Pia-t 
ces ont les avantages & les defavantages fui vans. 

• .. . > 

Des P Lues (itnies fur mies Lieux élevez.* 

|* Es avantages d'une Place fîttuée fur une Monta- 
gne ou fur un Rocher , font premièrement 
qu'elle jouit d'un bon air. EUe ne peut erre miné* 

S difficilement. Si la Fortification occupe tout le 
met , elle eft plus meurtrière qu'aucune autre , 
parce qu'elle découvre tout autour les Travaux de 
l'Ennemi , qui dans fes approches fie fçawroit 4e-» 
ver aucun Ouvrage qui commande à la Place^ étant 
contraint de faire fes Tranchées fort hautes , pour 
n'être pas vu de la Place, 8t encore plus le Parapet 
des Batteries , afin que fon Canon foit à couvert par 
i fou Recul : & enfin quoy qu'il fafle , il tft toujours 

N % àfc 
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à la vûë de ceux de la Place qu'il ne fçauroit voir. 
Les Montagnes font d'elles-mêmes fi fortes , qu'il ne 
faut pas beaucoup de peine à aider la nature par 
l'art, de forte que la Fortification s'en peut faire I 
peu de frais , n'ayant pas befoin d'un haut Rempart , 
ni d'unParapet bien élevé : & comme l'on n'y peut 
entrer ordinairement que par une ou deux avenues , 
on n'eft obligé que de la fortifier & défendre que 
de Ce côté. Si la Place eft inacceffible , l'Ennemi ne 
la fçauroit forcer , & en y mettant une bonne provi- 
fion de vivres, elle peut tenir fort long- tems , fans 
qu'il foit befoin d'une forte Carnifon pour la gar- 
der; ; Enfin dans les fortiesceux de dedans ont Ta- 
jg. M. H- ta. , ft de «« fc 

*. Les defavantages d'une Place fi tuée fuT un lieu 
élevé f font premièrement que la Place eft ordinai- 
rement petite, fur tout quand elle eft fituce fur le 
fomraet d'une Montagne , ou d'un Rocher , de 
forte qu'on n'y peut bâtir que quelques Châteaux, 
qui ne peuvent pas être d'une grande refiftance : & fi 
l'on ypeut conftruire quelque Fort confiderable', il 
eft difficile de le faire régulier, à caufede la Figure 
capricieufe, que la nature femble avoir donné à ces 
fortes de lieux , & qu'il eft comme impoflîble de 
changer pour luy en donner une plus régulière, 
quelque foin qu'on y apporte. Ces lieux manquent 
ordinairement déterre pour les Fortifications , dont 
la hauteur démefurée facilite les approches , parce 
qu'il eft mal-aifé de tirer le Moufquet de haut en 
bas, lorfque le Parapet eft d'une jufte épaifleur : & 
encore moins le Canon , qui fait plus de mal étant 
tiré de bas en haut , que de haut en bas. Outre la 
difficulté du charroi & du trafic, un fembkble Lieu 
manque fouyent d'Eau > ï quoy néanmoins on re- . i 

med^e 
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medie par des Cifternes , qui retiennent & confer- 
vent les Eaux des Pluyes. Comme le Fofle dans un 
Lieu fec doit être étroit & profond , on eft obligé 
de le faipe tout au contraire , c'eft à dire plus large 
& moins creux , pour le moins là où il y a du Roc , 
par la dureté de la pierre , & par la dépenfe qu'il 
faut faire pour la tirer. Ces Places font fujettes à 
être furprifes par Efcalade , parce que la Garnifon 
étant petite , & fe fiant à la force de la Place , ne^ 
glige fouvent de faire bonne garde. Enfin la terre 
étant ordinairement fablonneufe , n'eft pas propre 
aux Fortifications, ne pouvant pas être de longue 
durée , tant à eau fe des Pluyes qui la détruiront 
bien-tôt , qu'à caufe du Canon ennemi qui la pourra 
facilement démolir. 

Les Lieux qui font fur la décente , & par confo- 

3uent commandez , quoy qu'ils foient élevez , font 
éfe&ueux & difficiles à fortifier , & il y faut reines 
dier en enfermant, s'ilfe peut, le.Commandemenc 
dans les Fortifications, ou bien enfaifant, comme 
nous avons déjà dit ailleurs , quelque Château ou 
Citadelle au Lieu qui commande : & fi l'on ne 
peut faire ni Puneui l'autre de ces deux chofes , il 
faut fe couvrir de plufieurs Pièces les unes devaritf 
les autres, comme d' Ouvrages £ Corne , à Cou* 
ronne, Bec: 

Les Places fituées dans des Vallées environnées 
de Montagnes de toutes parts , font fi défeétueù* 
fes, qu'il vaut mieux les laifler , que de tâcher & 
les fortifier, parce que quoiqu'on fafïe , FEnnemî 
«tant logé fur les Eminences , fbudroyera tout dan* 
la Campagne & dans la Place avec fon Canon» 

» 
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! Z># j Mot» jGrir/fi *«# PAtwr. 

T Es avantages d'une Place fituée dans une Plaine, 
font premièrement l'étendue de la Campagne , 
qu'on* pourfe fortifier àplaifir, de prendre une Fi- • 
gure régulière convenable à la capacité de la Place, 
quand le Terrain eft par tout égal & uniforme. 
Comme la Terre y eft ordinairement bonne & li* 
monneufe , on s'en peut fervir avantageufement 
pour les Fortifications , t ant pour les Remparts & 
les Parapets , que pour les Cavaliers & pour les De- 
hors , que Ton' pourra fiiirc grands & bien flanquez , 
par l'abondance de la Terre , & pour la commodi- 
té du Terrain , afin de fe retrancher plus facilement 
fi Ton eft attàqué. Le Terrain d'alentour eft fertile 
& fournit ordinairement ce qui eft neceffa ire à la 
Place , tant pour les hommes que pour les bêtes. En- 
fin une fanbkbte Place eft tres-propre pour le com- 
merce , principalement quand die eft bâtie le long 
chine Rivière, qui fteilite le tranfport des chofet 
Beceflaires. » : .m.v r 
tf Les defavantiges d'une Place bâtie dans une 
Haine, fonr premièrement que l'Ennemi jouit des 
mêmes avantage! que ceux de la Place, parce que 
trouvant la Terre bonne, il fait avec facilité fes Li- 
gnes de CirconValbtîon & (es Approches. La bon- 
té &c la fertilitrdu Terroir luy donne de quoy faire 
ftbfifter fob Armée , & principalement la Cavale- 
rie, &: il jouit encore mieux des fruits du Pais que 
ceux delà Place > qui font enfermez. Enfin la Terre 
étant gralTe eft plus jpropre à y faire des Mines, & 
la Place eft expofee de tous cotez. 

t. 

* ? Des 
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Des Plé€$i fituiêt dans nn Lié* Maricagenxi 

T Es Places qui font dans un Terroir maréca- 
*^geux, Se environnées d'Eau deplufieurs cotez 
font très- fortes , & ont cet avantage qu'on ne les 
peut attaquer que par peu d'endroits, qui peuvent 
être bien fortifiez en avançant plufieurs Ouvrage* 
les uns devant les autres , en forte que les plus 
grands Ouvrages foient oppofez du côté de PEn- 
neipi, pour l'empêcher d'approcher. De plus la Pla- 
ce n'a befoin que d'une légère Fortification , & d'u- 
ne petite Garnifon , parce que les Affiegeans ne 
peuvent faire facilement des Batteries , ni des Li- 
gnes d'approche, étant contraints de tranfporterde 
k terre ailleurs. Enfin de femblables Places font or- 
dinairement exemptes de la Mine. 

Mais elles ont ces defavanrages , que l'air y eft 
mauvais , & que la dépenfe eft exceffi ve quand oa 
les veut bien fortifier , parce qu'on ne trouve pas 
de terre pour les Fortifications , car on rencontra 
bien-tôt l'Eau quand on creufe ks Foflez , ce qui 
oblige à amener la terre de loin , & le fondement 
eft u mol , que bien fouvent les Battions s'enfon- 
cent & fè ruinent d'eux-mêmes , à moins qu'ils ne 
foient bâtis fur de bons Pilotis , comme à Amfter- 
dam. Enfin l'Ennemi peut tres-facilement fermer 
les péages, & les Marais peuvent fouvent être vui- 
dez par la rupture de quelques Canaux , Digues , ou 
Eclufes fituées proche de la Ville , ce qui fait que 
l'Ennemi s'en peut rendre le Maître avec facilité au 
préjudice de la Place , mais quand on craint cela , 
on doit couvrir ces Marais par des Forts , pour re- 
pouffer l'Ennemi t & l'empêcher de riea entrepren- 
dre de ce côté-lsL 

M s ♦ îl 
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Il y a de certaines Places dans la Zélande , 8c dans 
pne partie de la Hollande, où le Terrain eft fi bas 
qu'on peut facilement inonder toute la Campagne , 
quand on veut , en rompant les Digues , comme 
l'on fit à Landrecy , où une grande partie de PAr- 
jnee Efpagnole qui Taffiegeoit , fût fubmergée. 

J)es PUees Jituies fur le Rivage des Mers & dee 

Rivières. 

LEs Villes aflifes fur le bord de PEau ont cet avan- 
tage , qu'on n'y a pas befoin d'une forte Garni-» 
fon, 8c que le côté qui regarde PEau fc peut forti- 
fier quelquefois à peu de frais. On y peut aufïi à 
peu de frais & avec facilité conduire les rafraichif- 
iemens neceffaires , principalement aux Places Ma- 
ritimes, parce que les Armées Navales ne peuvent 
pas toûjours demeurer devant la Place , . à caufe 
des tempêtes. Il faut de grandes forces à l' Ennemi * 
pour fe pouvoir rendre Maître d'une telle Place, 
parce qu'il la doit neceffairement aflieger par Mer & 
par Terre* Enfin le voifinage des Fleuves & des 
Mers rend une Ville Marchande & commode pour 
les Arts, 8c mêmes pour l'Agriculture, 8c pour la 
conduite du bois, des vivres, 8c de toutes les au- 
tres chofes neceffaires pour la fubfiftance des Habi- 
fans 8c de la Garnifon. 

Si ces Places font comme celles de la Zélande & 
de la Hollande , l'Ennemi s'étant rendu Maître des 
Digues, en les ouvrant il pourra fubmerger tout le 
Païs , au grand préjudice de la Place j 8c pareille-» 
faent s'étant faifi des Digues 8c des Eclufes , qui 
jnaîtrifent le cours de la Rivière , il pourra par des 
levées arrêter le cours de PEau 9 8c inonder toute 
Ja YiUc , pu p^pr le moins une partie, La Rivière & 



Digitized by Googl 



Db la Fortification ikrigwlïirï. <zoi 
la Mer communique à l'Ennemi par le moyen des 
Batteaux le même avantage qu'à ceux de la Ville , 
qui ont à craindre non-feulement Y Ennemi voifin, 
mais encore les plus éloignez , qui peuvent fur«< 
prendre la Place par, une Flotte imprévue, L'Enne- 
mi peut fans beaucoup de peine fermer la Rivière par 
le moyen de quelques Batteaux & de quelques Pon- 
tons , & ainfi empêcher le fecours de Vivres & 
d'Hommes que la Garnifon peut efperer de ce cô- 
té-là: Enfin il n'arrive pas toû jours qu'une telle Pla- 
ce puifle être fortifiée commodément & à peu de 
frais , tant à caufe des Ponts , dont elle ne peut pas 
fe paJTer , qu'à caufe des Ouvrages détachez qu'on 
eft fouvent obligé de conftruire au-delà de la Ri- 
vière , pour garantir la Ville de ce côté-là , & de 
plufieurs autres Ouvrages , comme de Digues , de 
Canaux, d'Eclufes, de Moulins, de fortes Palifl^- 
des, & autres chofes neceflàires pour s'oppofer è 
la violence de l'Eau. . } > 

Des Forurejjfis ilevies dans hs Ijlts, 

T Es FortereiTes qui font élevées dans dés Mes 
éloignées du Continent dè la portée du C*- 
non ou de plus , ont cet avantage qu'elles ne font 
point fujettes à l'effort de l' Artillerie , qui dans une 
telle diftance ne peut pas l'endomnjager : mais le 
Canon des Vaifleaux ennemis la peut extrêmement 
incommoder. Les Habitans d'une Me peuvent em- 
pêcher la décente de l'Ennemi avecaflez de facilité? 
mais auffi ils peuvent avec la même facilité être fur- 
pris par une Flotte ennemie. Enfin la Place s'y peut 
aifément fortifier & à peu de frais : mais cela fuppofc 
que la terre fe trouve propre pour les Fortifications, 
autrement la dépenfe fera confidence j outre que 
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peurrefîfter à la Marée , ou à l'impetuofité d'un 
•Fleuve , on cft (bu vent contraint de leur oppofer 
des Digues , des Levées , & des Pointes de terre. 

Dn choix inné PUee epten vent fortifier. 

pAr les avantages & les defavantages qui naiffent 
X de la différente (Ituation d'une Place , defquels 
nous venons de parler, il eft aifé de faire le choix 
de l'endroit le plus commode , pour y bâtir une For- 
terefle. 

On doit s'attacher principalement à une bonne 
température de l'air , & à la bonté des eaux , parce 
que le mauvais air engendre la Pefte , & que les 
eaux corrompues caufcnt la Fièvre & le Scorbut, 
ce qui produit bicn-t&t la ruine entière d'une Gar* 
nifon affiegée. 

- Il faut prendre une (ituation autant avantageufc 
qu'il fera poffible , en forte que la Place commanda 
fans être commandée , qu'elle foit difficile à être 
affiegée y & qu'en cas de Siegç elle puilfe être fe- 
«ouruë malgré *Ies Ennemis : & enfin que le Ter- 
rain foit bon & propre à la conftruc^jon des Ou- 
vrages, 
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CINQUIEME PARTIE. 
DE LA FORTIFICATION 

t 

à > 

OFFENSIVE. 

Ç\N appelle Fortification offenfive , ou Attaque 
des Places , l'Art d'aflîeger & de prendre 1er 
Places fortes, cequife fait ou par famine , ou par 
force. Quand on veut prendre une Place par famine, 
H fuffit de la Bloquer, ou Inveftir, c'eft à dire d'en 
fermer tous les paflages , pour empêcher fes Con- 
vois , & retenir les Habitans dans la Ville , étant 
certain, que plus il en demeurera dans la Place, 
moins ks Provifions en dureront. Quand on la 
veut prendre par force, on ne peut pas dire precifô* 
itient de quelle maniçre on la dok affieger , parce 
que toutes les Places ne font pas fituées d'une me- 
m«e façon , & que cejà dépend principalement de la 
penfée du General , ou du principal Irtgehieur; 
aufquels on rfofe pas ordinairement contredire : \ 
mais on pent dire en gênerai , qu'il en faut appro- 
cher à couvert par des Tranchas , qui fè condui* ' 
fcnt jufqu'au pied de la Muraille delà Ville, oùTon 
donne divers Aflauts , comme nous dirons plus 
particulièrement dans la fuite. 

Nous parkfrûns4ci fuccimaement du moyen dç 
former un Siège devant une Place , foit pour la pren- 
dre à vive force , ou pour la réduire par famine , 
après avoir dit que le deffein du General étant de 
' s'en rendre le Maître > il doit auparavant que de 

lien 
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entreprendre , être bien informé des avantages 
& des defavantages de h Place , par un Plan fidèle 
de la Forterefle & de tout le Voifinage , j ufques à un 
quart de lieuë, ou une demie lieuë, ou bien par le 
rapport d'un homme d'efprit , adroit , & fçavant 
dans les Fortifications , afin que félon la qualité de 
la Place il entreprenne judicieufement le Siège qu'il a 
deflèin de faire , lors qu'il en aura reçu l'ordre du 
Souverain , qui a refolu enfon Confeil de Guerre la 
prife de la Place. 

Voulant faire un Siège devant une Place , il faut 
confiderer fi l'on a à craindre une Armée ennemie 
qui pourroit la fecourir , ou fi étant abfolument 
Maître de la Campagne , on ne doit rien craindre. 
Au premier cas , fçavoir lorfque l'on craint un Se* 
cours de gens , ou de vivres , il faut faire une efpece 
de Rempart ou Levée de terre , compofée d'angles 
rentrans & faillans , qu'on appelle CimnvalUtion , 
par des lignes qui fe défendent les unes les autres , 
qu'on nomme Lignes de Circonvallation , & qui en- 
tourent la Place , & fen fopt éloignées de la portée du 
Canon, 

Au fécond cas , fçavoir lorfqu'on ne craint rien, 
il fuffitde difpoferles Quartiers de l'Armée par or- 
dre , & fans perdre Je temps à faire des Forts , on 
l'employc aux Tranchées Rapproche , qui font des 
chemins creux couverts d'un Parapet du côté de la 
Place , qui -ço/iduifen t à couvert par des lignes obli- 
ques les Arçaque$ : des Affiegeans jufqu'à la contrç- 
fearpe. 

Nous parleras plus particulierément des Tran- 
chées d'approche & de la Circonvallation , après 
que nous aurons dit quelque chofe des Forts de 
Campagne, pour parler enfuite des Batteries , des 
Galeries, & des Mines* , " ^ - % 
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D« ftw de Campagne. 

y Es Forts de Campagne , qu'on appelle auffi For* 
tins , fervent non-feulement pour les Sièges, mais 
encore pour les Places fortifiées , parce qu'il fe ren- 
contre quantité de Places qui font commandées de 
quelque hauteur, ou qui ont leurs avenues & che- 
mins eritre-coupez deRivieres , de Ponts, ou d'Emi- 
nences , dont on veut s'aff urer , & alors on ne le peut 
mieux faire qu'en élevant des Forts de Campagne 
proche ces lieux-là. Ainfi deux raifons nous obli- 
gent d'en donner ici la conftru&ion. 

> 

' Conftruire un Fort i Demi- bafiious. 

J, E F °rt à Demi-baftions fe fait en Triangle , ou en 
Quarré , & quelquefois en Pentagone , & ils fe dé- 
crivent tous trois d'une même façon , telle que vous 
Fallez voir pour le Quarré, qui fervira de Modèle 
pour les d eux autres. 

Pour décrire par exemple le Demi- baftion EFG, Pl*n- 
prolongezlecôtéADvers G, en forte que le prolon- chc J£ 
gementDGfoit égal au tiers du même côté AD. Fai- 75 * 
tes aufli la Demi-gorge DE égale au tiers du côté DC, 
ou à la Capitale DG. Enfin tirez du point E,fur CD, 
le Flanc perpendiculaire EF égal à la moitié de la De- 
mi-gorge DE , pour avoir la Face GE. Ceft de la 
même façon que 1 on fera les trois autres Demi-ba- 
ftions , & le Quarré fe trouvera fortifié, auquel dn 
ajoutera en dehors un Relais & un Foffé, &ende- 
dansunRempart &un Parapet, avec fi Banquette, 
iuivant leurs largeurs, que nous avons marquées en 
nombres qui reprefentent des Pieds, dans le Profil, 7* R* 
qu ilnctopasdifficilcdcd^ 

Le* 
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ic6 Traité m Fortiwc*t. V. Paet. 
plan- Les côtez d'un femblable Fortin font ordinaire* 
<kc 55. ment de iy à xo toifes , quand ils font employez 
74'fig« p OUr i a circonvallation : car on les fait bien plus 
grands , quand on les veut faire fervir à d'autres 
chofcs , comme pour occuper quelque hauteur , 
pour arrêter une Armée , pour garder un Pont 9 
- pour couper & empêcher un paffage , &c. fuivant la 
«eceffité des lieux où on les veut bâtir. Entre tous 
les Fortins , le Quarré eft le plus commode & le 
plus ordinaire , qu'on fortifie quelquefois à dou- 
bles Demi-baftions , ou à Battions coupez , comme 
pian- ABC D , en dormant la cinquie'me partie du côté aux 
•hc 5 6. Demi-gorges DE, CE , & autant aux Flancs perpen- 
7S- ri g- diculairesEF , ou feulement la fixiéme partie , 8c 
en tirant des Lignes razantes , qui donneront fur les 
cotez prolongez les pointes G, &c. 
7*.Fig. ; Si le Quarré eft plus long que krge , comme 
ABCD , dont la longueur AB eft double de la lar- 
geur BC , on pourra faire fur le milieu des deux 
grands cotez AB , DC , des Battions plats , donnant 
à la Demi-gorge EF , & au Flanc perpendiculaire 
FG, la dixième partie (to même côté, & enfai&nt 
la capitale EH égût àla Goree FF. On en pourra 
faire autant fur le milieu des aeux autres côtez plus 
petits AD , BC » ou bien feulement une Ava*c* 
KLK, en donnant à fa Demi-gorge OC, & àû Ca- 
pitale IL , environ la cinquième partie du même 
côté,&c. . 



Décrire une Reitute. 

" r 

77.Fig* /^Omme les Redoutes y qu'on appelle «iffi 

, fe font à la hâte en temps de Guerre , dms 
une CirconraUation , pour ferviroeCorps-de-Gaide, 
fc afTurer la CircoavaJUatioa contre la Coowvalla. 
: tion f 
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rion , & les Lignes d'approche; èti les ftit Amplement Pla»* " 

auarrées fans aucunes défenfes , Cômme ABCD , 
ont les côtez peuvent être de tô, de if, ou de 77 * 
10 toifes , félon la capacité éa Terrain , & le nom- 
bre d'hommes qu'on y veut mettre. On luy donne 
en dehors un Relais & un FoflTé, & en dedans un 
fimple Parapet avec 6 Banquette * fek>n leurs lar- 7i.Fi* 
geurs que vous voyez marquées en nombres qui re* 
prefentent des Pieds dans le Profil , qui par ces 
nombres ainfi marquez , fe peut très-facilement dé. 
crire. 

jXcrirenn FortkEttilt. 

QN appelle Fort à Etoile , ou Amplement Etoi- 
le , une efpece de Redoute compose d'An- 
gles rentrans , & d'Angles failfcms, dont onfefert 
non-feulement dans la Circonvalhtion pour s'aflu- 
rer de fon Enceinte , & à fortifier les Quartiers 
d'un Siège , mais auflî pour environner quelque 
Porte qu'on veut conferver , comme pour enfermer 
de petits Châteaux , des Eglifes , & d'autres lieux 
particuliers qui fe rencontrent proche des Villes. 

Ce Fortin fefaità quatre, à cinq , ou à fixPoin- Plan- 
tes , & quelquefois à fept & à huit Pointes , ou *7- 
Angles faillans , dont chacun eft de 60 degrez dans 79 ,F * 
le Quarré, de 80 dans le Pentagone, &de90 dans 
les autres Poly|onfes : & par conséquent fa moitié 
KAC de 30 degrez dans te QuamÉ , de 40 dam 
fe Pentagone , & de 4? dans les autres Poly* 
Jones, 

La ligne DE , qui eft parallèle à la TenaiHe ÀC f 
ttanine le Rekis , la ligne FG fcFoflS, la ligne ttl 
le Parapet, en ytomprenahtfenTaîud, & la ligne 
KL la place des ttdis Banques, doitt les largeurs 
fe ^nftWtto^{>arrBchelfc fMWctdieredu Plan , de 



oecore 



Digitized by Google 



%o% Trait* be Fortificat. V. Part* 
fit*- encore mieux fur le Profil par le nombre des pieds, 
che 54. que nous avons ajouté à chaque ligne» 

Quoique nous ayons donné des Profils differens 
pour ces Forts de Campagne, il ne faut pourtant 
pas s'arrêter à leurs mefures comme à des propor- 
tions neceflaires & invariables : car fuivant la quali* 
té du Terrain , & félon que le Fort qu'on entre* 
prend eft plus confiderable , on peut agrandir les 
Profils , cela dépendant de la prudence de l'Ingé- 
nieur. 

Diverfes manières pomr fortifier un TriémgU 

équiUtcrtl. 

- 

PArce que le Triangle équilateral eft trop impar- 
fait, n'ayant pas aflez d'étendue pour pouvoir 
être bien fortifié , nous ne l'avons pas mis dans la For- 
tification régulière, quoi qu'il fe puifle fortifier ré- 
gulièrement , & auffi en plufieurs autres manières 
différentes , comme vous allez voir. 

Première Méthode. 

II. îig. TpRemierement fi l'on veut fortifier un Triangle 
X équilateral , comme ABC, avec des Baftions, 
on pourra donner à chacune des Demi-gorges AD, 
BD, la cinquième partie du côté AB, & la moitié 
de la Demi-gorge à chaque Flanc DE , qui doit être 
perpendiculaire fur la Courtine , après quoy la Pointe 
G au Baftion fe trouvera par des Lignes de défenfe 
razanté. 

Comme Ton ne peut pas éviter d'avoir les Faces 
trop longues, &lcs Angles flanquez trop aigus, on 
pourra mettre un Ravelin devant la Courtine, fi le 
Plan cft de confequence ? çomaiQ par exemple s'il 

enferme 
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De la Fortification offensive. 209 
enferme une Ifle , car s'il ne fert que pour un 
Fort de Campagne , qui ne doive point fouffrir de 
Siège , ce Ravelin me femble aflez inutile. 

Seconde Méthode. 

ÇytJ peut auffi fortifier un Triangle équilatera! , Plan- 

comnie ABC, en conftruifant fur le milieu de chc 
chaque côté un Baftion plat, dont chaque Demi- 8l * 
gorge DE , 6c chaque Flanc perpendiculaire EF , 
foit la cinquième partie de la moitié AB , ou BC , & 
la Capitale DG égale à la Gorge EE. Il cft évident 
qu'un Triangle fortifié de la forte n'eft bon que 
pour un Fort de Campagne, parce que les Faces de 
fe Baftions plats ne font prefque point défendues, * 

Troifieme Méthode. 

* • 

r"\Uand un Triangle équilateral eft deftiné pour Plan- 
^un Fort de Campagne , comme ABC , on le ch c 1* 
fortifie ordinairement par des Demi-baftions , ce 8 4 ,Fl S" 
qui fe peut faire en prenant chaque Demi-gorge f 
comme CD , égale à la cinquième partie de fon 
côté BC , & le Flanc perpendiculaire DE égal à la 
moitié de cette Demi-gorge , & enfin en prolon- 
geant le côté AC en F ,• en forte que CF foit <%ale à 
CD , pour tirer la Face EF , &c. 

Quatrième Méthode. 

fjN peut encore fortifier le même Triangle 
équilateral ABC par des Baftions coupez , qu'on 
appelle auffi Baftions accolez* , en faifant la Demi- 
gorge CD égale à la quatrième partie du côté AC , Sj.Fig, 
ou BC , & en donnant au Flanc perpendiculaire DE 

O la 
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f |*a- la moitié de la Demi-gorge CD ; après quoy on \u 
59. rera une Ligtie mante , pour y prendre la Face EF 
• *'S- égale à ligne EC , & pour joindre là Tertaillç CF , 

• ■ 

Cinquième Méthode. 

ËNfin l'on peut aflêz bien fortifier un Triangle 
éqiiilateral , comme ABC , par une Tenaille ren* 
forcée, qu'on peut faire fur chacun de fes Angles, 
lorfqu'on a affez de place dans la Campagne , ou affez 
de temps, & que le Prince en veut faire la dépenfe, 
en cette forte. 

Ayant tiré du centre D, les Rayons D A , DB , 
chc\Y DG, tirez par tous les Angles à chaque Rayon, 
gj.fijr. comme au Rayon DC, la perpendiculaire EF égale 
à ce Rayon, en forte que chacune des deux lignes 
CE, CF, foit égale à la moitié du Rayon CD. 

Faites les Demi-gorges EG , FG , égales chacun* 
à la cinquième partie du côté EF , & tirez du centre 
D y ks Flancs GH égaux aux Demi-gorges. Enfin 
cfrw les Lignes raeantes GHI , pour y prendre les 
ffates HI égales chacune au tiers du mémfe côté EF , 
éc pour tirer par tes points I , les Ailes IK parallèles 
nux Flânes GH * & voussure* tout le Triangle dans 
fcnetjoiurtdéftnfck 

« . 

Fortification d' Ma Quartier d % Armée. 

COmme une Armée dans le Campement qu'elle 
fait au Siège d'une Place, ne peut pas camper 
toute entière dans le même endroit , on la divife 
tn plufièurs parties ou Corps de Troupes , qu'on 
appelle Quartiers , ou pour le moins le Terrain 
«ue chaque Corps occupe, dont la figure eft fem- 

blable 
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Di la Fortification ©ffinsiti. xu 
blable à celle d'un Quarré-long , qu'on fortifie plui 
ou moins, félon que l'Ennemi eft à craindre, com- 
me nous allons dire d'abord , fans parler plus par- 
ticulièrement de la diftribution des Quartiers & des 
Logemens , qu'on appelle Caftrametathn , parce 
que cela n'appartient pas à la Fortification, de la- 
quelle nous prétendons feulement parler ici. 

Ayant diipofe' les principaux Quartiers aux lieu* 
les plus commodes pour les Fourrages & pour le$ 
Eaux , & les moins expo fez à l'Ennemi, fur tout oit 
il y ait de l'Eau , s'il fe peut, on fortifiera par des Re* 
dans, ou par des Avances, ceux qui feront tropex^ 
pofez à l'Ennemi, les environnant d'un Fofle large: 
au moins de huit ou dix pieds, 8c profond de cinq 
à fix pieds, avec un Parapet haut de cinq à fîx pied* 
auffi, ou de plus quand on craint les Ennemis, 
comme de huit ou de neufpied9, & épais de huit; 
ou dix pieds. Ce Parapet doit avoir deux ou trois^ 
Banquettes, pour élever fuffifamment le Soldat £ 
quand il n'y a point de Rempart, car on y en ajoûw 
te quelquefois un, dont la hauteur cil de quatre 
ou cinq pieds , & l'épaiffeur eft de deux ou trois* 
toifes : En quoy on prendra garde , que le Fofle doit 
toujours être vers l'Ennemi, & fon petit Rempart 
fur le bord du côté des Affiegéans. ■ , \ 

Chaque Angle de ce Quarré-long peut recevoir- 
un Baftion, & entre-deux un Baftion plat, ou feu^ 
lement des Avances, ou Angles faillans, en pre« 
nant garde que tous ces Ouvrages ne doivent pas 
être éloignez l'un de l'autre de plus de cinquante ou> 
foixante toifes, afin que la défenfe.en foit plus cerf 
taine , à caufe de leur petite hauteur : 8c pour une 
plus grande a(Turance , on pourra avancer vers les 
lieux, d'où l'on craint plus l'Ennemi, quelque Fort 
qui couvrira ces Ouvrages & le Quartier j la figure 

O x de 
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iix Traité bh Fortificat. V. Part. 
de ce Fort fera femblable à quelqu'une de celles dont 
nous avons enfeigné la conftru&ion , & tous lef 
Quartiers doivent toujours avoir entr'eux & l'En- 
nemi la Circon valhtion , dont nous allons parler, 

« De la Circonvallatiom. 

♦ 

chc"' y TEs Quartiers étant ordonnez , on confiderera 
g&Fig. combien il fiut de Forts pour environner la 
Place , & former la Circon vallation , fi l'on en veut 
faire une; car comme elle demande de grandes dé- 
pendes*, & beaucoup de temps pour l'élever, on la 
néglige, quand il n'y a pas une forte Garnifon dans 
la Place , ou quand l'Ennemi n'a point d'Armée af- 
fez forte pour fecourir la Place. 

La Figure de la Circon vallation dépend de la qua- 
lité du Terrain, & on luy doit donner de circuit le 
moins qu'il fera pofïible , afin qu'elle foit plus facile 
à défendre , en profitant de tous les avantages que 
la nature & la difpofition du lieu peuvent donner. 
Les Forts fe feront plus ou moins légers, félon que 
Ton craint plus ou moins l'Ennemi. - 

Il ne faut pas, s'il fe peut, que ces Forts foient 
plus éloignez l'un de l'autre de 140 , ou de 270 
toifes , qui eft le double de la portée ordinaire du 
JMoufquet, afin que la Moufquetairiedc l'un & de 
l'autre, puhTe atteindre au milieu de cette diftance : 
& fi l'on eft contraint de les éloigner davantage , on 
bâtira entre-deux des Tenailles, ou des Redoutes, 
comme A , B , qui feront toujours quarrées , ou en 
Lozange , & un de leurs c&tez doit faire face du 
côté delà Campagne, ou bien elles y doivent pre- 
fenter un de leurs Angles, afin que les cotez qui for- 
jnent ces Angles , puiffent être défendus de la Ligne 
de Cirçonvallation, - 

Ces 
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Ces Forts étant affignez aux lieux les plusavanta- Pîa»- 
geux, & les Redoutes ou les Tenailles où il en fera ch « if« 
befbin , on dreffera la Ligne de communication , 8 ^*^ 1 ï < 
ainfi appellée, parce qu'elle communique par tous 
ces Forts, Redoutes & Tenailles , étant un Fofle 
continuel large de douze à quinze pieds , & profond 
de cinq ou fix , dont on jette la terre vers l'Ennemi 
pour fe couvrir, & par certains intervalles on difpo- 
fe des Redans , ou bien de petites Avances en for- 
me de Ravclins , comme C, pour mieux flanquer, 

Ainfi la Circonvallation fera formée , laquelle fi 
l'on a feulement à craindre un fecours , doit être 
dreffée contre le même fecours , ce qui eft le plus 
ordinaire, difpofant le Fofle vers la Campagne, & 
le Parapet vers la Place afliegée furie bord de la Li- 
gne de Circonvallation. On tire par deflus ce Pa- 
rapet , qui pour cette fin doit avoir une ou deux 
Banquettes : ou bien on luy peut faire des Embra- 
sures de brique ouvertes par dehors d'un pied 8c 
demi. On fe fert aufli de Gabions , , ou de Corbeil- 
les pleines de terre. 

Mais fi dans la Place afliegée , il y a une forte 
Garnifon , ou une Armée réfugiée, on drefle au 
contraire la Circonvallation vers la Ville , & alors 
cette Circonvallation s'appelle Contrevallation , & 
Contr cligne , comme dans cette figure. Que fi Pou 
craint de toutes parts , on fait une féconde Cir* 
convallation , dont l'intérieure , ou. Contrevalla- 
tion fert contre la Ville , pour fe tenir à couvert 
contre les Sorties , & l'extérieure contre la Campa- 
gne , pour refifter à PEnnemi qui pourroit avan* 
cer pour faire lever le Siège. 

On doit laifler entre la Circonvallation & fe 
Contrevallation , c'eft à dire entre la Circonvalla- 
tion extérieure & intérieure un cfpace fufEfant pour 

O 3 U 
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Plan- la Place d'Armes , afin qu'à l'arrivée d'un fecours 
ete 39. on a i t a flè z de place pour ranger les Battions defti- 
**' Fig * nez à foûtenir l'effort de l'Ennemi , qui pourrait 

venirtant du côté de la Campagne , que de la Place 

a Quand la Garnifoneft forte, les A ffiegeans com- 
mencent à remuer les terres par la Contrevallation , 
oour faire en après la Circonvallation. Les Lignes 
qui vont d'un Ouvrage à l'autre, s'appellent Ltgnes 
lie communication , & on appelle Lignes 'n dedans 
le Poffé de la Contrevallation , qui elt vers la Place 
aflieeée , pour empêcher les Sorties : & Lignes eu 
dehors le Fofle delà Circonvallation , qui eft vers la 
"Campagne, pour empêcher le fecours. Enfin la Li- 
gne de Circonvallation s'appelle Defenfive , parce 
qu'elle fert Amplement à fe défendre & à fe met tre à 
couvert : & la Ligne de Contrevallation , ç'eft à di- 
re celle qui eft entre les Camps & la Place : , * qui 
met les Afliegeans en aflurance contre la Ville , fe 
nomme Ligne offenfive , parce qu elle donne le 
moyen d'attaquer 

ç'eft à dire en commençant le Travail de la Iran- 
thée , qui a la Queue, ou le commencement tou- 
jours tourneWers les Affiegeans. 

Pour la conftru&ion de ces Forts , elle elt facile 
parce qui a été enfeigné auparavant , & leur figure 
eft en Quarré , ou en Pentagone , ou tout au plus 
en Exagone , foit à Battions formez , ou en Etoile 
feulement , comme D. Le Front doit avoir au moins 
dix toifes , & il peut être plus grand à difcretion , 
jufqu'à ao toifes , fuivant le Terrain & le nombrf 
d'hommes qu'on y veut mettre en Garde, en quoy 
on aura égard fi le Ifeu eft expofe à l'Ennemi , ou 
s'il y a apparence qu'il doive faire fes efforts pu 
un tel endrok ; car cela étant , on y fera un Fort 
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plus grand , & plus capable 4'Hommes. Mil- 
les Lignes de Circonvallation & de Coutrevalkh 5 hç J£ 
tion refîemblent à une fimple Tranchée conduite ** 
d'un Fort à l'autre * & elles doivent aboutir 3U mj-* 
lieu des Forts, afin qu'elles en foient enfilées & dé- 
fendues. Celles de la Circonvallation intérieure , qu} 
font les olus proches de la Place , doivent être hors 
la portée du Canon moins qu'on nç rencontre 
quelques Rideaux , & lieux couvçrts, parce que dans 
ces endroits on les peut approcher davantage : & 
celles de la Circonvallation extérieure pe poiverçt 
pas aufli être beaucoup éloignées , excepté quap4 
on veut occuper quelque hauteur , dortf les Én^e* 
mis pourroient incommoder les C^içrtjers % & for- 
ccr les Lignes, 

Des Popts pour l* camm^mç^sç» des 
Quartiers. 

■ » 

LOrfque quelque grande Rivière pafle clans la 
Ville afliegée , on doit faire un Fort fur chaque 
bord ,& principalement fur celuy d'où vient la Ri- 
vière en remontant , & qui efl: plus haut que la Pla- 
ce, pour couvrir le Pont de Ratteaux qu'Qfl y fzitf 
afin que Ton puiffe aller d'un Fort à l'autre » & qu# 
les Quartiers fe puiflent donner fecours l'un l'autre t ,V ; 
car fans Pont & fans communication , l'Armée fç- 
,roit trop feparée, quoy qu'elle ne fut cUvifée qu'eri 
deux Corps , que l'Ennemi pourra plus facilement 
attaquer & défaire. 

Nous avons dit qu'il faut faire ce Poqt plutôt fur 
le haut de la Rivière que du côté deU décente , par- 
ce que le Pont qui ferait fait de ce cfyérty » pour- 
roit être brûlé ou rompu par quelque Batteau plan 
4e feu 4'*ttific« $ pu chargé de grpfô pjçrjcs , qu'oi* 

O 4 " pour- 
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216 Traité de Fortificat. V. Part. 
J>lan- pourroit lâcher de la Ville. On peut remédier à ce 
chc 5 9. d nn gcr en plufieurs manières , & fur tout en lâchant 
j g« les Cables qui tiennent le Pont , lorfque de loin on 
verra décendre quelque Batteau , qui pouffera le 
Pont à côté, & l'Artifice trouvant un paffage n'au- 
ra aucun effet. 

Ce Pont doit être comme vous voyez , bien gar- 
dé de jour & de nuit , & il doit avoir vingt ou 
vingt-cinq pieds de largeur , afin que deux Cnarré- 
tes y puiffent commodément paffer, & qu'il y ait 
encore du paffage de refte pour les gens de pied* 
Les Batteaux qui le foûtiennent doivent être à peu 
prés également hauts , & également longs , afin que 
le Pont foit uni & d'une largeur égale par tout : & 
ils peuvent être éloignez l'un de l'autre en ligne 
droite de douze ou de quinze pieds. Ils font ordi- 
nairement de bois, & quelquefois de cuivre, & on 
les joint par des Poutres , qu'on couvre de fortes 
Planches , ou d'autres pièces de bois rangées les 
unes contre les autres. 

Des Batteries. 

Plan- commençant la.Circonvallation , Ton doit 

chc dreffer quelque Batterie contre les Affiegcz , 

s 6.Pig. pour appuyer les Pionniers qui travaillent aux Tran- 
chées , derrière lefquclles on met d'autres Batteries 
plus proches de la Place affiegée , comme G , H > 
pour en rompre les défenfes , & démonter les Pie- 
ces des Afficgez. Elles ne doivent pas être éloignées 
de la Place de plus de 1 60 toifes , parce qu'autre- 
ment leur Artillerie n 'aurait pas affez de force pour 
rompre les Défenfes , & ruiner les Parapets. Elles 
ne doivent pas aufli étretropproches de la Place, de 
peur què leurs ioups ne pailent par deffus les Para- 
pets» 

• * 
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Db la Fortification offensive. 117 
pets, ou qu'on ne tire trop obliquement de bas en Plia- 
haut. £|£ 

Il y a plufieurs fortes de Batteries , dont nous 5 " 
avons parlé ailleurs, & dont par confequent nous 
ne parlerons point ici : nous dirons feulement que 
les Batteries enterrées font les plusufitées, pour fa- 
ciliter les Approches , & ruïner les Parapets & les 
Défenfes des Places ; & que les Batteries les plus 
hautes ne fervent d'ordinaire que pour battre de 
revers les Fortifications de l'Ennemi , ce qui Tin- 
commode beaucoup , & l'oblige fouvent à fe ren- 
dre , comme il eft arrivé à la Citadelle de Befançon 
affiegée & prife par le Roy en l'année 1 674. 

Nous dirons encore , qu'on appelle Batteries 
sreife'es deux Batteries, dont les Tirs fe rencontrant 
fur le Corps qu'ils abattent, y forment un Angle 
droit , ou un Angle approchant du droit , ce qui 
fait une pereuffion plus violente , & un débris plus 
confiderable , parce que le boulet de l'une de ces 
Batteries abat ce que le boulet de l'autre a déjà 
ébranlé. Telles font à peu prés les deux Batteries G , 
H , d'où Ton voudroit faire une Brèche à la Face 
oppofée IK. 

Enfin nous dirons que les Batteries enterrées fe 
font en creufant dans la terre la place des Canons 
qu'on y veut mettre , & en jettant la terre de côté 
& d'autre vers la Place affiegée. Ces Batteries ne 
peuvent pas être vûës du Canon ennemi , comme 
les autres, mais auffi elles n'ont pas un fi bon effet, 
parce qu'elles ne peuvent découvrir que les extremi- 
tez des Parapets élevez au deflus du Rempart. 

Les Batteries ne doivent pas être beaucoup éloi- 
gnées des Quartiers , ou des Forts qui les défen- 
dent, afin qu'elles foient en feureté contre les for- 
ties des Ennemis , qui pourraient venir enclouer le. 

Q jT Carton, 
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Plw* Canon , ç'eft \ dire le rendre iputilç , en bquchattf 
1* fa Lumière avec un gros clou , ou avec des caillous. 
*' Quand on fait la Tranchée la première , on doit 

mettre la Batterie entre la Tranchée & une Redou- 
te, comme E , afin que fon entrée foit mieux dé* 
fendue. On peut aufïi enfermer les Batteries dans 
un Ouvrage à Corne f comme F , ou dans quelqu'au- 
tre Ouvrage qui ait un bon FoflTé, & quipuiffe être 
défendu de l'Artillerie contre les forties des Af- 
fiegez. i 

On ne peut pas dire au jufte la largeur d*une Bat- 
terie , parce qu'elle dépend du nombre des Pièces 
qu'on y veut mettre. Quand ce nombre fera déter- 
miné , il n'y a qu'à le multiplier par douze , pour 
tvoir la largeur de la Batterie , parce que les Ca- 
nons y font éloignez l'un de l'autre de douze pieds , 
afin qu'Qn ait ?flçz de lieu pour fervir & charger lç 
Canon. 

?lm- Aiflfi pour quatre Pièces de Çanon , la largeur A B 
chc^o. d e j a Çatterie fera d'environ 4$ pieds , fans y com- 
* 7 s * prendre la longueur des lignes AC , BC , qui eft 
d'environ y pieds , & la largeur ÇD du Parapet qui 
n'eftquc de 6 pieds, parce qu'il eft à côté: car pour 
la largeur CE du Parapet qui couvre les Canons , 
elle doit être au moins de 1 ç pieds. 

Mais la profondeur EH de la Batterie , eft toûi 
jours de 30 pieds environ , parce que le Caqon 
monté fur fon Affût a I y ou 18 pieds de long , & 
qu'il luy en faut bien 10 ou ix pour fon Recul. La 
largeur EG du Plancher de la Batterie eft d'environ 
15- pieds, & p*r çonfequent le rçfte CH aufli de 
i y pieds. L'entrée IK eft de 1 % pieds , & le refte 
KL qui eft vuide , d'environ 3 f pieds. 

Nous avons déjà dit ailleurs , que le Plancher ou 
!i t EG dç la Batterie *ft dç tow* Poches de 

chênes • 
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chênes , clouées fur des Poutres , jxrnr empêcher Plia- # r 
que les Roues des Affûts pe s'enfoncent dans les * hç 4?. , 
terres, & que ce Plancher va un peu en penchant 7 5% 
vers le Parapet , comme d'un pied , afin que le Car- 
non ne recule pas tant > & qu'on le puifle plus fa- 
cilement remettre en fa place , & en état de tirer. 

Et nous dirons ici , que le refte G H de la Batte, 
rie vers le derrière , eft couvert de fortes Clayts , 
qui font des Ouvrages faits avec des branches d'ar- 
bre , étroitement entrelaflees les unes avec les au- 
tres , afin que Ton puifle plus facilement aller & ver- 
nir par defTus fans çjtre incommodé de la terre , 
comme il peut arriver quand elle eft gra{Te & hiv- 
xnide. 

On pratique dans le Fofle un Chemin ou Pont 
IK, large de dix ou douze pieds , pour entrer dans 
la Batterie, &r derrière la même Batterie un efpace 
Q creufé dans terre, pour y mettre le$ Munitions; 
il eft^ couvert de cuir , ou de quelque couverture 
faite de poil de cheval , pour éviter le feu qui fc 
pourroit mettre. aux poudres, #ç*eft à caufedeçef 
la qu'on n'y en met pas beaucoup à la fois. 

La place M reprefente Ja montée pour aller fur 
la Plate- forme de la Batterie. Le refte eft aifé à com- ' 
prendre en regardant la Figure , dont les mefurer» 
auffi-bien que celles du Profil qui eft en bas fe con- 
noîtront en pprtant la largeur du Talud intérieur 
N , celle du Talud extérieur O , celle du Relais ou 
LiziereP, fur l'Echelle qui eft commune au Plan 
& au Profil. . 
. On donne au Parapet qin couvre le* Canons > au*, 
tant d'Embnrfures qu'on y veut loger de Pièces , 
comme ici quatre En>br;jfures pour quatre Canons. 
Le Paparet eft haut de fi* pieds , & les Enibrafuref 
de qrois, qittl'aa fyxmt de grp* ais l J'épreuv* 

j du 
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du Moufquet pour cacher à l'Ennemi ce que l'on 
fait dans les Batteries : & pour le mieux tromper 
F, fr encore , on peut faire plus de Canonieres que de 
Canons. 

Pour battre un Flanc , on luy oppofe ordinaire- 
ment le double de Canons qu'il contient : & parce 
que les Batteries deftinées à cela , ont un Flanc op- 
pofé à la Place affiegée, on leur doit ajoûter un pe- 
tit Parapet de ce côté-là , comme AC,ou BC , au- 
quel nous n'avons donné que lîx pieds de largeur, 
& il en doit avoir autant de hauteur, afin que ceux 
qui font au fervice de V Artillerie, yfoient à cou- 
vert. 

On eft quelquefois contraint par la difpofition dn 
lieu , ou par les Travaux de l'Ennemi , & auflî pour 
le battre de revers, de faire des Batteries hautes, 
qui dans ce cas prennent le nom de Cavaliers , ou 
de Plate-formes : & pour y travailler, on peut ten- 
dre des toiles , afin qu'on les puifle faire fans être 
vu : ôc mêmes il fera bon d'en mettre en pluiïcu» 
endroits , pour tromper les Afliegez. 

_ 

Des Tranchées d'appreche. 

TA circonvallation étant toute achevée , & gar- 
nie de Forts , de Redoutes , de Fortins , &c. Ci 
le defTein eft de prendre la Place par famine , il ne 
faut rien autre chofe que difpofer l'Artillerie aux 
lieux les plus commodes , & donner ordre à Fen- 
tretenement de l'Armée: mais fi Ton veut prendre 
la Place par force, il faudra faire les Tranchées 
d'approche, qu'on appelle auffi Lignes d'approche , 
ou fimpleemnt uipproches , que l'on commencer! 
à 140 ou 1 çq toifes de la Contrefcarpe, pour évi- 
ter les Moufquetades , & ceci fc fait la puit, apré* 

que 
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foie, il s'empêchera mieux défaire des Tranchées 
enfilées, ce qui eft le plus grand défaut d'une Tran- 
chée. De plus parce que les Soldats doivent être mis 
en garde dans la Tranchée même , elle ne doit pas 
être moins profonde que de fix ou fept pieds , ni 
moins large que dix ou douze , Se la terre qu'on en 
tirera doit être jettée fur le bord vers l'Ennemi, 
pour en former une efpece de Parapet. Les deux 
principales Tranchées font ici LM, NO, entre lef- 
quelles on aconftruitun Ouvrage à Corne, afin que 
les Soldats s'y puiflènt aflembler. 

Il eft bon d'avancer fur les Ailes de chaque Tran- 
chée vers la Campagne , des Logement ou Epaule- 



cher les forties des Afliegez , & ainfi favorifer l'a- 
vancement des mêmes Tranchées en foûtenant les 
Travailleurs. Ces Logemens ou Epaulemens font de . 
petites Tranchées qui regardent de front la Place » 
affiegée , & aboutiffent crun bout dans les grandes 
Tranchées. » '» 

Les Plate-formes pour les Batteries fe font der- 
rière les Tranchées, comme nous avons déjà dit ail- 
leurs ; ainfi les premières font un peu loin de la Pla- 
ce , comme E , & ne fervent que contre les Sor- 
ties : puis les Tranchées s'approchant , on fait des 
Batteries plus proches, comme G, H, pour ruiner 
les Defenfes % c'eftàdireles Parapets, & pour dé- 
monter l'Artillerie de la Place. Enfin les Batteries 
pour faire Brèche , font les plus proches de la Con- 
trefearpe , comme nous dirons plus particulièrement 
dans la fuite. 

Les Tranchées qui vont en ferpentant font bonnes* 




JRM1S 
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Plan- mais elles ne font pas fï-tôt achevées que celles qui 
cbc^. font continuées fur la même ligne. Leurs Lignes 
* doiverit être détendues environ de cènt en cent toi- 
fes par des Redoutes, qui peuvent fcrvir de retraite 
en cas qu'ott fût repouffé par uné Sortie trop vigou- 
reufe. Le Parapet dé côs Redoutes doit -être plus 
haut & plus fort queceluy des Tranchées, avec un 
FofTé tout autour: & mêmes ce Parapet doit être 
plus haut que la Campagne de quatre ou cinq pieds* 
On peut changer de route après la Redoute qui 
doit flanquer les deux Tranchées , en allant à la 
droite , fi lâ Tranchée a été conduite vers la gau- 
che , comme en O : ou bien en allant vers la gauche , 
fi l'on a conduit la Tranchée vers la droite, comme 
•n N. Si la rieceffité oblige défaire quelque Tran- 
chée enfilée, il ta faùt couvrir aux yeux des Enne- 
mis par des Gabions , ou par des Fafcines : ou pour 
le moins élever de temps en temps un Parapet qui en 
couvre une partie, 
plan- * Ces Fafcines fe rangent de s'entaffént fur deux ou 
che4i. plufieurs Ch*ndilim> qui font des Pieux , comme 
**.Fig. AB, CD, qu'on élevé à plomb fur uûe pièce de bois 
femblable à EF , pour foûtenir de%Planches , des 
Rameaux , des Fafcines, & généralement tout ce 
qui peut couvrir , en forte que les Ennemis ne puif- 
fent voir ce qùe l'on fait derrière. 
- Quand la Tranchée eft au Glacis , & qu'elle fe 
pouffe de front vers h Place aflîegée , on couvre les 
Travailleurs par en haut avec des Blindes , qui font 
des pièces de bois que l'on met de travers fur la 
Tranchée , pour foûtenir les Fafcines ou les Clayes 
chargées de terre , lefquelles en cette façon cou- 
vrent les Travailleurs , & les garantiflent des feux 
d'artifice & des pierres que l'Ennemi peut jetter 
deffuSé 

Les 



Digitized by Google 



Digitized by Google 



De LA FôRTTFICATTON OFFENSIVE. 

Les petites Tranchées que Ton conduit d'une Plaa- 
Tranchée à l'autre , lorfqu'on en fait deux, pourfe- chc 4 f * 
courir plus facilement celle qui feroit la première at- 8 7- fl 2* 
taquéeparles Afliegcfc, s'appellent Bojaftx y zu(q\xzh 
on ajoute au {fi de diftance en diftance des Redoutes 
ou des Demi-redoutes. Ces Boyaux doivent être 
conduits en gagnant le Terrain du côtéde&Place: 
oc comme ils pourraient être enfilez proche les Con- 
trefearpes, on les fait parallèles aux Courtines delà 
Place , afin de tirer continuellement fur ceux qui pa- 
raîtront au Rempart , & ainfi favorifer la Sape & le 
Logement des Contrefcarpes. 

Des Attaques d'approche. 

ON appelle Attaque d'approche , ou Attaque d?u* 
Siège , la conduite des Tranchées qu'on tait pouf . 
approcher à couvert d'une Place dont on vêtit fe ren- 
drele Maître: or quoy qu'on he veuille fairequ'unfc 
feule Attaque , néanmoins il eft bon d'en faire plu- 
fieurs, pour tromper l'Ennemi, partager fes forces, 
6c favorifer les veritablés Attaques , qu'on appelle At* 
tannes droites , quand elles font faites dans les formes» 
c'efb-à dire conduites par dès Travaux hien réglez » 
telles que font celles dont nous allons parler > les autres 
attaques qui font feintes , étant appellées Faujfes At- 
taques. 

• L'Attaque dé la Fig. 8 6. n'ayant été faite que lé- 
gèrement pour vous faire comprendre en gênerai cet» 
te conduite de Tranchées , & les Forts qui les défen* 
dent , n'eft pas fuffifante pour vous bien inftruiré à 
dreflfcr une Attaque droite ; c'eft pourqtioy rtous 
donnerons d'autres figures, où cette conduite fera 
expliquée plus particulièrement & plus exactement, 
fclon les différente* manières qui m'ont femblé les 
meilleures, & les plus eftimées* 

tre- 
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• • • 

Première forte d'Attaques. \ 

Plan- J^Ous commencerons par la plus fimple Atta- 
che 41. q Ue y q U »y ne f au t que regarder pour la com- 
tj.ïig. pendit. Ayant donc commencé la Tranchée A B, à 
la portée du Moufquet , ou à la portée du Canon , 
& mêmes au-delà , quand on juge qu'il peut incom- 
moder les Travailleurs , en forte qu'elle ne foit pas 
enfilée , ou vûë directement du Baftion oppofé C , 
autrement fon Parapet ne pourroit pas fervir pour 
couvrir le Soldat , 8c il feroit impoffible d'y de- 
meurer; vous pourrez faire à fon extrémité B , une 
Redoute qui flanquera cette Tranchée AB , 8c fon 
Détour ED. Cette Tranchée AB fe doit commencer 
la nuit , en affignant la longueur de quatre ou cinq 
pieds à chaque Pionnier , dont chacun fe couvrira 
de terre le plûtôt qu'il pourra , en jettant la terre 
devant foy , pour luy fervir de Parapet , qu'il fuffit 
de faire haut feulement de trois pieds au deffus de 
la Campagne , parce que la Tranchée fe trouvant 
profonde d'autant , le Parapet fe trouvera élevé de 
fïx pieds au defTus de la Tranchée , & il fera par 
fconfequent capable de couvrir fon homme , c'eft 
pourquoy il doit avoir une Banquette. 

On mettra de côté & d'autre de la première 
Tranchée AB des Soldats à pied & à cheval , com- 
me L , M , au nombre de deux ou trois cens, pour 
foûtenir & défendre les Travailleurs , dont les pre- 
miers qui ouvrent 8c pouffent la Tranchée , tra- 
vaillent à genoux , 8c ils ne font d'abord qu'un pe- 
tit Foffé, que ceux qui les fuivent , élargiffent, Se { 
creufent peu à peu. Il faut faire en forte que la Tran- 
chée avec les Redoutes , & les Logemens qu'on y 
fera, foient en état devant le jour, pour foûtenir, 

en 
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en cas de befoin contre les fortiesdes Affiegez* tant PIa« : 
les Soldats qui y travaillent , que quelque Batterie thc ijh ] 
qu'on y peut mettre, pour continuer de jour avec . 
plus de puiflance. On doit changer les Travailleurs 
chaque matin > & en avoir de nouveaux , afin que 
ceux-ci achèvent de jour ce que les autres n'ont p$ 
faire la nuit. 

Le lieu de l'ouverture de la Tranchée doit être 
marqué par le Maréchal de Camp , ou par le Gene- 
ral : en quoy Ton prendra garde que s il fe trouvé 
quelque Maifon à couvert contre les Moufquetade* 
& l'Artillerie des Afliegcz , on pourra s'en fervir 
pour l'ouverture de la Tranchée, lorfque pour y 
aller , il n'y aura que fort peu de Terrain oui foit en- 
filé de la Place, y envoyant les Pionniers a couvert 
dç quelques Mantelets , qui font de grofles Plan- 
ches de bois ordinairement de Chêne , hautes en- 
viron de cinq pieds , larges de trois , & épaiflèi 
d'environ trois Pouces j pour refifteraux coups de 
Moufquet : & pour les rendre plus forts , on en 
augmente l'épaifleur par deux ou trois Planches 
qu'on attache l'une contre l'autre par des barjdçi 
de fer. ' . . 

Ces Mantelets font appeliez Simples , car il y en Piifc 
a de Doubles , comme ABC , qui fe font en mettant efee 4 r.- 
de la terre entre deux Planches, & qui fervent or>- 
dinairement à faire les Approches & les Batteries 
proche de la Place a(Tiegée , en les faifant rouler de- 
vant foy , & les conduire où l'on veut , par des 
Roues , fur lefquelles ils font élevez debout. 
- Nous entendons ici par V ouverture de la Iran- g 7 .Fte, 
cke'e , le commencement du travail de la Tranchée: Se * 
par la Conduite de la Tranchée , le progrez ou l'avan- 
cement de la Tranchée, dont le bout , comme B , 
quieft du côté de la Place , fc nomme Teie de U 
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Plan- T 'anchéc , l'autre bout A , qui eft vers les Affiegeans 
chcgi. étant appelle Qutut de UTnnckie , comme nous 
* 7#hg * avons déjà dit ailleurs. 

Lorfqu'on fera au bout des Lignes d'approche , 
comme O , H, à cinq ou fix pieds de P Angle Tail- 
lant du Glacis , on commencera à percer h Con- 
trefearpe, ce qui s'appelle Fatrela fye , pourpaf- 
1er par defliis le Glacis , & ainfi s'ouvrir un che- 
min pour venir à couvert au paflfage du Foffé, lorf- 
qu'on a efluyé tous les obftacles que les Affieger 
pouvoient oppoferau travail des Tranchées, & que 
malgré leurs fréquentes Sorties, on les a enfin con- 
duites jufqu'à PÉfplanade, ce que Pon fera plusfe- 
cifement , fi l'on fait les Lignes ou Boyaux IB, FO, 
qui étant garnies de Moufquetaires t empêcheront 
par leurs décharges, que les Affiegez ne s'oppofent 
au deffein qu'on a de paffer le FofTe. 

Seconde forte d'Attaques. 

Plan- tfOus avez dans la Ftg. 90. une fecomfe fort» 
£hc4%. * d'Attaques , qu'A ne faut auffi que regarder 
9°'**S 9 pour la comprendre : c'eft pourquoy nous l'expli- 
querons ici eh peu de lignes. 

Il faut d'abord tracer une grande Place d'Armes 
A, longue de 6e>roifes, éloignée des dferniers Ete- 
hors de la portée du Moufquet , & paraltele à h 
Courtine qui joint les deux Baftions, vers lefqueh 
on veut conduire les deux Attaques , aufqueïks 
cette Place d'Armes eft commune , où Pon pourra 
mettre deux Bataillons d'Infanterie, un à chaque 
extrémité, & au milieu un Efcadron de Cavalerie. 

Les deux Tranchées fe font à l'extrémité de la 
Place d'Armes en ligne droite, ou bien en appro- 
chant peu à peu de la Place attaquée , félon fe lon- 
gueur 
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gueu* d&çôté exteriem; dfi la Place , en forte %eap- Plaûe, 
moirjs qu'elles ne foieot pas erç&eq$ 4e U Pbf fijp ch Ç^? ■ 
chaçuse defquelles ou fera de petifte* Places 9 q,4Hit : 
mes par*114e& à la première & plus grai^ >. $oir. 
gnees entre elles de tpifes , & kpgyes, eny^iro^ 
d'autant. # 

Entre; les deux premières petites. Places, d'Armef, 
iL y a deux Boyaux parallèles ^ la, graod^ , enfre 
lefquels on voit une grande Ç^terie Ç,, çap^ble de 
dix Pièces de Canon , qui 4 été faite en arc , afin 
qu'elle puiffè battre de tout cote, & elle a , corn nie 
voué voy^z, coramunica^ion^ay ce ccs,<W. toïKW» 
t£n qu'oç y puifle ajlçr à çauv W . 

Aux extremitez intérieures de la troifiéme petite 
Place d'Armes» il y a deu*pevte$ ftaft^era^ Ç*jç%*, 
pabfcs chacune de dpux pjqce<* 4e- Cwcup pç^ 
romp^eiçs.Faces du ftav^, c<? qf4 f^fop. 4^t 
tant plus fadfeirçejojt , qja'elfe apprçche^fc 
parallèles à ces Faces , parce que les coups tirez à 

apgfcs droits font plqsd'çfèt q*ec«M<^fcw 
rez à angles obliques. • • » - •» . 7 

Aux extrémité* intérieures :de 1a quatrième pçtjte 
Place d'Armes , on a tiré deux longs Boyaux D-, pa- 
rallèles à la Courtine , qui s'approchent en ligfl$ 
droite vers O, l'un de l'autre d'çnviço^ dix $oi»Sk 
pour tenir à cwvert les IVfewCquetakes, q^ î5 c<Jfi r : 
me nous avons déjà dit ailleurs , doivent fai#Ç m : 
feu continuel, tandis qu'on fait les Logcmens fur- 
la Contrefcarpc , comme E, F* quidoivçç* *vo& 
communication avec la Pk<*d*Arme$ * emm Vt 9 „ 
ou avec la Tranchée , comme F. 

Ce Feu continuel , avçç çeluy des q^$ ; 4tfl¥£«f 
res Places d'Armes des deux A^quçs , & des trois 
Batteries , empêcherais Moufquetaires dfc la Jf\^ 

P % rire* 
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s- tirer en l'air & perdre leurs coups: Or quoique le 
Canon doive tirer continuellement , néanmoins il 
* ne doit pas tirer par camarade , c'eft à dire que 
tous les Canons ne doivent pas être tirez à même 
temps , mais les uns après les autres , autrement ils 
ne pourroient pas faire un Feu continuel, parce 
qu'il faut du temps pour les charger & les remplacer. 

Pour empêcher que ces Logemens qui fe font fur 
les Angles faillans de la Contrefcarpe, ne foient en- 
filez & vus de quelque endroit de la Place , ou des 
Dehors , on les doit couvrir de quelques bons Epau- 
Jeriiens H , I , à l'épreuve du Canon : & Ton en doit 
élever encore deux autres , pour faciliter le pa(Tage 
duFofTé, quand on veut attacher le Mineur, ou 
Monter à Fjijfaut , c'eft à dire monter à la Brèche , 
ou bien Efcalader. Les deux Logemens F, qui fe 
font fur l'Angle faillant de la Contrefcarpe du grand 
Fofle, doivent avoir deux Batteries G , chacune de 
deux Pièces de Canon , pour rompre les Flancs des 
Baftions oppofez , fans quoy il eft difficile de tra- 
yerfer le Foffé. f 
En faifânt les deux Attaques , on doit avancer éga- 
lement les Travaux de chaque côté, afin que les deux 
.Attaques foient prêtes en même temps , & que les 
Affiegez parleurs Sorties ne puiflTent pas s'emparer de 
la plus -foiblc , qui feroit la moins avancée. Toutes 
les Places d'Armes font larges de quinze pieds , & 
profondes de quatre, & elles ont leur Parapet haut 
de trois pieds au deffus de la Campagne , ce qui 
fera environ neuf pieds au deflus de la Place , parce 
que la terre de ce Parapet ne peut pas être battue 
fi commodément que celle des Remparts &des De- 
hors des Places , ou des autres Défenfes , qui fe 
font à loifir , & avec plus de liberté. 

JL'Efcadron de Cavalerie, & les deux Bataillons 
' d'Infan- 
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d'ïnfinterie , que nous avons pofteï dans la grande Phn- 
Place d'Armes A , fervent pour défendre la Tran- cfac 4t. 
chée : & pour le faire avec ordre à mefure qu'on Ta- 9 °'* ! 6 # 
vancera , lorfque les deux premières petites Places 
d'Armes des deux Attaques feront faites , on y pla- 
cera la moitié de chaque Bataillon , qui y demeure- 
ra Tefpacede 14 heures : & après que lesdeux Pla- 
ces d'Armes fuivantes en approchant de la Place , 
feront achevées , ces deux derniers Bataillons les 
doivent occuper , pour mettre en leur place les 
deux qui font reftez dans la grande Place d'Armes: 
& pareillement lorfque les deux troifiémes Places 
d'Armes feront faites, on y placera les Bataillons 
des deux fécondes, & en leur place on mettra dans 
ces deux fécondes les Bataillons des deux premiè- 
res, & t la moitié de la Cavalerie viendra cependant 
occuper cette dernière Place d'Armes, & ainfi en* 
fuite. 

* Troifiimt firte £ Attéuput. 

CEtte troifiéme forte d'Attaques eft bonne ; Fi 
lorfqu'on a à attaquer une Place, dont le côté 9 ' 
extérieur eft fort long , car dans ce cas , on ne fçau- 
roit attaquer par deux Tranchées droites , parce 
qu'il feroit difficile que l'une de ces deux Tranchées 
ne fût enfilée de la Place: c'eft pourquoy on n'en 
fera qu'une feule, comme AB en ligne droite par le 
milieu de la première Place d'Armes CD éloignée 
du côté extérieur de îootoifes, enfortc que cet- 
te Tranchée ABnefoitpas enfilée du Baftion oppo- 
féE, après quoy le refte eft facile à comprendre par 
Finfpeâion de la Figure, & par ce qui a été dit aupa- 
ravant. 

Les deux Batteries qui font entre la féconde & la 
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Phn- 'trtnfiéme ïHacé d' Armes -, font capables chacune xte 
chc 4 i. c inq piecesdeOnon. Tous les Boyaux compris en- 
V » -^"B* trc c haque Pla^e d'Arrfiesy& qui font des^parties éga- 
les de la Tranchée , -font comme auparavant, longs 
chaorndexjtoiib., larges de fix pieds, &,profonds 
de quatre. Ces premières Batteries font ordinaire- 
ment 'élevées fur quelque petite hauteur * lorfqu'U 
s'en frouVe'de cornmode fur le lieu , carainfi elles 
peuvent battre moins obliquement , & .prefqueaa 
Niveau du Parapet du Rempart. 

•Les Places d'Armes qui font plus proches de k 
Place, doivent être un peu plus lorjgues vers la droi- 
te cftie les plus éloignées, de forte que la pluspro» 
rfïe 3c dernière GB eft fa plus étendue de toutes, 
pour s'approcher mieux à couvert du Baftion F, 
fans être enfilé de Fautre Baftion H. On fera fur 
<ette Phoe GB trois Tranchées ou Boyaux I, K, L, 
pour la communication qu'elle doit avoir avec les 
Logemens M, N, O , qui comme dans l'Attaque pré- 
cédente , font faits fur les trois Angles faiilans de la 
Contrefcarpe , lefquels Logemens fervent à ruiner les 
JBéftdfcrdes Flancs avec de l 'Artillerie , * à pércerla 
Contrefcaitpe poilr entrerdans le Foffé, y taire uife 
Galerie, aller jufques à la Face du Baftion , & y at- 
tacher le Mmc^r coinmcrtbus aUonsdire plus particu- 
iierement. 

-De tu S*f€i, nie U Galerie, & des &fi*Ss. 

• * 

^VTOtis avdns dit ailleurs ce quec^eft-qUe^âi*, 
JL>I Se nous dirons ici que Sape fcft Xihc ouver- 
ture qu'on fait en dccéntbddlrs la terreà^inq où fi* 
pieds de l'Angle faillant du Glacis , ipour venir & 
couvert dans le FolTé : & que la Galerie , qu'on ap- 
pelle aufli Trtiverfe , qttond^eHe 4crt$ottr tarverfer 

le 
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De Fortification oçfrnSZvjl, m 
le JFoflTé, «comme ici T . <eft une longue allée couverts 
déterre, pour éviter les pierres &fes feux d'artifi- 
ce., Se bord^de part & d'autre de grolTes Planches 
à l'^preuvedu Moufquet, que l'on pratique dans le 
Foflé, pour paffer le Mineur , lorfqu'on a abattu les p ^ an - 
Défenfcs des -Flancs du Baftion oppofé:, & réduit en ^iVie 
tel état qu'on n'appréhende plus le Canon , comme ' ** 
ABCD. 

Les Tranchées étant donc avancées jufques fur la 
Contrefcarpe , où k fait la principale Tranchée par 
plulîeurs grands Logemens bien couverts , il en 
faut chafler les Affiegez $ par le moyen de quelques 
Fourneaux , ouautrement , rompant & coupant là 
Contrefcarpe -en quelques endroits pour s'y loger 
•foy-nrênae. Cela étant fait, fi l'on veut faire Brèche 
avec l'Artillerie pour donner l'AfTaut, on fait jouer 
les Batteries : mais fi l'on veut faire fauter le Rem- 
part par Mines, itfaut conduire une Galerie au tra- 
vers<lu Foffé, & pour cette fin l'on fait par deffous 
Jb Contrefcarpe une décente couverte , perçant cette 
•Contrefcarpe vis-à-vis la Face du Baftion le. plus à 
«mvert que l'on peut, puis la nuit on plante le$f>re* 
ffiiers pieux de la Galerie , qui font épais d'un de- 
mi-pied, & éloignez l'un de l'autre de trois, f pour 
,y élever les ais que les Charpentiers doivent avoir 
.tous coupez de mefure ; 8c pour éviter les MouC- 
quetades, il faut avoir des Mantelets pour fe cou- 
vrir , ou bien on jettera dans le FoflTéde la terre 8c 
-des Fafcines en forme de petite Montagne, qu'on 
divîfera peu à peu , pour y loger la Galerie , qu'on 
-fera d'autant plus forte , en couvrant ces Pieux ou 
Soliveaux de bonnes Planches en dedans & en de- 
hors , & en rempliflant l'entre-deux de terre, fur 
•tout du côté de kCourtine; & parce que quand le 
•Foiféeft -un peu large, , une.partie de ,1a Galerie peut 
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i- être découverte par le Canon du Flanc oppofé , qu' il 
4! • eft difficile de pouvoir ruiner entièrement , fur tout 
l ï* {juand il eft couvert d'un Orillon , dans ce cas on 
Couvrira la Galerie d'une Traverfe en forme de Para- 
pet épais de deux ou trois toifes , la terre & les Fafcr- 
nesqu'ona jettées de ce côté -là , pouvant fervir à 
dreflcr cétte Traverfe. 

Continuant de la forte toutes les nuits , & le 
Jour mêmes, fi Ton peut , on attachera la Galerie à 
la Face du Baftion , qu'on attaque plutôt que la 
Courtine , parce que la Courtine eft mieux défen- 
due , étant entre deux Baftions qui la flanquent, 
butrcquela défenfe de la Courtine eft plus courte, 
& par conféquent plus dangereufe pour les Aflail- 
lans. Il faut fefouvenir de bien couvrir la Galerie 
de Gazons , ou de Fer-blanc , pour éviter le feu 
d'artifice : & pour empêcher que ce feu ou les pier» 
tes que les Affiegczpourroient jetter defTus , ne s'y 
Arrête, on fera le toit de la Galerie à Angle aigu. 
Cette Galerie fera haute de fept ou huit pieds , & kr- 
£e d'autant , ou un peu davantage , pour y pouvoir 
pafler plus aifément. Enfin on prendra garde que les 
Ais qui regardent le Flanc , foient à l'épreuve du 
Moufquet. 

Une Galerie eft plus necefïàire pour traverfer un 
FofTéfcc, qu'un où il y a de l'eau, parce que fou- 
Vent on traverfe l'eau fans Galerie avec un Pont , 
fans que les Affiegez puifTent beaucoup nuire , à 
caufe de l'eau inême qui empêche leurs Sorties. Ce 
Pont doit être mafïif, comblant le Fofle jufqu'à 
fleur d'eau, ou un peu plus haut, avec de la terre 
bu des Fafcines , dans lefquelles on mettra de gref- 
fes pierres pour les faire enfoncer , & c'eft la for- 
ynt de Pont la plus affurée. Cela fe fait pendant 
rçiiç les Mineurs qui prouvent facilement moyen 
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De la Fortification offénsivh. »jj 
de paffer l'eau travaillent à la Mine , laquelle ayant Plaa- 
fiit fon effet , on va à T Aflaut par deffus ce Pont , fur chc 4 } • 
lequel on peut drefler une Galerie d'ais, ou defeûil- 
kges feulement , pour n'être pas vû des Affiegez. 

Pour palier plus aifément un Foffé plein d'eau , on 
peut quelquefois détourner l'eau, & quand la Cam- 
pagne eft plus baffe que le Foffé , on le peut aifément 
mettre à fec , en quoy il faut prendre garde de ne pas 
inonder les Lignes. Quand le Terrain eft propre, on 
peut aulïi paffer le Foffé en faifant une Galerie ou Mi- 
ne fous terre , & en pluficurs autres manières que cha- 
cun peut facilement inventer félon le lieu , & la qua- 
lité du Terrain. 

Quand la Galerie eft attachée au Baftion » on 
peut pour 6 ter vifée aux Affiegez , faire une au- 
tre Galerie au pied de l'Efcarpe , montant, vers la 
Pointe du Baftion , afin qu'on ne puiffe pas juger en 
quel lieu on perce le Rempart pour faire la Mine, 
& au ffi pour le percer en plufieurs endroits par plu- 
fieurs Mines , ou petits Fourneaux, que l'on con- 
tinue l'un après l'autre , pour gagner peu à peu les Dé- 
fenfes & les Retranchemens des Affiegez, & fe rcn- 
• dre ainfi maître de tout le Baftion. Or en quelque 
lieu qu'on perce le Rempart , on fait le Canal £ , 
fort étroit , comme de quatre pieds, de forte qu'il 
n'y peut paffer qu'un homme à la fois , car il fuffit 
qu'on y puiffe rouler un Baril de poudre, & la hau- 
teur fe fait d'environ quatre pieds, de forte qu'on y 
travaille à genoux, & l'on met la terre dans des pa- 
niers , que les Ouvriers paffent entre leurs jambes , & 
fe la donnent l'un à l'autre fort promptement, pour 
la tirer dehors. 

Le Canal de la Mine étant continué en ligne 
droite jufqu'à la longueur de quatre ou cinq pieds, 
W le détourne à droit ou à gauche , comme E F que 
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Plan» l'on fera de dix pieds , en allant toujours en ferpen- 
****** tttottdcé'ix en dix pieds : jufqu'à ce q*i'on fok arrive 
*** ,g * au lieu cm Ion veut faine la chairibre des Poudres : 
& dés qu'on awa verK30tm^>IaJterrcdu Rempart , on 
k doît^n^onner *de Pldncbes , «le peur que la terre 
ne s ! ébouk. 'Ces détours'fefont pour être fermer, 
après <ju'on£ dhargé la Mine, & empêcher que 1* 
violenccde fc 'Potï&e'We s'exhale par \i Oh fe peut 
paffer de detours-eft faifant 4e Canal en Caftant , qui 
Éitian enfoncement que l'on fait fous terre en forme 
d>unPufts, 4l*où port le Canal de la Mine. C'eft 
suffi de la forte que 4'on fait des Contre-mines , qui 
font des Mines que Ton fait pour éventerks Mines de 
^PEnnerm. 

ILorfqu^on eft atTce avant dans le Rempart pour 
faire VC#w«érv i ou : F<onrn$m^ qui a ordinairement 
laTigure d'un Gtfbe, comme <>, on la -fait haute 
de ïïx pkds , large d ? envir«m quatre , & longue 
d'autant. Quand oncraineque l*Ennemi évente la 
Mine , on la fait ^en croix , ou <en potence , pour 
donner par en haut ptf(foge au feu. Etant cubique 
tfle fera capa%k de trois ou quatre milliers de Pou* 
*e , qùoi^ue'd'ordinaife ony *n mtttc beaucoup 
moins , &Towéfft douze<éns ouquinze cens livres 
feulement, ^ui^tme quantité fuffilànte pour faire 
fauter un Rempart épais de douze toifes , du de 

S" lus , pourvu que la *Mme Toit environ au milieu 
ecmeépàîfleuT,wiînpeuf>kis présdu Foffé , de 
environ autiiveau du ïbndAnBeme Foffé, fi £nre fc 
peut. 

Il ne faut pas oublier 4e foôwflirk ciel de la 
Chambre avec un Sommier, ou Madrter , & l'en- 
trée avec des Ais , de peur<qtte la terre ne déboule 
er ne b rempluTe -t que ce -Sommier qui eft 

line fortePoutre, aidew^4mttnt««uic par fare- 

fiftance 
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fiftàncei-feircfaucer le Rempart; mais il fautlàiffer p J an - 
un petit Canal pour la Sauajje , quieft un long rou- ^jg-î 
leau détoitegauderonnëe, & bien coufuë, ayant fcn- 
viron deùx 'pouflêsde dïa ftietre : êc rempli de tfoudne 
fine u qui reghedepuble Fôuraeau jufqu'à l'ouver- 
turedela Mine , f^urymettre lefoa, & faire roûcr 
la Mine. 

■9i le fond de la Chambre eft humide , comme il 
arrive prefque toujours , on le pavera d'ais , pour 
empêcher qu'il n'humeâe la Poudre, qu'on ne doit 
mettre que dans le temps qu^on veut faire jouer la 
Mine , parce que fi elle y dômeuroit long - temps, 
Fhuittiditéde la terre luy pourroit ôter fa force , & 
l'Ennemi pôUrroit la découvrir, & la prendre ou la 
gâter. «LaPoudre dont on chargera la Chambrede 
hMineTeradamdesSacsgaujderonnez , ou dans des 
Barils, qui doivent têtre ouverts en quelques en* 
droits , auffi-bien que les Sacs , autour defquels on 
répandra quantité de Poudre, qui aidera parle mo- 
yèn de k Sauriffel mettre pte feu par-tôUt en mîênie. 
temps. 

" Ayant donc chargéleTourneau d'autant de Ctif- 
firns, ou de Barils -de Poudre , qu'il fera nfcceflairev 
qui doivent être bien rangez prés les uns des autres, 
avec de la Poudre répandue tout autour , il faut 
bien boucher l'entrée de borme terre , fcmtenuë par 
des traverfes en forme de barricades , après avoir 
rempli ce quifefttofde vuidetlans le Fourneau, avec 
des pierres , ou de groffes pièces de bois qu'on y 
•fera Wttr*rfartforce; hlffant toutefois de k place 
prturutfGanalde bois, que Ton remplit ^amorcTe à 
Wifefitte tjtffcntffeflife rentrée: &&u boutdeceCîN 
•twl vers feFoffé-, on fait/entrer quand il eft temps , 
'tone fufée kttte, m nwe mêclïe-fi longûe , qu'elle 
puiflfe d&rer^«art^d1ieuie >, OU autant detemps 

« qu'il 
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Plan- qu'il en faut pour fe préparer après avoir allumé le 
à» 4U bout. 

**' l & La Mine ayant jovié, fi elle fait une Brèche rai- 
fonnable , on doit donner Y Aflàut pour s'y loger , la 
faifant occuper par autant de bons Soldats qu'elle en 
fera capable , & ce au cas qu'on efpere une capitula- 
tion: car autrement il vaudrait mieux donner l' Af- 
faut tout chaudement pendant l'épouvante des Affie- 
gez , pour ne leur pas donner le tems de fe reconnoî- 
tre & de fe retrancher. 

Or* fe fert de la BoulTole pour conduire fous terre 
une Mine au lieu où l'on fe propofe , après avoir 
mefuré par PInftrument Univerfel, ou autrement la 
diftance depuis le lieu où l'on ouvre la Mine jufqu'à 
celuy qu'on veut faire fauter» On peut trouver plu* 
fleurs difficultez à faire une Mine, que ceux qui en 
ont la pratique refoudront facilement , fans qu'il fok 



S I X I E'M E PARTIE. 
DE LA FORTIFICATION 

DE'FENSIVE. 



nt la Fortification des Places , femble être 
la Fortification défenfive , cela néanmoins ne doit 
être proprement appelle que ConfcrvAtio* dts PU- 
ces , parce que ce n'eft qu'une di(pofition à la De- 
fçnfe. Nous dirons donc quç la Imification Dé- 
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• De la Fortification défensive. %% 7 
fenfive , ou la Défenje des Places , eft la manière de 
fe défendre , & de s'oppofer à la force de l'Ennemi, 
qui veut fe rendre Maître d'une Place forte v ce qui 
fe fait en bâtiflant quelques Ouvrages femblables ou 
differens de ceux dont nous avons parlé jufques à 
prefent , comme des Retranchemens , des Contre- 
tranchées, des Contre-mines , &c. dont nous al- 
lons parler en peu de mots. 

Des Retranchemens. 

f\N appelle Retranchement quelque Travail que 
^ce foit , dont on fe fert pour fe Retrancher, 
c'eft à dire pour fe couvrir , & fortifier en dedans 
la Place l'endroit le plus proche de celuy qui eft at- \ 
taqué ; ce Travail eft ordinairement une Retirade , 
c'eft à dire un Fo(Té bordé d'un Parapet , ce qui fait 
qu'on appelle Quartier retranché celuy qui eft cou- 
vert & fortifié d'un Parapet avec fon FolTé. 

Les Retranchemens font ou Généraux , lorfqu'on 
retranche entièrement une Pièce de Fortification , 
où l'Ennemi a fait un Logement , & qu'on y fait 
de nouvelles Fortifications , pour fe couvrir contre 
l'Ennemi , luy difputer le Terrain pas à pas , & l'ar- 
rêter le plus que l'on pourra , en attendant du fe- 
cours: ou Particuliers , quand on n'en abandonne 
qu'une partie , fçavoir celle qui a été emportée, 
pour y taire à une diftance raifonnable un nouveau 
Retranchement, pour y foûtenir& repou(Ter l'En- 
nemi : comme ABC , qu'on appelle auffi Retirade , pi an- 
& Coupure, parce qu'il eft fait en Tenaille , ,ou An- chc 4$. 
gle rentrant. 

Les Retranchemens font le dernier remède, dont 
on fefert, quand on eft obligé déplier , & d'aban- 
donner la Tête ou le côté d'un Ouvrage , ce que 

Ton 



Digitized by Google 



ajS Tràîtjê de Fob.tibxca.tv VI. Paat. 
Plan- Ton ne doit fake qu'à la dernière ex,trei»ité, cm 0* 
«hc 4î . doit f e feryir de tous les moyens imaginables pour 
*J , *W > empêcher l'Ennemi de s'y lpgeF,, «orojns deslfrlif- 
fades , des Fafcines > ou des Barriques chargées cte 
terre , ou bien des Sacs à terre- , & généralement 
tout ce qui peut couvrir les Moufquetaires poux 
arrêter l'Ennemi , lorfque les Défçnies font rora* 
pues : ce qui eft déjà une efpece de Retranchement , 
ou Barricade , qui fert pour combattre l'Ennemi, 
pendant qu'on travaille à un bon Retranchement , 
qui doit toûjours avoir un Fofle au devant vers l'En- 
- Bemi, & être ouvert du côté delaPlape, & flan- 
qué de quelque endroit de la même Place : comme 
Plan- AB , 8c CD E , le premier dans un Baftion % & fou- 
chc_ 44. tre dans un Ravelin., où. Ton peut aufli fp retp^ 
,4 g * cher par un Ravelin plus petit y ^uand- ce, prçmieç 

Ravelin eft bien grandi. 
9 5J ig. Ou biea encore comme AB % ÇT> > quieft dam 



en plusieurs autres tpanierç^ & Von peut dpnuçr à 
ce Retranchement une Figure femblable à cehiy que 
l'Ennemi a remporté , & l'on, en peur, faire même 

t • 1 ^ • * f /** v 



ment au lieu du premier. XL eû bon de faire cç 
Retranchement par avance,, comme le Comte de 
Pagan , qui fait fur le Baftion un Baftio* dûtéky 
c'eft à dire un petit Baftion renfermé le grçnd, 

(>arce qu'un femblable Retrançhfmcnt étant &ît. W, 
oifir, eft bien plus fort qu'un fait à la hâte, qui no 
peut pas faire une fi bonne refiftance , puifquç la 
terre n'en eft pas fi bien raflîfe : 01^ qu'm? Retran- 
chement déjà fait ne demandç pas plus de Sol&t* 
pour &défenfè > quçûr^vr^eA'cWip^^tWr 

ché, 
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çkê , parce que l'on ne défend le Retranchenaene 
que quand l'Ouvrage principal eft emporté. 

Nous n'enfeignerons point ici la manière de faire 
ces Retraochemens , parce que ceux qui coraprea- 
droat bien ce que nous avon^dit juiqu^ prefent 
des Fortifications , & fur tout ceux qulcp ont la, 
pratique > trouveront aifemen t les moyens de fc 
uecrancher feton la qjuolité de V endpok qu'on acta-. 
que, & la capacké du lieu qui refte pour fe recran-* 
cher : outre que la nature diâe aflèz à chacun comr 
ment il faut fe retrancher , & fe couvrir contre l'En- 
nemi. A in fi il me femble inutile d'ajouter ici de nou- 
velles Figures , & de m'étendre davantage fur Ie$ 
différentes raapieres doge on peux fe fervir pour 
faire un Retranchement ; Je diray feulement que les 
Profils des Retranchement (ont à peu prés les mê- 
mes que ceux des Dehors > & que fi Ton n'a pas le 
temps cte faire ces Retranchemens félon ks mefures 
convenables aux Profils des Dehors, c'efl: à dired* 
feirek Fofle autant profond, & le Parapet autant 
élève- , qu'il faut fe couvrir de Gabions , (Je Sacs 
pleins de terre , ou de fumier , de Poutres > de 
Tonneaux , de dunettes- , & de tout ce qui peut 
couvrir & feire front. Mais pour ne point tombe? 
dans cet inconvénient , il faut commencer les Rc- 
tranchemens de bonne heure , & des que L'on peut 
prévoir de quel côté fera l'Attaque. 

On élèvera le Corps du Retranchement le plus 
haut qu'il fera poffible , &fi l'on peut on y élèvera 
tout auprès , quelques TçrKaflès en forme de Gv 
valiers, pour en pouvoir jet ter fur l'Ennemi quel- 
ques Bombes,, ou quelques CarcaiTcs ; ou bien des 
Grenades, des Vqtb à feu , &c. ou bien pour y pou- 
voir loger cfeivx ou trois Pièces, de C*non chargez 
* baies «te Mwfeiw*! qutopo^rja tira l l'heure 



- 



Digitized by Google 



Uo TÏaîté-db Foutificat. VI. Part. 
de F Aflaut. Il fera bon de faire fous ce Retranche- 
ment quelques Fourneaux, ouFougades, pour le 
faire fàuter quand l'Ennemi s'y fera logé : & fi après 
cela on eft obligé de tout abandonner , on fera en- 
core , fi Ton peut, un dernier Retranchement dans 
la Ville, en fermant les rues par des Barricades 8c 
des Chaînes tendues , & en faifant dé petits Flancs 
à chaque côté des Maifons , dont les Fortes & les 
Fenêtres baffes feront fermées, & enfin en jettant 
des fenêtres hautes , fur les Ennemis qui vou- 
dront forcer les Portes , des pierres & des feux 
d'artifice, pour leur faire ainfi acheter bien chère- 
ment la Conquête. 

Il y a des Retranchement couverts , qui font pro- 
prement ce qu'ailleurs nous avons appelle Capon- 
nier es , car ce font des Parapets fort bas , derrière 
lefquelsily a une efpece de Fo(Té profond de quatre 
à cinq pieds , & large de fèpt ou huit , où les Sol- 
dats font comme enterrez , & tirent par des Meur- 
trières, qui font au Parapet, auquel on ne donne de 
hauteur qu'environ deux pieds, & que l'on couvre 
de fortes Planches de Chêne , en laifTant néanmoins 
une petite ouverture pour laifler paiïer la fumée de 
la Poudre. Ces Retranchemens font comme les Co- 
fres , tres-propres à défendre le FofTé , & on les pla* 
ce ordinairement au devant du Flanc. 

■ 

pes Contre- tranchées, 

£\N appelle Contre-tranchces , ou Centrdpro- 
che 9 des Tranchées que l'on fait contre les Af- 
fiegeans , pour arrêter leurs progrez , c'eft à dire 
pour les éloigner de la Place autant que l'on peut, 
étant certain que plus l'Ennemi en fera éloigné f 
moins il pourra nuire à la Place j & Ton appelle 

Nettoyer 
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Nettoyer la Tranchée , faire une vigoureufe Sortie . 
fur la Garde de la Tranchée, la faire Plier , c'eft-à- 
dire quitter fon Pofte , ou lâcher le pied, & mettre 
en fuite les Travailleurs : mais on appelle Monter U 
Tranchée , monter la Garde dans la Tranchée : & De- 
cendre la Tranchée , décendre la Garde de la Tran- 
chée. 

Comme les Contraires ont auflî des effets contrai- 
res , il eftaifé déjuger qu'une Contre-tranchée doit 
avoir fon Parapet tourné vers les Alfiegeans , afin que 
les Affiegezy foient à couvert: & qu'elle doit être 
enfilée de plufieurs endroits de la Place , de peur que 
l'Ennemi ne s'en couvre, lorfqu'il s'en fera rendu le 
Maître. On la doit pouffer aux endroits avantageux 
à la Place , & préjudiciables à l'Ennemi , en forte 
qu'elle foit défendue des Dehors, & qu'elle ne foit 
point enfilée , ni commandée de quelque hauteur oc- 
cupée par l'Ennemi. 

Enfin les Contraproches doivent avoir des Avarw 
ces ou Demi-redoutes , dont les pointes foient tour- 
nées vers l'Ennemi , en forte qu'elles foient ouvertes 
endedansdu côté qui regarde la Ville, &enfilées paç 
le dedans & par le dehors pour en pouvoir chanei; 
PEnnemi. 

Des Contre-batteries , & de la Défenfe des 

Brèches. 

; 

• I . 4 

ON appelle Contre - batterie , une Batterie op>* 
pofée à une autre , ce que les Afiiegez prati- 
quent pour ruiner les Batteries de l'Ennemi , fur 
tout lorfqu'il s'approche de la Contrefcarpe , 8c 
qu'il y veut faire des Batteries pour rompre les 
Flancs, aufquelles ceux de la Place doivent s*oppo- 
fej; vigoureufement , cp tirant inceflamment fur 
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ceux qui travaillent , avec des Canons chargez de 
pierres, ou de ferrailles, ce qui fe peut faire mêmes 
de nuit, ayant remarqué de jour comment le Canon 
doit être pointé, pour tirer à l'endroit où l'Ennemi 
commence fes Travaux, que Ton peut auffi décou- 
vrir pendant la nuit en jettant des Boulets rouges, 
qui éclaireront la Campagne. Ces Boulets rouges , 
ou Boulets enflammez,, font des Boulets de Canon, 
que l'on fait rougir & enflammer dans une forge , 
dont les Affiegez le fervent auffi pour la défenfe des 
Brèches. 

Les Affiegez; fe fervent auffi pour h défenfe des 
Brèches, de Barils ardent, ou Barils afeu y qu'on 
appelle auffi Banques foudroyantes , qui font des 
Tonneaux remplis de Grenades, & de Pots à ftu 9 
c'eft-à-direde Pots pleins de Poudre fine, êc d'une 
Grenade bien chargée , qui eft une petite boule creu- 
fe ordinairement de métal , & remplie de Poudre 
fine qui prend feu par une amorce lente mife à fa 
Lumière , c'eft-à-dire à l'ouverture qui répond à la 
Poudre , qui eft rçiife dedans. On en fait quelque- 
fois de Carton , qui fe jettent fur les Fafcines pour 
les brûler; & dans les Tranchées, pour en enafler 
les Soldats^ 

Les Aflaillans fe fervent auffi de Grenades , de 
Bombes, &deCarcaflès, pour abattre les MaMbns 
de la Ville , & mettre le feu aux Magazins des Pou- 
dres, comme nous avons fait à Nice dans cette der- 
nière Guerre» La Bombe eft une grofle boule de fer 
creufe , qu'on remplit de doux & de Feux d'artifice: 
& les Carcafes , font des boëtes de bandes de fer, rem- 
plies de quelques Grenades, & de plulîeurs bouts de 
canon de Piftolets , chargez de Poudre, & envelo- 
pez avec les G renades dans de l'étoupe huilée dans 
^'autres matières combuftibles. 

La 

; - 
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> La Grenade étant petite le jette à la main , mais 
lès Bombes , les Carcafles , les Boulets rouges , les 
Pots à feu, les Barils ardens , 6V les Pierres , fe jet- 
tent par le moyen du Mortier , qui eft une cfpece dé 
Pièce d'Artillerie courte, renforcée, & de gros Ca- 
fter, c'fcft-à-dire d'un grand Diamètre. Il ne fe 
pointe pas de point en blanc , comme le Canon, mais 
on le pointe la Bouche vers le Ciel du côté où Ton 
veut envoyer la Bombe. 

Pour éviter Peffet de la Bombe , quand elle tom- 
be tout proche dans un lieu découvert , on fe cou-> 
che par terre , on bien on fe cache derrière des Tra- 
verfes ou Parapets de terre , qui doivent avoir été 
faits pour cela : ou bien encore on arrache les pavefc 
des rues, en ne laiflant que la terre molle, quem&f 
mes on peut couvrir de fumier , où la Bombe tom- 
bant & s'y enfonçant par û pefanteur perd fa force. 
Une Voûte à l'épreuve de la Bombe doit avoir au 
moins cinq ou fix pieds d' épaifTeur , & pour une plut 
grande faireté , on la peut couvrir de quantité de 
fagots de mçnus branchages, ou bien de Sarmens. 
ou bien encore on la couvrira de cinq, ou fix pieds de 
terre, qui amortira les Bombes & les rendra de nul 
effet. 

On défend encore les Brèches par des Chaujfc- 
trapes, qui font des clous à plufieurs pointes telle- 
ment difpofées , que de quelque manière qu'on les 
jette , il y en a toujours une en l'air , qui in œ m m o- 
<de extrêmement l'Infanterie, quand elle veut mon* 
ter à la Brèche , ou la Cavalerie ennemie , quan4 
elle veut patfer quelque lieu étroit , où pour luy 
] rendre k paffage incommode * on a jetté des Chaut 
| fetrapes, dont il y en a de trois fortes, de Patres , 
y doot le$ pointes font longues de trois Pouces : dtf 
Mojcms, qui ont leurs pointes bogues de quatre 

\ , Pou. 
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Pouces ; & de Grandes , dont le fer eft long de cbc( 
Pouces. 

Pour incommoder h Marche de la Cavalerie 
dans un Camp , ou celle de PInfanterie dans une 
Brèche , on fe fert auflî de Herfes , ou bien de fffr- i 
filions , qui font des Planches longues de dix à 
douze pieds, dont les deux cotez font remplis de 
pointes de fer : ou bien encore de Chevaux de Fri- 
jfiy qui font des Poutres entrelardées de pointes de i 
toutes parts. On fe fert auffi pour fermer un paffa- 
ge , d'une femblable Machine , qui eft portée & 
balancée fur un pivot , autour duquel elle tourne 
félon la neceflité de fermer un lieu qui doit être 
ouvert de fois à autres ; & alors on l'appelle H* 
rifon. 

Les Contre-batteries ou Cavaliers , qui fervent à 
fe défendre contre l'Ennemi qui attaque les Retran- 
chemens, ne doivent pas être bien hauts, de forte 
qu'ils peuvent encore être couverts par le Parapet du 
Rempart ou du Baftion : mais ceux qui font deftinez 
pour défendre les Montagnes voifines , doivent être 
bien plus élevez , afin qu'ils puHTent battre ces lieux 
éminens, fans efperer que le Parapet de la Place les 
puiffe couvrir. 

Des Contre-mines. 

T Orfque les Affie^ez malgré toute leur refiftan- 
ce t n'ont pas pu empêcner l'Ennemi de fran- 
chir le Fofle , & de faire fous le Rempart quelque 
Mine, qui eft la machine la plus puilTantede toutes 
pour emporter des Villes, parce qu'en peu de 
temps elle peut donner une ouverture & une Brèche 
fuffifante pour s'y pouvoir loger, & monter à i'AC- 
faut* ils doivent y apporter un prompt xemede par 

lès 
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les Contre-mines , qui fervent pour découvrir & 
renverfer les Mines des Affiegeans. 

Pour découvrir ces Mines , on fait desOfcanes 
ou Puits qui décendent obliquement dans la foli- 
dité de la Terraffe , où Ton foupçonne qu'eft le 
Mineur : & lorfqu'on juge que ces Puits font plus 
bas que les Mines des Aflaillans , ont fait de part & 
d'autre plufieurs petits Canaux ou Rameaux , pour 
rencontrer la Mine de l'Ennemi , ou pour la renfer- 
mer , & la rendre inutile , en coupant la traînée, 
de peur que l'Ennemi n'y mette le feu , ou en ôtant 
les Poudres, ou en les gâtant par le moyen de quan- 
tité d'eau qu'on y jettera. 

: Ces Rameaux ou Allées feront perpendiculaires à 
la Capitale du Baftion , quand on craint que l'Enne- 
mi ne mine la Pointe du même Baftion : ou bien oii 
les fera parallèles à la Face du Baftion , fi Ton craint 
pour cette Face ; & fi le Foffé eft fec , on les condui- 
ra par deffous ce Foffé, parce qu'étant fec, l'Enne- 
mi peut auffi faire une Galerie par deffous. 

Comme les Anciens faifoient des Mines pour fur- 

E rendre les Places , ils fçavoient auffi le moyen de 
:s découvrir. Vitruve dit au Liv. dern. Chap. 
dern. que Marfeille ayant été affiegée , les Marfèil- 
lois foupçonnant les Mines de l'Ennemi , creufe- 
rent le Foffé plus profond tout autour de la Ville, 
& que par ce moyen ils découvrirent dans le Foffé 
les iffuës de trente Mines , que l'Ennemi avoit pré- 
parées pour les furprendre. 

On appelle Contre-mine à r Antique , une Voûte 
faite par avance autour des Faces d'un Baftion , à la 
diftance de fix ou fept pieds de la Muraille , avec 
quantité de trous ou foupiraux , qui répondent au 
deffus du Baftion. Cet Ouvrage a été ainfi appel é , 
parce qu'on ne le fait plus à prêtent , à caufe qu'il 
* affoiblit trop le Rempart. 0^3 On 



> 
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On découvre auffi les Mines en faifânt des trous; 
en terre avec de grandes Tarières, jufqu'à ce que 
par ces trous on apperçoive la lumière des Enne- 
mis , & alors s'il ne refte que iix ou fept pieds de 
terre , on jette toute cette terre çontre le Mineur , ea 
y appliquant le Pttard , qui eft une machine creufe 
de métal à anfes , & faite ordinairement comme la 
forme d'un Chapeau , ou d'un grand Gobelet , 
qu'on emplit de Poudre fine & bien battue , fa pro- 
fondeur étant ordinairement d'environ fept Pouces , 
& fa largeur par la Bouche à peu prés de cinq. 

Il y en a auffi qui font plus larges à la Culafle qu'à 
la Bouche, mais ils font moins d'effet , &font plus 
faciles à crever. On fe fert des uns & des autres non- 
feulement dans les Contre-mines pour percer les 
Rameaux , ou Galeries foûierraines de PEnnemi , & 
éventer fa Mine, mais encore pour faire fauter les 
Ponts , les Portes , & les Barrières des Villes qu'oa 
veut prendre d'emblée & de vive force. 

Quand on s'en fert pour les Mines , on applique la 
Bouche du Pétard çontre une Poutre ferrie des 
deux cotez avec des lames de fer mifes en croix , & 
çloûées défais, après avoir bien bouché le Pétard , 
qui doit être chargé jufqu'à environ deux doigts 
prés do fa Bouche : après quoy on applique le Pe* 
tard qui eft attaché par fes Anfes à la Poutre, com- 
tre l'endroit où eft la Mine de l'Ennemi, en forte 
que la Poutre foit parallèle à l'Horizon , quand le 
Pétard eft au niveau de la Mine , agrément oa 
pointe le Pétard contre la Mine. 

Quand on s'en fert pour rompre les Ponts , les 
Portes , les Batteries , les Chaînes , & tout ce qui 
peut faire obftade dans une furprife , on fiche un 
ou plufieurs Tirefons, ou bien de gros Crochets 
4ms çette Porte ou Pont que l'oa veut petarder i 
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& que je fuppofeacceffiblc, pour y attacher le Pc- 
tard , en forte que fa Poutre ou Madrier joigne bien 
contre ce Pont ou Porte , parce que plus le Madrier 
y eft joint , plus il fak d'effet. 

Si le lieu qu'on veut petarder eft inacceflible, 
tels que font les Pont-levis , quand Hs font levez, 
on appliquera le Pétard contre par le moyen d'une 
■ longue Flèche, au bout de laquelle le Pétard fera 
attaché, & l'on mettra une Fufee tout le long de la 
Flèche jufqu'à la Lumière du Pétard pour y pou- 
voir mettre le feu : & fi le Pont-levis étant levé 
ne joint pas bien à la Porte, au lieu de Flèche, on 
£b fervirad'un Pont mobile fur deux Roues, qu'on 
pouffera contre le Pont-levis. 

* 

FIN. 

■ 

s 
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